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AVERTISSEMENT. 

Avant  de  consulter  aucun  de  mes 
Gracies ,  il  faut  absolument  aller  à  la 
fin  de  ce  Livre ,  pour  y  voir  l’explica¬ 
tion  des  lettres  &  des  chiffres ,  ainjî  que 
la  régie  néce [faire  à  l  intelligence  d.e 
tous  ceux  quon  fera  curieux  d’interro¬ 
ger,  tant  pour  foi,  que  pour  les  autres’. 
Toit  pour  un  jour  feulement ,  ou  pour 
tout  le  cours  de  la  vie  ;  car  ce  Zodia¬ 
que  ne  pronofiqueroit  rien ,  fi  on  le  li¬ 
ft*  au  hasard ,  &  fans  cette  opération 
préliminaire  qui  affûte  la  vérité  de  mes 
pr  édifiions. 


%S  V*  «....^>S»<.-0:>0< ^  j#4*Ii  ^X>:r.-<:-:>t:>::j 


$  £*i  ^1  § 


*"  II 


Wê 

:*éx&A  <y 


al  \a  S)Cr 


te 


^-><=3^X-^ 


¥. 


m 


:3  ^ 
ÿj;  <*=«=»*  >^ 


*$  E  c  T  e  u  R ,  Etteillà  flatté  d’avoir 
£  * 

ci-deVant  âmufé  tes  yeux  >  en 
t’offrant ,  à  l’aide  des  cartes  ,  * 


l'explication  pittorefque  des  éve- 
nemens  de  la  vie  ,  entreprend  à  préfent 
d’inftruire  ton  efprit,  en  te  révélant  les  fe- 
crets  du  fort. 


Si  les  combinaifons  de  mon  premier 
ouvrage  ont  paru  trop  abftraites  à  quel¬ 
ques  -  uns  ?  la  manière  de  celui  -  ci  pa~ 
roîtra  facile  à  tous,  puifqu’il  fuffit  d’une 
feule  opération  pour  y  voir  dïm  coup- 
d’œil  ce  qui  doit  arriver,  &  dans  le  jour 
qu’on  le  confultera ,  &  dans  tous  ceux  qui 
le  fuivront ,  jufqu’au  terme  du  voyage  dd 
ce  monde. 

J’ofe  t’aflurer,  cher  Ledieur  ?  que  cet 
aimifement  fcientifique  eft  fait  de  maniéré 


¥ 

i 


d 


*  Etteillà  ,  ou  maniéré  de  fe  récréer  avec  un  jeu  de  carte?  j 
imprimé  à  Amflerdam  en  1770,-  nui  Ce  trouve  à  Paris  cke\ 
Lefclapaft ,  Libraire ,  Quai  de  Gêvresî 
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que  tu  croiras  entendre  un  Génie  familier 
t’expliquer  agréablement  les  Oracles  obf- 
curs  du  Livre  des  Deftins  ;  curiofité  que 
tu  pourras  fatîsfaire  ,  non-feulement  pour 
ce  qui  te  regardera,  mais  encore  pour  ce 
qui  intéreffera  tes  intimes  amis  &  tes  im¬ 
mortels  ennemis.  Fait  de  cette  forte,  l’Au- 
teur  fe  flatte  que  fon  Livre  fera  confulté 
dans  tous  les  cercles ,  &  fera  même  pro¬ 
pre  à  diftraire  les  ennuis  de  la  folitude. 

Quoique  mon  Ouvrage  foit  un  réfultat 
de  nies  connoiffances  occultes ,  je  n’aurai 
pas  la  vaine  oflentation  de  te  faire  l’énu¬ 
mération  faftidieufe  des  Auteurs  anciens  & 
modernes ,  Grecs  ou  Latins,  que  je  connois 
pour  avoir  traité  des  fciences  diaboliques, 
magiques  ,  aftrologiques  &  divinatoires  ; 
&  je  craindrois  que  les  noms  de  Zoroajlrc , 
de  V iere ,  de  Jambhque ,  de  Pfellus ,  de 
Cretides ,  de  Seat ,  &  de  tant  d’autres ,  n’ef- 
frayaffent  les  oreilles  délicates  de  mes 
Compatriotes* 

Je  n’entreprendrai  pas  non  plus  de  te 
décrire  les  innombrables  fortes  de  divina¬ 
tions- des  Anciens  ,  pour  établir  ta  créance 
en  la  mienne ,  bien  que  je  fâche  le  crédit 
qu’eurent  celles  du  Vol  des  Oifeaux,  de 
la  Palpitation  des  Entrailles  ,  des  Ondu¬ 
lations  de  la  Fumée,  des  Phantômes  des 
Sépulchres  ,  des  Voix  des  Antres ,  des  Ré- 


■  '  .  î 

ponfes  des  Sybilles  &  des  Mages  ,  & 
qu’elles  ayent ,  pour  ainfi  dire  y  acquis  un 
titre  d’immortalité  par  ces  paroles  du  lage 
Sacrale  : 

Si  guis  majus  guâm  fapientia  humana  relit  confegui ,  di- 
vinationi  det  operam  necefe  ejl* 

Quelle  que  foit  mon  antipathie  pour  cet 
étalage  orgueilleux  >  cependant  mon  ten¬ 
dre  &  refpeétueux  attachement  pour  notre 
Souverain ,  me  porte  à  te  faire  néceffai- 
rement  part  d’une  agréable  Prophétie 
muette  qui  intérefie  toute  la  Nation  Fran- 
çoife ,  &  que  la  fcience  des  Nombres  *  (  ap~ 
pellée  par  les  Sçavans  Cabaliftes  PArith- 
mantie  y  )  mit  Pythagoras  en  état  de  faire , 
long-tems  avant  Pétabliffement  de  notre 
Monarchie. 


*  Cette  fcience  confijle  à  mettre  la  râleur  ci-dejfous  à 
chaque  lettre  de  Palphabeth* 
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Du  tems  de  Pythagoras ,  les  lettres  u  )  & ,  rdètoient  pas 
en  ufage.  EtteilU  tient  ces  trois  mêmes  lettres  pour  %éro  9 
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En  voici  une  bien  différente  ?  vue  par 
une  autre  fcience  des  nombres  Caldéens, 
rapportée  par  un  fçavant  Antagonifte  des 
connoiffances  occultes. 

<<  On  accufoit ,  dit-il  >  Damagoras  d’être 
«  plus  méchant  que  la  pefte  ;  &  de  fait,  Je 
nom  a oifjicç  qui  lignifie  ptfle  ,  ôt  celui  de 
»»  ce  mauvais  î3amagoras  ,  étant  calcu- 
»  lés ,  revenoient  à  un  même  nombre  3 
?5  comme  il  eft  aifé  à  voir  *>. 
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Je  reviens  à  l'objet  de  ma  Préface ,  pour 
rendre  compte  au  Lecteur  des  raifons  qui 
m’ont  porté  à  nommer  cet  Ouvrage  Zo¬ 
diaque \  Si  j’ai  préféré  ce  titre  ,  ce  n  eft 
pas  que  je  ne  fçache  bien  que  Palingene  y 
fameux  Poëte  Italien  du  quinzième  fiécle , 
a  fait  un  Poème  moral ,  fous  le  titre  de 
Zodiaque  de  la  vie  humaine  ;  mais  ce  Sça- 
vant  n’a  eu  d’autre  intention  que  de  donner 
des  préceptes  de  fageffe  aux  hommes  ;  ôc 
Etteilla  n’a  d’autre  but  que  de  leur  dévoiler 
l’avenir.  Palingene  ufant  de  la  licence 
poétique  ,  n’a  penfé  qu’à  donner  à  fou 
Poème  un  titre  phantaftique,  qui  n’a  d’au¬ 
tre  rapport  avec  la  ceinture  du  Ciel  ,  com- 
pofée  de  douze  maifons  ,  qu’en  ce  qu’il  eft 
divifé  en  douze  Livres  ;  &  Etteilla  trai¬ 
tant  de  la  fcience  divinatoire  ,  s’eft  cru 
obligé  de  donner  à  fes  Oracles  un  titre  re¬ 
latif  à  la  fage  Cabale  :  d’ailleurs  l’étude 
qu’il  a  faite  de  cette  haute  fcience  ,  l’a  mis 
à  portée  de  découvrir  dans  la  fucceffion  ÔC 
îe  retour  périodique  des  événemens  de  la 
vie,  une  efpece  de  rotation  perpétuelle  , 
qui  l’a  amené  de  nécelfité  à  fon  titre  de 
Zodiaque  Myjlérieux ;  reffemblant  en  cela , 
s’il  ofe  le  dire  9  à  ces  anciens  Philofophes 
qui  appelaient  chaîne,  d'tlomere ,  ou  an¬ 
neau  de  Platon  ,  la  cohérence  PC  con jonche 
de  toutes  créatures  ;  pat  laquelle }  dit  à  pe 


P 

près  un  Ancien  ,  comme  par  une  cordelle 
venant  du  Ciel  ,  SC  accrochant  les  chojes 
inferieures  d!  ici- b  as  ,  elles  je  lioient  SC  joi¬ 
gnaient  enjemble . 

Je  dois  encore  faire  obferver  ici  à  ceux 
qui  l’ignorent,  que  le  premier  de  Fan  de 
chacun  efl  celui  dans  lequel  il  efl;  né ,  &  que 
le  jour  de  Fan  univerfel  efl:  le  premier  de 
Janvier  ?  venant  du  mois  Januarins ,  dont 
la  lignification  femble  indiquer  la  porte 
de  Farinée.  Mais  mes  Oracles  étant  fondés 
fur  les  fciences  myflérieufes ,  j'ai  du  com¬ 
mencer  par  Mars,  fuivant  en  cela  les  Ro¬ 
mains  qui  avoient  confacré  ce  mois  au 
Dieu  des  combats  ;  mais  ce  qu'ils  faifoient 
par  un  efprit  guerroyant ,  je  le  fais  ,  je  le 
répété  ,  par  uile  combinaifon  fcientifique 
appliquée  au  paffage  de  la  vie  humaine. 

Quelque  foible  que  parodie  le  mérite 
de  cet  ouvrage  aux  yeux  de  certaines  gens, 
&  quelque  modique  qu'il  foit  en  effet,  j’au- 
rois  été  prefque  certain  d'en  impofer  à  la 
critique  ,  fi  je  Feuffe  décoré  du  nom  de  la 
Dame  iiluftre  qui  m'avoir  permis  de  le  lui 
dédier  ;  mais  je  me  prive  de  cet  honneur 
par  refpecl  pour  un  il  grand  perfonnage, 
prévoyant  par  mon  Ravoir  ,  que  la  faveur 
qu’elle  daigne  m’accorder  tacitement  , 
pourroit  compromettre  la  faiidité  de  fon 
jugement  dans'  le  général  ;  mais  fi  le  ref 
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pe£t  m’empêche  de  lui  en  faire  la  dédicace 
publique  ,  la  vénération  m’engage  à  lui 
en  faire  Poffrande  fecrette.  Plein  d’enthou- 
liafme  au  fouvenir  de  cette  grande  Protec¬ 
trice,  je  m’arrête  tout  court,  pour  méditer 
en  filence  fur  les  hautes  qualités  qui  lui 
atr  rent  l’eftime  générale  ôc  mon  admira¬ 
tion  particulière» 

* 


APPARITION ; 

* 

A.  Fombre  de  Fun  des  Palais  de  nos 
Rois  *  y  je  me  préparois  à  goûter  les  dou¬ 
ceurs  du  repos ,  après  une  longue  &  pé¬ 
nible  carrière  fcientilîque ,  lorfqu’un  nuage 
léger  m’environna  tout-à-coup  }  &  répan¬ 
dit  fur  moi  une  douce  fraîcheur ,  fembla- 
ble  au  fouffle  du  zéphir  ;  je  crus  même  fen» 
tir  une  main  bienfaifante^qui  paffoit  légè¬ 
rement  un  linceul  fur  mon  front  encore 
couvert  de  fueur  &  de  pouffière. 

Initié  dans  les  plus  hauts  myftères  des 
Caldéens^  Egyptiens  ^  Arabes ,  Àifyriens 
&  autres  ;  descendant  en  outre  directe¬ 
ment  des  Mages  eonfommés  dans  les  hau¬ 
tes  &  fublimes  fciences ,  je  ne  doutai  point 
que  ce  ne  fût  un  Génie  qui  m’annonçât  fori 
caractère  Benïri  par  fes  foins  obligeans. 

Je  me  relevai  aulïi-tôt  de  ma  place  ?  &  le 
fuppliai  d’y  venir  fe  repofer  ;  mais  au  lieu 
de  me  répondre  ?  il  ne  s’occupa  qu’à  fui- 
vre  avec  accord^fous  fon  enveloppe  vapo- 
reufe  ?  les  différens  mouvemens  que  je  fai- 


*  Aliu/ïon  à  la  demeure  de  l’Auteur,  rue  de  Beauvais, 
Place  du  Louvre* 


fois  ,  &  à  me  préferver  d’un  tourbillon  de 
pouiïière,  que  faifoit  voler  fur  moi  un  dé¬ 
mon  jaloux  du  plaifir  que  cette  apparition 
faifoit  couler  dans  mon  ame.  * 

Tout  autre  que  moi  eût  attribué  à  des 
caufes  naturelles ,  &  ie  tourbiüon  de  pouf- 
fiere  &  ie  nuage  lumineux  qui  m’entou- 
roient  ;  car  les  (impies  Phyffciens  rappor¬ 
tent  les  ouragans  qui  dépouillent  les  ver¬ 
gers  de  Porno  ne  ,  ainfi  que  les  nuages 
azurés  qui  brillent  dans  les  champs  de  Gé¬ 
rés,  ou  aux  differentes  variations  des  vents, 
ou  à  l’évaporation  des  humidités  de  la 
terre  ;  mais  les  fçavans  Cabaiiftes  voyent 
dans  les  uns  des  combats  de  démons  ma- 
ïéficieux  ,  &  dans  les  autres  des  appari¬ 
tions  de  Génies  bienfaifans. 

Senfible  aux  bontés  de  mon  Génie ,  je 
voulus  fçavoir  de  lui  à  qui  j’avois  tant  d’o¬ 
bligations.  Il  me  répondit  quil  étoit  tout  à 
la  fois  un  Etre  viffble  &  invifible ,  une 
fubftance  terreftre  &  fpirituelle  ;  ce  qui 
m’engagea,  fuivant  le  rit  Cabaliftique  ,  à 
mettre  un  genoux  en  terre,  6c  à  ramafler 
un  caillou  qui  me  fervit  à  faire  un  grand 


*  Toute  cette  apparition  efl  hiftorique  ,  métaphorique 
iymbolique  &  allégorique  aux  my  itérés  de  la  fcicace  ci 
baliftique. 
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cercle  dans  lequel  je  traçai  plufieurs  ca- 
radères  myftérieux  de  la  plus  haute  magie  ; 
après  quoi  je  conjurai  premièrement  FEf- 
prit  de  m’apparoître  en  belle  forme  &  na¬ 
ture  humaine.  ;  fecondement ,  de  me  dire 
fon  nom ,  fa  nature  ,  fes  pouvoirs  &  ce 
qu’il  prétendait  de  moi. 

À  mii -tôt  une  voix  mâle  perça  le  nuage 
&  me  dit:  Ecoute  :  je  ne  fuis  point  un  mé¬ 
chant  Efprit ,  mais  un  bon  >  &  il  ne  m’eft 
pas  permis  de  t’apparoître  autre  que  ce 
que  tu  crois  me  voir. 

Mon  nom  eft  compofé  de  huit  lettres  ; 
mais  en  la  première  ôc  la  deraiere  de  ton 
alphabeth,  îi  tu  les  fçais  lier,  tu  le  trouve¬ 
ras  parfait. 

Garde-toi  de  me  croire  le  myftérieux 
&  divin  Alpha  SC  Oméga  -,  car,  pour  te  par¬ 
ler  figuré  ment  ,  tel  que  je  fuis  ,  fi  fon  ef- 
fence  pouvait  devenir  corporelle ,  je  ferais 
trop  heureux  de  fervir  de  marche-pied  au 
trône  refplendiffant  de  cet  Etre  des  Etres  ; 
mais  j’ai  des  pouvoirs  au  -  deffus  de  ta 
croyance.  Malgré  fon  invifibilité ,  je  vois 
cet  UN  environné  de  la  plus  brillante  lu¬ 
mière.  Il  eft  vrai  que  je  ne  le  puis  voir  fans 
fon  expreffe  permiftion.  Il  a  plus  fait  pour 
moi  ;  il  m’a  permis  d’élever  une  partie  de 
ma  nature  terreftre  fur  le  fommet  de  fon. 
chef-d’œuvre.  A  ces  mots,  je  crus  fentir 
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un  bras  s’appuyer  fur  ma  tête;  fen  frémis,  & 
nous  gardâmes  Pun  &  l’autre  un  profond 
filence.  Je  l’interrompis  cependant  le  pre¬ 
mier  pour  lui  demander-  fi  fes  pouvoirs 
s’étendoient  jufques  fur  les  humains  /  Oui* 
me  dit  il.  En  moi  eft  renfermé  le  com¬ 
mence  ni  eut  &  la  fin  de  certaine  chaîne  qui 
lie  les  hommes  ,  &  particuliéement  chez, 
tesCompatrioteSjfur  qui  j’ai  le  plus  de  puif- 
fance;  s’ils  nVoublioient  jamais,  ils  devien- 
droient  ignorans ,  grofiiers  &  ftupides  :  ils 
vivroient  fans  police  ,  fans  loix  9  fans 
mœurs.  Mon  pouvoir  s’étend  même  juf¬ 
ques  fur  toutes  les  fociétés  en  général*;  je 
foutiens  les  Religions  ,  j’affermis  les  Em- 
pirs  &  j’allie  les  Puiffances. 

La  force  &  Pénergie  avec  lefquelles  il. 
prononça  ces  derniers  mots,  me  firent  pré- 
îumer  que  c’étoit  un  de  ces  Génies  célef- 
tes  dont  la  fageffe  veille  à  notre  conduite , 
&  peut-être  par  fuccefiion  de  tems,  celui- 
là  même  qui  avoit  jadis  préfidé  fur  les  ac¬ 
tions  du  fameux  Socrate.  Plein  de  cette 
idée;je  me  difpofois  à  me  proflerner  devant 
ce  nuage  ;  mais  j’en  fus  empêché  par  ces 
paroles  impofantes  : 

Garde-toi  de  mêler  le  facré  avec  le  pro¬ 
fane.  Apprends  que  je  fuis  un  Efprit  de  la 
foixante  &  douzième  claffe,  &  non  celui 
par  excellence  à  qui  tu  dois  de  purs  &  di¬ 
vins  facriiices. 


« 

.  'é  # 

Maïs ,  ôEfprit  !  proférai-je  refpettueufe- 
ment,  qui  que  tu  fois,  dis-moi,  je  t'en  fup~ 
plie,  comment  dois-je  te  nommer? 

Quoique  je  fois  un  Génie,  répliquant  ii,1 
tu  dois  me  nommer  homme. 

Homme  &  Génie  !. .  .  . . 

-  Oui ,  ou  Génie  d'homme» 

Mais . encore  un  coup  ,  quelle  eft 

donc  ta  nature  ? 

Je  te  l'ai  dit  ;  ma  nature  eft  tout  à  la 
fois  célefte  &  matérielle. 

Tu  m:  as  inftruitde  l'étendue  de  ton  pou* 
voir ,  mais  non  de  fes  différentes  efpéces* 

J'ai  le  pouvoir  du  bien  &  du  mal. 

Lequel  fais-tu  des  deux  ? 

Le  bien  ;  ce  qui  me  fait  furnommer  le 
Bienfaifant. 

Que  me  veux-tu  ? 

T'interroger. 

J’y  confens. 

Qui  t’a  donné  le  pouvoir  de  fonder  les 
décrets  du  deftin  ? 

Mon  art. 

Mais  cet  art ,  d'où  le  tiens-tu  ? 

De  mon  travail. 

Et  fur  quoi  eft  il  fondé  ? 

Sur  la  caufè  des  événemens. 

Mais  qui  te  répond  de  cette  caufe? 

Les  effets. 

— ^  •  ?  *  \ 

Et  comment  tes  Oracles,  te  dira-ton  « 
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peuvent-ils  convenir  à  tous  les  âges  &  à 
tous  les  états  des  mortels  ? 

Par  une  roue  myftétieufe  ,  dont  je  fuits 
les  évolutions  ,  par  une  chaîne  naturelle , 
dont  les  anneaux  me  font  connus ,  &  qui 
me  fuffifent  pour. . . .  * . 

C’efi  alfez  j  je  te  conçois  ,  que  d’autres 
te  devinent. 

Qui  me  fuffifent,  dis-je,  pour  fçavoir  que 
fans  toi  je  ne  pourrois  rien ,  que  tu  es....' 

A  ces  mots,  le  nuage  s'évapora  devant 
moi ,  &  tout  difparut  à  mes  yeux. 

Mon  refpeét  pour  les  fecrets  des  hautes 
fciences  ne  me  permet  pas  de  dévoiler  les 
myfteres  de  eette  vifion  fcientifique ,  ni  de 
révéler  les  facultés ,  les  attributs  &  les  con** 
noiffances  de  ce  mien  Génie. 


Le  Zodiaque. 


LE  ZODIAQUE 


MYSTERIEUX. 
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Lecteur?  foit  que  îa  régie  de  moii 
Zodiaque  t  amené  à  débuter  par  ce  pre¬ 
mier  jour,  ou  qu'ayant  commencé  par  un 
autre  ,  tu  fois  de  même  arrivé  à  cet  article 
premier,  reffouvienS-toi  qu'Etteilla  t’a  af- 
furé  qu’un  an  ne  fe  pafferoit  pas  fans  que. 
tes  penfées  varient  à  fon  égard;  mais  tes 
louanges  ou  tes  mépris  ne  peuvent  rien  fur 
î’efprit  d'un  Oracle  connu  pour  parler 
fans  interroger. 

Si  tu  me  vois  en  centurie,  ne  K  s  jamais 
un  non  pour  un  oui  >  &  quand  de  la  mé¬ 
taphore 

•  •••'••»  »  .  Mon  efprlt  emprunte  l’emblêmé  z 
Crois  entendre  la  voix  de  la  vérité  même» 
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À»  i.  Aujourd’hui  je  n'ai  pas  grand  bien 
à  t’offrir,  des  nouvelles  :  toutes  ne  feront 
pas  véritables  ;  en  ton  attente  eft  un  re¬ 
tard  :  un . te  donnera  à  parler;  en 

donnant  &  recevant ,  perfonne  ne  tou¬ 
chera  ;  une  rencontre  ne  conduit  à  rien  ; 
proche  de  toi  Ton  parle  d’un  lien* 

V oild  ton  avenir . 

Si  aujourd’hui  il  eft  dans  les  calendriers 
ordinaires  le  premier  de  Mars  , 

En  avenir,  tu  te  rejjouviendras  que  je  t'ai 
annoncé  qu entre  beaucoup  d'eau  tu  auras 
grande  trijtejje  $  qu  une  rencontre  la  dij- 
Jipera* 

En  paifé ,  tu  pris  le  change  dans  une  af- 
J emblee  j  mais  autre  que  tu  connais  beau¬ 
coup  j  ne  le  prit  pas . 

B.  2.  Aujourd’hui  eft  un  différend  qui 
ne  t’avance  pas;  naiffance  d’un  projet;  in¬ 
telligence  fecrette  qui  te  regarde  ;  équili¬ 
bre  eft  dans  ton  efprit  ;  pour  &  contre  eft 
en  ta  penfée. 

J^oilà  ton  avenir . 

S'il  eft  aujourd’hui  Mercredi , 

En  avenir ,  tu  pleureras  la  perte  cT une 
femme  ;  ainli  dpnc  tout  du  long  de  ce  Zodia- 
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que  ,  tu  te  reffouviendras  que  les  colonnes 
de  l'avenir  &  du  paffé  ne  te  répondront 
jufte,  qu’autant  que  l'annonce  SiL  .  »  -  fera 
telle  que  je  l’indique  ;  c’efbà-dire,  qu’il  faut 
qu’il  foit  aujourd'hui  Mercredi ,  pour  qu’il 
advienne  que  tu  pleures  la  perte  d’une 
femme  dans  l’avenir  ;  fais  une  grande  at* 
tention  à  ceci }  pour  ne  pas  me  taxer  d’igno* 
rance. 

En  paffé  ,  te  fut  joie  qui  ne  te  La fer  oit  pas 
à  pré  (enté 

C.  3*  Aujourd’hui  relativement  à  toi 
changement  j  réfléchis  ,  belle  lumière  fi  tu 
en  profite  ;  défie-toi  d?un  tiers. 

S’il  eft  aujourd’hui  un  arc  en  Ciel , 

En  avenir  ,  tu  rendras  devoir  à  celui  que 
èu  fuis . 

En  paffé,  te  fut  trop . .  . .  riejl  pas  dit  en 
quoi  ;  c  efi  peut-être  de  fouci. 

D.  4.  Aujourd’hui  nouvelle  relative  à 
campagne  ,  tiritamare ,  brouilles  ,  difpu- 
tes  ,  raccommodemens  politiques  ,  deff 
quels  tu  entendras  parler. 

S’il  eft  aujourd’hui  premier  Août . 

En  avenir,  tu  feras  grande  brèche  à  la 
roue  de  fortuné . 

En  paffé,  tu  fus J burent  dupe  de  ta  foi* 
blefe.  Jaurois  pu  dire  y  bonté . 

E  j.  Aujourd’hui  pour  toi  îe  préjugé 
n’eft  pas  la  raifon  des  fotsq  homme  t’efl 

Bij 


30  Mars. 

utile,  femme  t'eft  nuifible;  petite  noü«* 

velle  tirera  à  conféquence. 

S'il  eft  aujourd'hui  le  neuvième  d'une 

lune , 

En  avenir  ,  ta  liberté  fera  captivée . 

En  paffé }  ton  ame  fut furprife . 

F  6.  Aujourd'hui  homme  foit  le  maître* 
femme  foit  douce ,  enfant  foit  ftudieux , 
domeftique  foit  fidele  :  qui  en  ce  jour  y  pré- 
variquera,  avant  la  fin  de  fan  s'en  reffou- 
viendra. 

S'il  efi;  aujourd'hui  mortalité  en  ta  mai - 


En  avenir ,  tu  perdras  papiers . 

Le  paffé ,  reviendra  en  quelque  chofe  qui 
a  dû. frapper  tes  efprits . 

Gy.  Aujourd’hui  te  feront  différentes  re¬ 
marques  ,  une  entre  autre  fur  toi-même  ; 
tu  ne  pourras  furmonter  le  penchant  qui 
t'entraîne;  nouvelle  te  fera  donnée  fur  ta 
penfée,  pas  comme  il  te  plairoit,  ne  prends 
pas  le  change;  payeur  mal  avifé ,  il  t’eft  du 
ce  que  tu  ignores. 

S'il  eft  aujourd’hui  éclipfe  vifiblé  à  tes 
yeux  ,  ne  commets  nulle  faute . 

En  avenir,  remarque  que  de  celui  qui  en 
aura  commis ,  les  os  feront  déterrés  SC  peut - 
être  ne  fera- 1  il  point  mort . 

En  paffé  -,  tu  avois  prédit  ce  qui  ieft  ar¬ 
rivé* 
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H  8.  Aujourd'hui  va  où  la  raifon  t’ap¬ 
pelles  un  phantôme  difparoîtra  5  une  autre 
chimere  fur  un  événement  qui  n'aura  pas 
de  fuite. 

Si  aujourd'hui  eft  établi  lien  indifjoluble  , 

En  avenir  ,  tu  verras  trois  grands  en- 
fans. 

En  paffé  ,  en  âge  mur  ,  jeuneffe  fui  ap** 
perçue. 

J  p.  Aujourd'hui  fi  tu  dis  que  tu  donnes 
ou  offres  par  grâce  >  recevant  néanmoins 
prix  de  lachofe  ,  il  fe  paffera  peu  de  jours 
fans  que  tu  fois  obligé  de  donner  pour 
rien ,  dont  bien  tu  endéveras  $  cuivre  payé 
au  poids  de  l'or. 

S'il  eft  aujourd'hui  grande  Tête  , 

En  avenir  ,  te  fera  prudence  a  tems . 

En  paffé ,  tu  manquas  en  F e/ prit. 

K  io.  Aujourd'hui  fujetde  coinbat;mais 
bas-toi  vaillamment  ,  au  fort  de  la  tem¬ 
pête  te  fera  viétoire  ;  fi  tu  fais  grâce  par 
noble  penfée ,  tu  feras  joyeux  \  mais  main¬ 
tiens  le  deffus. 

S'il  eft  aujourd’hui  prifon  qui  te  retienne , 

En  avenir,  tu  te  recommanderas  â  jri  O  CM  A. 

En  paffé,  tu  fus  agité  d'une  fuujje  dévo¬ 
tion . 

L  1 1.  Aujourd’hui  le  tems  approche  , 
mais  n’eft  pas  venu,  maintiens  ton  cou¬ 
rage,  évite  une  rechute. 

B  iij 
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SI  aujourd'hui  il  te  naît  enfant  > 

En  avenir  ,  te  fera  Jujet  d'en  parler  3  inj * 
truis-le  au  bien . 

En  paffé  ,  tu  oublias  un  bon  confcil. 

M  i2.  Aujourd’hui  la  paix  foit  en  toi  5 
tout  ce  qui  t’eft  à  mal  va  s’évanouir ,  & 
en  ces  jours  -  ci  te  fera  fujet  d’être  pru¬ 
dent. 

Si  aujourd’hui  tu  as  crainte  au  foir , 

En  avenir  5  de  grand  matin  tu  auras  fu)et 
d'être  fur  tes  gardes . 

En  palTé,  tu  manquas  bon  vqyageySC peut « 
être  J  ans  for  tir  de  la  ville . 

N  13.  Aujourd’hui  eft  fujet  de  trifteffe, 
ne  dis  pas  ton  fecret.  Il  pourra  t’être  parlé 
de  papier. 

S’il  eft  aujourd’hui  changement  en  ton 
efprit  ) 

En  avenir  ,  ta  vie  fera  variée. 

En  paffé,  te  fut  trèfle  joie  >  mais  confole - 
toi  ,  elle  rte  reviendra  plus, 

O  14.  Aujourd’hui  ce  n’eft  pas  affez  de 
travailler  pour  remplir  ton  oftentation  ; 
ceux  qui  t’alimentent  t’en  demandent  com¬ 
pte  ;  idée  d’un  teftament  ;  favant  devine. 

Si  aujourd’hui  tu  reçois  lettre  furprenante , 

En  avenir  ^  tu  feras  une  chute , 

En  paffé,  tu  ne  reconnus  pas  la  perte  d'une 
mort, 

P  15.  Aujourd’hui  projet  eft  bon  en  pa- 
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pier  ,  travaille  en  ce  jour  *  effet  n5eft  qu  é- 
garé  y  loup  vient  en  ta  maifon. 

Si  aujourd’hui  efi  en  toi  jaloujie  y 

En  avenir  ,  ta  vivras  foucieux. 

En  paffé,  tu  obligeas  ,  mais  tu  fus  payé 
de  noire  ingratitude. 

Q  1 6 .  Aujourd’hui  tu  réfléchiras  qu’il 
efl:  plus  facile  de  femer  quelques  vertus  , 
que  de  déraciner  les  vices  |  :  tu  reproche¬ 
ras  des  foibleffes  à  un  ami  qui  t’aime  ;  tu 
prendras  le  change;  tu  feras  une  fauffe  con¬ 
fidence  pour  éprouver  celui  qui  t’engage 
à  lui  dire  ton  fecret  y  &  tu  n’auras  pas 
tort. 

S’il  efi:  aujourd’hui  fept  de  Juin  , 

En  avenir,  tu  foitjf riras  grand  orage* 

En  paffé  y  une  petite  pluie  arrêta  un  grand 
,  vent. 

R  17.  Aujourd’hui  fi  tu  es  en  publierai 
feras  montré  au  doigt  :  fi  tu  es  en  folitude, 
tu  gagneras  en  l’efprit  :  un  homme  que  tu 
ne  connois  pas  pourroit  bien  t’être  utile 
fans  le  connoître  ,  cet  homme  eft  en  ta 

neuf  d’oc- 

cajion  y 

En  avenir,  te  fera  prudence . 

En  paffé  fe  tourna  mieux  une  de  tes  af¬ 
faires  trifles  que  tu  ne  V av ois  penfè. 

S.  18.  Aujourd’hui  ne  joue  nullement  f 

Biv 
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Si  aujourd’hui  tu  achetés  achat 
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repafîe  en  ton  efprit  ce  qui  doit  vraiment 
t’occuper ,  tu  feras  éclairci  ;  tu  peux  aulfi 
aller  en  fociété  ;  mais  fois  froid  à  l'abord  9 
&  tu  reviendras  joyeux. 

Si  aujourd'hui  il  ejl  amour  9 

En  avenir  j  te  fera  une  perte  ,  non  d'amour. 

En  paffé,  tu  aitrois  pu  être  heureux  ;  je  nt 
dis  pas  en  grandes  richejfès . 

T  ip.  Aujourd’hui  tous  liens  font  bons 
&  de  durée  ;  mais  fi  en  ce  même  jour  tu 
travailles  à  la  ruine  de  ton  femblable  ,  ce 
fera  la  tienne  ;  d'un  incident,  tu  retombe¬ 
ras  en  un  autre  ,  &  voulant  y  parer ,  tu  te 
livreras  encre  les  mains  de  celui  qui  te  pu¬ 
nira  de  ton  méfait ,  quand  bien  même  il 
ne  le  voudroit  pas  :  fi  autre  en  ce  jour  te 
ravit  ce  qui  t’appartient  légitimement  ôc 
t  eft  cher,  il  en  fera  puni,  &  tu  en  feras  cer¬ 
tain. 

Si  aujourd'hui  ejl  a  toi  bien  fur  Veau  ou 
bâtiment  en  mer , 

En  avenir,  tu  vivras  en  bonne  efpérance . 

En  pâlie  ,  tu  fou  fris  grande  dijette,  fui- 
vant  ton  état . 

U  20.  Aujourd’hui  un  vil  mortel  mer¬ 
cenaire  furprendrates  penfées;  ou  ton  œu¬ 
vre  finie  ;  mais  en  te  caufant  préjudice  ,  il 
ne  s'enrichira  pas. 

Si  aujourd'hui  tu  as  bataille  de  feul  d 
Jeulp 
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En  avenir,  tu  auras  un  tuteur. 

En  paffé ,  tu  as  perdu  le  chemin  de  ton 
augmentation. 

V  21.  Aujourd’hui  eft  pour  toi  fouci  par 
ta  faute  ;  punition  d’un  coupable  -,  jalou- 
fie  éclatera ,  te  fera  un  entretien  fur  ma¬ 
ladie» 

Si  aujourd'hui  tu  es  curieux  relativement 
à  une  grojjejfe , 

En  avenir ,  y  ayant  bien  fongé ,  tu  feras 
fans  fait • 

En  paffé ,  grand  defir  en  amour  fut  effec¬ 
tue  ;  mais  amour  dura  peu • 

X  22.  Aujourd’hui  repaife  entes  efprits 
à  qui  tu  dois  fçrvice  :  car  avant  peu  il  te 
doit  être  utile  :  ainfi  donc  le  lui  ayant  of¬ 
fert  &  rendu  de  bonne  grâce  s’il  l’exige , 
il  te  préviendra  en  celui  que  tu  demande¬ 
ras  de  lui.  Crois-moi. 

Si  aujourd’hui  il  efi  jeux  SC  grand  gain 
pour  toi , 

En  avenir,  un  corbeau  t  occafionner a  évé¬ 
nement . 

En  paffé ,  tu  ne  fus  pas  fatisfait  de  tous 
les  Gens  de  Robbe. 

Y  23.  Aujourd’hui  ne  fais  nul  préfent  à 
plus  riche  que  toi  ;  mais  plains- toi  ,  crie 
jnifere,  fur-tout  n’oublie  la  caufe. 

S’il  eftaujourdhui  trahifon , 

En  avenir ,  le  traître  demandera  pardon « 


zé  Mars; 

En  paUé,  faute  d'un  point  la  rêujjhe  était 
certaine . 

Z  24.  Aujourd’hui  ton  coeur  à  Famour 
foumettra  ta  raifon  ;  la  couleur  brune  te 
répondra  non  ,  ou  elle  fera  la  morte ,  mais 
avec  trahifon  ;  la  blonde  pigrieche  ou  d’un 
œil  pâmé  ,  te  fera  repentir  de  ta  paffion  ; 
je  dis ,  fi  tu  les  preffes ,  ôc  la  femme  fera 
viétorieufe  fur  homme  ^  mais  pas  fur  fon 
femblable. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  croijfant  bien  fait , 

En  avenir,  tu  feras  flupe fait. 

En  paffé }  tu  ne  fçus  profiter  de  ta  vic¬ 
toire . 

&  2  j.  Aujourd’hui  trop  bon  pour  être 
méchant ,  trop  méchant  pour  être  bon  y 
relativement  à  qui?  aujourd’hui  fera  devin» 

Si  aujourd’hui  iltejl  jufle  fujet  de  joie , 

En  avenir ,  tu  vivras  heureux . 

En  paffé  ,  tu  fus  piqué  contre  un  Mot  a - 
Ufle . 

A  16.  Aujourd’hui  tu  feras  inftruit  qu’il 
eff  des  tyrannies  cachées  fous  le  voile  de 
la  concorde  ;  un  vil  pédant  ofera  te  con¬ 
damner  fans  t’entendre. 

Si  aujourd’hui  il  tejl  morfure  f  animal 
domejlique  inutile  , 

En  avenir  ,  mauvaife  mort . 

En  paffé,  tu  fus  indigné  contre  le  manque 
au  droit  des  gens. 
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B  27.  Aujourd’hui  fera  un  événement; 
rencontre  après  l’aurore  *,  un  trompeur  fe¬ 
ra  trompé.  Si  tu  t’es  couché  de  bonne-heu¬ 
re  ,  leve-toi  matin. 

Si  aujourd’hui  U  ejl  à  ta  connoiJfan.ee 
faujfe  jign attire y 

En  avenir  ,  qui  F  aura  faite fera  privé  de 
F  un  de  fes  cinq  feus. 

En  paffé  ,  tu  te  dis  ,  qui  ejl  marqué  d  ce 
çoiti  ne  vaut  jamais  rien . 

C28.  Aujourd’hui  prépare  un  dîner  fans 
grands  frais  ;  admets-y  un  vrai  ami,  un  in¬ 
connu  peu  fortuné ,  mais  penfant  :  fecret 
t’en  adviendra  qui  te  fera  utile. 

Si  en  la  nuit  de  ce  jour  tu  fanges  voir 
animal  carnacier  ,  âpre  ou  méchant , 

En  avenir  ,  planche  te  fera  nuifble . 

En  paffé,  tufs  promejfe  SC  ne  dns  pas . 

D  29.  Aujourd’hui ,  projet ,  réflexion  ; 
tout  le  monde  n’eft  pas  fage  ;  travail  de 
cabinet, s’entend  d’efprit,  relativement  à  ce 
qui  t’occupe  le  plus. 

Si  aujourd’hui  tu  te  prends  de  boijfon  juf 
ques  à  être  ivre  , 

En  avenir  ,  tes  femaines  feront  comptées 
par  tes  années  ;  défie-toi  de  cette  annonce . 

En  paffé,  tu  avois  un  grand  projet  qui  rou - 
loit fur  la  politique ,  mais  tu  échouas  au  port* 

E  30.  Aujourd’hui  tu  chercheras  argent; 
s’il  eft  de  ton  labeur  ,  te  fera  joie  ;  fi  tu 
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veux  remprunter }  qu’il  t’advienne  9  tu  ne 
le  rendras  jamais  ,  telle  bonne  volonté  que 
tu  en  aye  ;  mais  ce  jour  eft  telque  ce  que  tu 
hazarderas  pour  raggrandiffement  de  ton 
état  ou  de  ton  commerce ,  t’apportera  pro¬ 
fit  :  fi  tu  es  pourfuvi  d’un  créancier  ,  écris- 
lui  :  fi  tu  peux  toi-même  l’aller  voir  3  il 
entendra  raifon. 

Si  aujourd’hui  tu  chouois  en  l'eau  , 

En  avenir ,  tu  verras  maifon  écrouler . 

En  pafie  ,  fut  rumeur  entre  tes parens^qui 
tous  ri  avoient  pas  plus  raijon  les  uns  que  les 
autres , 

F  ji.  Aujourd’hui  bavardifes  de  pro¬ 
che  ,  maladie  fans  fuite  ;  parle  peu  ,  do 
ne  à  foupçonner  ;  nulle  confiance  indif- 
crette  en  ton  domeftique  ou  inférieur. 

Si  aujourd’hui  il  tefl  bouquet  donné , 

En  avenir  ,  tu  jugeras  fainement  du  don . 

En  pafféj  ton fecret fut  éventé  par  un  au¬ 
tre  }  ÔC  par  ta  faute. 
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AVRIL  UNIVERSEL . 

l~/ïnftant dont  nous  jouiffons  difparoît; 
le  vol  rapide  du  teins  le  ravit  à  nos  yeux* 
Tout  tombe  fous  fa  faulx  deftruâ:rice;nous 
ne  pouvons  couper  fes  ailes }  nous  ne  pou¬ 
vons  fufpendrefon  br^s.  Mortel  >rEterneI 
a  limité  ta  puifiance.  Jouis  donc  fans  cri- 
me  y  pour  perdre  fans  remords. 

AVRIL* 

G  32.  Àujourd^ui  tu  penferas  à  quel¬ 
qu’un  }  un  autre  te  femblera  judicieufe- 
ment  n’avoir  jamais  réuffi  fans  fe  fervir  de 
fubterfuges  >  c’eft-à-dire  *  fans  fauffer  la  vé¬ 
rité. 

Si  aujourd’hui  tu  es  embraffé par  autre 
qu  époux  ou  époufe  }  cnfans  }  pareris  ?  amis 
très-vrais , 

En  avenir  5  tu  feras  ifolê . 

En  pa ffé,tu  aurais  accompli  tes  aefrs ,  fi 
lu  biffes  été  mieux  inflruit . 

H  33.  Aujourd’hui  heureux  &  malheu¬ 
reux  ,  tu  pourras  jouir  à  un  prix  cher;  & 
en  ce  même  jour  feront  pour  toi  différen¬ 
tes  réflexions  ,  dont  une  intéreffante  n’eft 
pas  éloignée  ;  regarde  qui  cxifte. 
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Si  aujourd’hui  tu  as  grande  curiofiiè  d'en* 
tendre  9 

En  avenir  ,  fera  douleur  y  en  laquelle  tu  te 
flairas . 

En  paffé  ,  tu  entendis  >  mais  ne  compris 
pas . 

J  34.  Aujourd’hui  fera  appris  nouvelle  de 
fidélité  jufqu  à  la  minutie ,  ou  le  contraire 
jufqu  a  T  excès  ;  l’amant  &  la  maîtreffe  fe 
jureront  un  amour  éternel  ;  mais  tel  fer¬ 
ment  fait  en  ce  jour  ne  tiendra  pas  long- 
tems. 

Si  aujourd’hui  tu  cajfes  tableau  ou  mi - 
roir  y 

En  avenir,  tu  perdras  procès . 

En  paffé ,  te  fut  mal  y  de  ce  qui  en  bien  te-* 
gardant  riétoit  rien » 

K  Aujourd’hui  tu  recevras  confeil 
d’homme  utile ,  femme  te  gênera ,  fille  te 
fera  réfléchir ,  enfant  te  furprendra ,  veu¬ 
ve  ou  veuf thntéreffera. 

Si  aujourd’hui  tu  as  pour  compagnie  mé¬ 
chante  femme  ,  ou  toi  y  méchant  homme  >  tic 
manque  pas  de  remonter  à  la  caufè  du  mal\ 
confidere  que  le  plus  méchant  n  e fi  pas  tou - 
jours  celui  qui  commence  3  mais  de  ce  jour  y 
jî  tu  vois  amendement , 
r  En  avenir  ,  fiera  la  paix  de  bon  cœur. 

En  paffé,,  tu  fis  une  Jolie  qui  ten  a  évité 
une  autre . 
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L.  5  5.  Aujourd’hui  le  Ciel  fur  ta  tête  , 
les  abîmes  fous  tes  pas  ,  &  quelqu’un 
pourra  être  couché  avec  les  rats  ;  diffé- 
rentes  vues  &  ouies  te  feront  un  fujet  de 
réflexion. 

Si  aujourd’hui  tu  éternues  de  grand  matm% 

En  avenir,  te Jera  bonne  nouvelle . 

En  paflfé ,  tu  fis  un  beau  fionge  qui  auroil 
pu  s' effectuer. 

IVL  37.  Aujourd’hui  fais  juger  tous  pro¬ 
cès  &  différends,  demande  éclairciffement  ; 
en  ces  chofes  te  fera  gain  ou  accommo¬ 
dement. 

Si  aujourd’hui  tu  es  couché  en  maifon 
nouvelle  , 

En  avenir  ,  tu  auras  bâtiment  à  toi. 

En  paffé,  un  de  tes  pare  ns  mérita  d’être 
annoblL 

N.  3 S.  Aujourd’hui  honneur  ,  non  bon¬ 
heur,  profit  fans  en  jouir,  Militaire  en 
titre  remonte;  autre  Militaire  perd  le  tems. 

Si  aujourd’hui  tu  es  en  difpute  avec  Ec - 
clèfiaflique , 

En  avenir ,  il  ten  vaudra  mal. 

En  palfé,  ta  ne  fus  pas  ajje £  politique  $ 
un  nombre  t  effray  a, 

O.  39.  Aujourd’hui  un  Petit-Maître  in- 
folent ,  je  dis  homme  de  rien ,  fi  on  lui  ôte 
l’habit ,  te  portera  fcandale  ;  tu  dois  le 
méprifer  ;  &  en  ce  jour  même  ne  tiens  pas 
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la  converfation  que  tu  prémédites,  çeferé 
pour  demain  ;  mais  ne  parle  pas  beaucoup* 
Sï  aujourd  hui  ta  portes  fleur  artificielle b 
En  avenir,  te  fera  angoifè . 

E  n  paffé ,  tu  fus  trompé  en  [ attente  dti 
lend  emain . 

P«  40»  Aujourd'hui ,  fi  tu  devines  une 
énigme,  tu  feras  pâlir  ton  ennemi  ;  cette 
énigme  efl:  en  ta  penfée;  &  en  ce  jour  tu 
penfes  à  la  décifion  d'une  affaire. 

Si  aujourd’hui  tu  vas  dîner  en  ville  quil 
Joit  maigre , 

En  avenir,  tu feras  fâché  contre  la  cuifîne. 
En  paffé ,  une  fête  ne  dura  pas  long-temsi 

Q.  41.  Aujourd’hui  la  politique  fe  heur¬ 
tera  contre  ta  politique;  fois  difcret.  Pen- 
fant  à  papier ,  tu  te  demanderas  à  toi-même 
où  tu  exifte. 

Si  aujourd’hui  il  te  prend  mal-aife  en 
tous  tes  membres , 

En  avenir,  il  fera  bon  de  te  promener ,  mais 
non  de  courir . 

En  paffé  ,  tu  oublias  le  tems  préfent. 

R.  42.  Aujourd’hui  nouvelle  intéref- 
fanté j  un  étranger  arrive.  Si  tu  prêtés,  tu 
perdras  ton  prêt  ;  en  ta  maifon  efl  quelque 
chofe  qui  fe  perd» 

Si  aujourd’hui  il  défi  penfée  nouvelle , 
En  avenir ,  tu  vivras  long- tems. 

En  paffé,  nouvelle  remarquable-  arriva 
trop  tard.  S.  43. 
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S,  43.  Aujourd’hui  fi  tu  joues  pair ,  tu  pei> 
dras  ton  bien  ;  fi  tu  joues  non ,  tu  feras  perte 
en  Vefprit  \  ôt  en  ce  jour  croyant  ,  fur  les  ap¬ 
parences ,  juger  fainement  ,  tu  en  feras  bien 
éloigné  ;  car  tu  ne  comprendras  pas  le  fens 
des  paroles  d’un  autre. 

Si  aujourd'hui  ta  vois  fruit  nouveau , 

En  avenir  ,  ta  feras  en  long  teflament . 

En  paffé  ,  ton  ombre  te  ft  peur . 

T,  44.  Aujourd’hui  vois  le  courant  de 
ta  journée,  un  feul  mot  hébreu  en  fera  le 
réfultat  ;  quelqu’un  voudrait  bien  te  parler  , 
ne  t’effraye  pas  du  bruit. 

Si  aujourd’hui  tu  lûtes  ou  joutes  a  qui  mieux 
feras  y  SC  que  tu  perdes , 

En  avenir,  te  fer  a  preuve  d avoir  gagné. 

En  paffé  ,  tu  eus  tort  d  abandonner  la, 
partie . 

U,  4y,  Aujourd’hui  fi  ton  efprit  fait  pro¬ 
fit,  réjouis-toi,  &  en  ce  jour  fois  prudent, 
que  ton  état  ne  t’autorife  point  à  féduire 
l’innocence,  refpeftc  le  fage  &  le  vertueux: 
je  te  parle  de  ces  chofes  ,  parce  qu’en  ce  jour 
occafion  de  faire  le  mai  te  fera  préfentée-j 
ôc  tes  penfées  y  feront  portées. 

Si  aujourd’hui  tu  es  atterré  y 

En  avenir,  tu  auras  vengeance* 

1  Cf 

En  paffé ,  follement  tu  te  repentis  de  n  avoir 
pas  comruis  un  crime  ,  oui  un  crime . 

'•>  C 
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V.  4«5fe  Aujourd'hui  eft  pour  toi  grand 
jour;  tu  devineras,  tu  prédiras ,  tu  prophé- 
tiferas;  mais  fi  je  te  fais  connoître  fi  grand 
jour,  ne  fouhaite  rien  d’injufte. 

Si  aujourd’hui  tu  fouffres , 

En  avenir ,  ta  peine  ne  £  aura  pas  été  inu - 
tilt . 

En  paffé ,  tu  mèprifas  des  Joins  dits  à  ta 
Jante, 

X.  47.  Aujourd’hui  fans  trop  de  précipi¬ 
tation  ,  fuis  ia  trace  ....  étant  inftruit  ,  at¬ 
tends  autre  occafion ,  bien-tôt  elle  arrivera; 
en  ce  peu  de  mots,  tu  dois  trouver  ce  qui 
t’intéreffe  le  plus. 

Si  aujourd’hui  tu  prends  domejlique  nou¬ 
veau  y 

En  avenir ,  il  fera  pour  un  autre . 

En  paffé,  tu  perdis  bon  Jujety  digne  d être 
ton  ami . 

Y.  48.  Aujourd'hui  tel  que  tu  fois ,  quel¬ 
qu'un  defire  ardemment  ton  amitié ,  par  le 
feu!  plaifir  d’être  ton  vrai  ami  ;  tu  le  remar¬ 
queras  dans  la  journée,  &  fous  peu  tu  le 
j  ugeras  bien  digne  de  l’être. 

Si  aujourd’hui  tu  es  inhumain  y 

En  avenir,  proche  arbre  m  feras  prière • 

En  paffé  +  tu  fus  outre  de  ï arrogance  d'un 
autre . 

Z.  49.  Aujourd’hui  petite  entrevue ,  point 
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de  vue  en  quelque  chofe  ,  trafic  fuperflu* 
grande  attente,  teins  perdu,  papier  à  faire 
des  facs. 

Si  aujourd’hui  tu  tranfplantes  , 

En  avenir  ,  tu  ne  recueilleras  que  les  f mil 4 
les . 

En  paffé ,  te  fut  eflime  SC  amitié  £  un  qui 
tu  ne  vois  plus . 

&.  y o.  Aujourd’hui  ton  indécifion  porté 
retard  en  tes  affaires.  De  cinq  routes  ?  prends  - 
fur  ta  droite  ;  réfléchis  à  ce  qui  peut  f  atti¬ 
rer  de  ce  côté,  vas-y  fans  indécifion ,  &  pouE 
caufe. 

Si  aujourd’hui  tu  lis  papier  9 

En  avenir  tu  feras  grand  projet . 

En  paffé,  tu  te  plus  à  entendre  un  beazi 
conte . 

A.  y  i  *  Aujourd’hui  Prince  fouverain  aura 
confolation ,  allégreffe  &  réunion  des  cœurs 
en  général  ;  mais  en  fon  particulier,  il  aurst 
triftejïe  fur  l’infidélité  d’un  courtifan  ;  & 
pour  tout  autre ,  fera  nouvelle  délîrée  , 
mais  non  reçue. 

Si  aujourd’hui  il  Ce  fl  remarque  frappante 
tn  l3 une  des  fept  P  lunettes , 

En  avenir }  te  fera  découvert  haute  fciericét 

En  paffé,  tu  fus  furpris  dé  une  lumière . 

B.  y2.  Aujourd'hui  tu  feras  étonné  qu’uti 
faifant  grand  fracas  ne  puifle  difpofer  d’iiit 

’  '  Cij 
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quart  de  louis  ;  ôc  en  ce  même  jour  fcience 
&  ignorance  fera  fêtée  ;  mais  proueffe  n’ad¬ 
viendra  pas  à  tout. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  ton  ennemi  dange- 
reufèment  blejje  9 

En  avenir  ,  tu  trébucheras . 

En  paffé  ,  tu  perdis  de  ton  Jung  9  SC  man¬ 
quas  d'être  privé  de  Cun  de  tes  membres . 

C.  y  3.  Aujourd’hui  imagine  voir  un  tor¬ 
rent  fondre  du  haut  d’une  colline ,  étendre 
fièrement  fes  eaux  dans  une  vafte  campa¬ 
gne  ,  mais  s’appauvriffant  de  fon  étalage ,  fe 
précipiter  dans  des  vallons ,  &.  fe  perdre 
peu-à-peu  dans  différents  fouterrains  ;  fixe 
les  yeux  fur  cette  furface  lympide ,  &  vois 
l'heureux  enorgueilli  >  les  richeffes  fugiti¬ 
ves  ,  &  les  coups  du  fort  dont  je  parle.  En 
ce  même  jour  tu  remarqueras  deux  hom¬ 
mes  également  altérés.  De  quoi  ?  .  ...Tu 
le  fçais  :  de  plus  tu  penferas  à  veuvage.  In¬ 
terprête-moi  fi  tu  peux. 

Si  aujourd’hui  tu  es  en  grande  difpute  fur 
un  point  qui  ne  te  regarde  pas , 

En  avenir  9  te  fera  contrai iété  en  un  projet . 

En  paffé ,  follement  tu  te  laijfas  entraîner 
par  la  f  oule . 

D.  y  4.  Aujourd’hui  vifite  tes  proteêleurs; 
confulte  ton  ami  ;  carreffe  ton  époufe  ;  em- 
braffe  tes  enfans  \  répudie  le  dateur  \  à  pa- 
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reil  jour  en  l’an  te  fera  bonne  fatisfaQion 
de  ce. 

Si  aujourd’hui  £  apparaît  lumière  qui  paffe 
devant  tes  yeux , 

En  avenir ,  tu  auras  prefjcntiment  de  ta 
dernière  heure. 

En  paffé  3  caufe  célejle  te  frappa . 

E.  y  Aujourd’hui  idée  fur  un  change- 
ment  3  nouvelle  de  maladie  ;  ne  range  pas 
la  vertu  au  nombre  des  vices  ;  &  en  ce  même 
jour  peut-être  entendras*  tu  trois  ou  quatre 
jeux  de  mots  que  tu  mépriferas-,  tu  pourras 
auffî  lire  papier  d’un  prétendu  bel-efprit  qui 
croira  en  impofer ,  parce  qu’il  t’aura  écrit 
fous  le  nom  d’un  homme  fans  étude»  Tu 
demanderas  où  l’on  vend  les  plumes. 

Si  aujourd’hui  tu  trouves  chofe  valant  la 
plus  petite  pièce  d argent  monnoy  é  de  tel  pays 
ou  tu  fois  , 

En  avenir ,  te  viendra  bien  recouvre  de  tes 
ancêtres . 

En  paffé ,  tu  te  propofas  de  mettre  de  côte. 

F.  y <5.  Aujourd’hui  acheté  pour  reven¬ 
dre  ,  fi  par  le  jour  il  ne  t’eft  défendu  ;  tu 
auras  bon  profit  ;  &  toi  qui  point  n’achetes , 
ne  vends  pas  aujourd’hui ,  informe-toi  d’un 
abfent. 

Si  aujourd’hui  préfen*  t'efl  fait , 

En  avenir  y  tu  a  ois  longer  à  ménager , 

C  ri) 
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En  paffé  ,  tu  fus  gêné . 

G,  y  7.  Aujourd’hui  t’eft  haute  fcience; 
niais  que  dis-je  ,  aujourd’hui ,  lorfquil  n’en 
<eft  pas  un  qui  ne  foit  propice  pour  toi ,  fi  tu 
fçavois  te  les  approprier?  Or  ,  écoute  ;  fi  tu 
te  dis  :  depuis  mon  exiftence  ,  je  n’ai  eu  que 
chagrins,  pertes  &  traverfes  ;  ôc  que  cela  foit 
vrai ,  c’eft-à-dire  ?  que  t’étant  trouvé  en  belle 
paffé,  tu  n’en  aye  pas  abufé  ;  dans  ce  jour 
même ,  à  la  première  heure  fonnante ,  ne 
manque  pas  de  recueillir  tes  efprits  ;  invo¬ 
que  ton  bon  Génie ,  prie-le  de  t'éclairer  ;  re¬ 
paie  fans  trouble  le  paffé  ;  confidére  fixe¬ 
ment  le  préfent,  lis  avec  perfpicacité  l’ave¬ 
nir  ,  &  ton  Génie  bénin  te  fera  prendre  fo¬ 
liée  réfolution. 

Si  aujourd’hui  il  efl  jour  de  la  demi-année , 

En  avenir ,  un  grand  ami  te  Jera  connu . 

,  tu  fus  bien  éclairé  $  mais  cela  tt 

H.  y  8.  Aujourd’hui  tu  feras  rencontre  bien 

propos  \  mais  ne  rencontrant  perfonne, 

tu  te  pourrois  écrier  :  ce  Zodiaque  ne  111e  dit 
jamais  rien  de  vrai.  Or  comprends  que  tu 
peux  faire  rencontre  bien  à  propos  ,  même 
fans  voir  perfonne  ;  &  en  ce  jour  t’efî  chofe 
plus  conféquente  que  voici  :  fi  tu  te  dis  ;  je 
couperais  le  plus  bel  arbre  de  mon  jardin  , 
fi  je  fçavois  que  cela  engageât  unGrand  à  me 


En  paffé 
fervii  peu* 
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faîuer  ;  à  pareil  jour  en  fan  te  fera  péricli- 
tation  en  tous  tes  arbres. 

Si  aujourd’hui ^  par  réflexion  fage%  tu  es  in-* 
different  à  chofe  attrayante  , 

En  avenir ,  tu  auras  bonne  joie  dans  le  dé 
cours . 

En  paffé ,  tu  reconnus  fol  amour* 

J.  Aujourd’hui  un  événement  pour 
îoi  ;  un  qui-pro-quo  te  fera  réfléchir-,  une 
promenade  reviendra  en  ta  mémoire  ;  &  en 
ce  jour,  homme  foit  prudent  ;  femme  foie 
circonfpeéte  ;  fille  fuye  Foccafion  ;  groffeffe 
pour  beaucoup  ;  garçon  foit  moins  entêté® 

Si  aujourd’hui  tu  f  informes  des  myfteres 
de  r amitié  9 

En  avenir ,  tu  feras  cer  train  d'être fatisfaît 
en  tes  defirs , 

En  paffé  3  tu  eus  frayeur  p  enfant  à  certaine 
mortalité . 

K.  60»  Aujourd’hui  toutlîen  fe  contrarie  ; 
mais  fi  l’on  termine ,  on  goûtera  le  bonheur 
d’une  fidélité  réciproque  >  &  en  ce  jour 
affaire  t’appelle ,  tu  es  même  en  retard.  Un 
homme  noir  efl;  vraiment  blanc. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  en  table  un  ennemi 
qni  te  caufe  Jurprije  , 

En  avenir ,  il  te  fera  utile , 

En  paffé  ,  te  fut  rencontre  mal  encontre  q 
h  heurtais  d'une  porte  t  intimida* 

L.  61.  Aujourd’hui  argent,  en  paffage 

C  nj 
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d'eau ,  tu  auras  à  parler  ;  nulle  appréherf- 
ilon  ;  fi  tu  as  crainte ,  ne  paffe  pas  l'eau  ;  j’au- 
rois  pu  dire  le  vin  ;  il  efl:  queftion  quen  tout 
tu  m'entendes  ou  fous-entendes. 

Si  aujourd'hui  tu  vois  triflt  fpeclacle  > 

En  avenir ,  il  en  Jera  un  qui  te  touchera 
davantage  ;  je  ne  dis  pas  qu  il Joit  plus  ou 
moins  grand , 

En  paffe  ,  fur  un  entretien  5  tu  réfléchi] \ 
fois  fans  dire  mot . 


/ 
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MAI  UNIVERSEL. 


T  aise  z-vous  ,  Philofophes  fyftéinati- 
ques  ;  vous  fuppofez  des  faits  pour  tirer  des 
conféquences.  Vous  recherchez  la  vérité 
dans  un  nuage  ,  elle  s'évanouit  avec  cette 
vapeur.  Le  Sage  feul  tire  des  conféquences 
des  vrais  principes  ;  il  développe  l'enchaî¬ 
nement  de  la  vie ,  parce  qu’il  en  connoît 
bien  la  trame  cachée.  Ses  yeux  feuls  voyent 
le  Globe  lumineux  où  repofe  la  vérité  ref- 
plendiffante.  Taifez-vous>  dis-je  encore, 
6  vous  ,  efprits  fubtils  &  ignorants ,  qui 
avez  voulu  outrager  les  Mages  ,  vous  n'a¬ 
vez  pu  que  blafphémer  un  nom  qui  jadis  fut 
chéri  des  Dieux  ! 

MAI. 

M.  £2.  Aujourd'hui  nouvelle  >  pas  gliflant, 
fur  ce  que  tu  penfes  ,  il  faut  encore  un  peu 
de  réflexion  ;  &  en  ce  jour  même  une  Phrafc 
Françoife  te  feinblera  Greque. 

Si  aujourd'hui  ta  achetés  bien  de  jonds  % 

En  avenir 5  il  t  adviendra  dégoût. 

En  paffé }  m  te  repentis  croyant  avoir  mal 
fait . 

N.  63.  Aujourd'hui  nulle  inquiétude; 
penfe  bien  ?  tiens  folidement  $  victoire  t'eft 
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allurée  ;  maïs  en  ce >  prudence  &  pré¬ 
voyance. 

Si  aujourd'hui  tu  inventes  impôt  , 

En  avenir,  tes  defcendans  payeront  ,  SC  te 
donneront  au  diable . 

E  n  paffé  ,  ml  languijjbis 
Bien-être, 

CX  6$.  Aujourd’hui  je  t'avertis  qutm  Po¬ 
litique  cherchera  le  moyen  de  furprendre 
ton  fecret  ,  fera  confufion  pour  la  dupe  ;  & 
en  ce  jour ,  s’il  eft  queftion  de  conclure  ma» 
liage  ,  fais  le,  tu  n’en  feras  pas  fâché  ;  car 
telle  union  en  ce  jour ,  qui  eft  le  tien }  fera 
éternellement  heureufe* 

Si  aujourd’hui  bourdonnement  de  mouche 
Je  f ait  entendre  à  ton  réveil , 

En  avenir,  tu Jortiras  de  la  poujjière  ;  je 
dis  que  ton  nom  ignoré  fera  par-tout  public . 

En  paffé ,  tu  eus  le  dejjein  de  bâtir  un 
va  fie  Château ,  mais  les  matériaux  te  man¬ 
quèrent . 

P.  6$.  Aujourd’hui  fi  toute  boiffon  te 
maîtrife,  par  vile  gourmandife  ou  cupidité  , 
demain  honte  ;  n’en  fais  la  preuve  lourde¬ 
ment  ;  &  en  ce  jour  nouvelle  tarde,  mais  ar¬ 
rivera. 

Si  aujourd’hui ,  ou  la  nuit  de  ce  jour ,  tu 
vois  chimère  ou  phantôme  , 

En  l’avenir ,  qui  fera  dans  trois . , .  te  fera 
un  grand  avcrtijjèment  qui  fera  ton  bien . 


proche  un  grand 
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En  paffé ,  ton  difoit  de  toi  ce  que  tu  dis 
cT un  autre . 

Q-  66.  Aujourd’hui  tu  feras  épié  en  tes 
démarches  ;  une  difficulté  bien-tôt  levée  ; 
maladie  volante  ;  colifichet  en  jeu. 

Si  aujourd’hui  tu  manges  poiffon  mort  de 
lui-même  ) 

En  avenir,  te  fera  trifieffe . 

En  paffé  ,  aliment  te  Jembla  amer . 

R.  6 j.  Aujourd’hui  bien  fur  l’eau,  nou¬ 
velle  fauffe ,  tu  perdras  un  prêt ,  il  t’en  fera 
laiffé  un  autre ,  &  un  préfent ,  fi  tu  parles 
bien. 

Si  aujourd’hui  tu  fais  perte  marquée  ert 
ce  qui  te  rapporte  rente  , 

En  avenir ,  du  bien  refiant ,  tes  deficendans 
ne  t  en  auront  nulle  obligation. 

En  paffé ,  tu  fis  une  folie  en  papier. 

S.  6  8 .  Aujourd’hui  table  manquée,  crainte 
de  clôture  ,  prudence  à  temps  ,  &  nouvelle 
arrive. 

Si  aujourd’hui  tu  projettes , 

En  avenir  ,  te  viendra  bonne  penfée. 

En  paffé  ,  tu  avois  de  ju fl  es  craintes  pétant 
néanmoins  raifionnable. 

T.  69.  Aujourd’hui  coupimprêvu,  Ecclé- 
fiaftique  te  donnera  à  réfléchir ,  deux  cou¬ 
leurs  très-oppofées  fe  trouvent  fur  le  tapis. 

Si  aujourd’hui  tu  es  prudent  SC  jçavant 
en  l  art  de  la  politique , 
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En  avenir ,  un  J9  première  lettre  et  un  mot  9 
en  ion  langage  ,  t aura  rendu  bon  SC fur  de  vin . 

En  paffé  3  tu  eus  frayeur  en  un  chemin  ,  SC 
tu  eus  raifion . 

U.  70.  Aujourd’hui  telles  épurées  que 
foient  tes  mœurs ,  certain  bruit  te  mettra 
en  ailarme  ;  tu  feras  divers  réflexions  >  la 
vie  te  femblera  gênante  &  gênée  ;  tu  n'aime¬ 
ras  pas  tous  les  hommes  ,  néanmoins  un  ne 
fort  ira  guère  de  ta  mémoire. 

Si  aujourd’hui  tu  Us  , 

En  avenir ,  en  tes  efprits  fera  profit . 

En  paffé ,  tu  fis  bonne  réflexion  qui  cejfa 
trop  tôt . 

V.  71.  Aujourd’hui  tu  ne  feras  pas  aimé 
de  tous  les  hommes  ;  de  ce  feront  coups  de 
langues  qui  te  piqueront  ;  tu  voudras  te 
venger,  tu  n’en  viendras  pas  à  bout  5  tu  te 
rejetteras  fur  autre  qui  en  parlant  plus  mal 
&  plus  vrai  de  toi  ,  te  fera  reconnoître  ; 
mais  tout  n’éclatera  qu’après  ta  chûte  :  pour 
empêcher  la  nouvelle  de  ce  jour,  fois  moins 
politique  &  plus  fage  ;  lumière  à  brûler  ; 
bons  yeux  qui  voyent  tout ,  &  toi  qui  es 
vraiment  bon  ,  tu  n’es  pas  éloigné  de  mettre 
à  profit  ta  bienveillance  ;  tu  entendras  par¬ 
ler  d "un  départ  inopiné. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  Renard ,  Ecureuil , 
E ouï  ne  SC  tous  autres  petits  animaux  ou  vigi¬ 
lant  ou  fangid  naïves , 
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En  avenir,  tu  prendras  huile  pour  vinaigre  f 
SC  tu  ne  feras  détrompé  qit  à  V  affaifimntmtnt. 

En  paffé  5  îu  fus  ménager  SC  oublieux* 

X.  7 a.  Aujourd'hui,  donne  l’œil  à  tout 
fuivant  ta  pofition ,  repaffe  tes  affaires ,  don¬ 
ne-leur  de  l'ordre ,  ce  jour  y  eft  propice ,  &; 
en  ce  jour  cherchant  la  viûoire ,  elle  s’éloi¬ 
gnera  de  toi  ;  tu  auras  expédition  fur  papier  ? 
mais  il  t’en  coûtera. 

Si  aujourd'hui  animaux  des  champs  te 
font  fou  leur fans  être  afje ^  forts  pour  te  faire 
mal  qu à  la  longue ,  les  maudijfant  5 

L’avenir  ne  fera  pas  long  pour  eux* 

En  paffé  ,  tu  négligeas  le  contre- coup  d une 
chiite  qui  jut  plus  dangertufe  que  le  coup 
même . 

Y.  73.  Aujourd'hui  bien  te  voit  d’un  côté, 
mal  de  l’autre  ;  cela  ne  regarde  nullement 
ton  corps  ,  mais  bien  ta  tête  ;  un  rien  te  met- 
troit  à  i’aife ,  &  ce  rien  caufe  grand  contrafte; 
en  confultation  ignorance  reconnue  ;  de  en 
ce  jour  eft  écriture  à  propos. 

Si  aujourd’hui  tu  goütts  nourriture  acre  oa 
amère , 

En  avenir ,  tuferas  tranquille  SC  affûté  près 
iun  naufrage . 

En  paffé,  tu  fus  moins  foucieux . 

Z.  74.  Aujourd’hui  fi  tu  demandes  grof- 
feffe  ,  porte  ton  efprit  à  bien  ,  ôt  réjoui$*toi , 
prends  fur-tout  le  fenfible ,  nouvelle  de  fem- 
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me  >  &  en  ce  jour  tu  feras  plufieurs  réfle¬ 
xions  j  une  te  fera  rire* 

Si  aujourd’hui  tu  conjidères  beau  tableau y 
bon  ou  mauvais  ,  qui  te  frappe . 

En  avenir,  jera fcience  SC  ignorance  en 
la  meme  affaire . 

En  paflé  >  la  curiofité  te  coûta » 

&.  7J.  Aujourd'hui  n'entreprends  point 
‘d'entrer  dans  un  champ  verd  ;  en  ce  jour  font 
bien  des  chofes  différentes;  en  quelqu'un  tu 
remarqueras  l'oftentation  punie  ;  un  autre  au 
piquet  fera  capot ,  fans  avoir  joué  avec  ce  cé* 
lébre  Efcamoteur,  ou  plutôt  véritable  Ar- 
tifte  ;  un  autre  rira  fur  le  bord  de  fon  trou  ; 
deux  ennemis  fe  ligueront  enfemble  ,  & 
auront  fur  les  doigts  ;  un  petit  vent  en  raf- 
fraîchira  un  autre  ;  tu  verras  encore  diffé-^ 
rentes  chofes,  dont  une  intéreffera  tous 
ceux  de  ce  jour,  s'il  eft  comme  à  toi ,  jour 
de  mon  Zodiaque  ;  un  chat  tirera  les  mar¬ 
rons  du  feu  ,  un  finge  les  mangera ,  &  un  nou¬ 
veau  fpedacle  où  feront  de  très-beaux  tours 
de  force ,  fans  fauter  fur  la  corde  ;  le  Maître 
de  ce  Spedacle  fera  bien  aimé  de  tous  les 
Spedateurs  ;  aufiî  fe  piquera~t*il  de  furpaffer 
tous  ceux  qui  ont  paru ,  tu  en  feras  fatïsfait. 

Si  aujourd’hui  tu  manges  le  premier  fruit 
dû  un  arbre  qui  rien  a  jamais  porté , 

En  avenir,  tu  feras  bon  voyage ,  ta  vie 
fera  plus  longue  J  ans  vivre  plus  qu'un  autre . 
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En  paffé,  en  une  voilure  tu  faillis . 

A.  7<f.  Aujourd’hui  paroles  perdues ,  fo- 
elétës  ennuyeufes ,  petite  rëufiite,  effet  eft 
en  jeu ,  &  en  ce  jour  tu  apprendras  une 
folie ,  tu  y  prendras  part. 

Si  aujourd’hui ,  prejjé  par  les  plus  grands 
èefoins  humains  ,  tu  ri  as  pas  la  faculté  de  te 
fatis  faire ,  en  ce  même  jour  tu  auras  remords  / 
mais  , 

En  avenir  ,  i adviendra  un  bien-être  dont 
tu  fçauras  profiter . 

En  paffé  ,  tu  fus  lourdement  trompé  par  un 
jlateun 

B.  77.  Aujourd’hui  défunion  fenfible  aux 
yeux,  douceur  de  proches,  fecours  à  pas  trop 
lents  ;  nouvelle  connoiffance  ,  fujet  d’hu¬ 
meur  ;  grand  préparatif  n’a  pas  le  fens  com¬ 
mun. 

Si  aujourd’hui ,  par  le  feu  tu  vois  dégât , 

En  avenir,  à  temps  tu  avijeras  à  grand 
dommage . 

En  paffé,  dans  la  chaleur  que  tu  recherchais 
le  froid  iauroit  été  née eff aire. 

C.  78.  Aujourd’hui  propofition  de  campa¬ 
gne  ,  maladie  pour  toi ,  projet  qui  t’occupe, 
en  ta  penfée  tu  prends  le  change  j  faux  fecret» 

Si  aujourd’hui  tu  pajfes  tout  le  jour  fans 
Jçavoir  les  heures  ,  tiy  p enfant  nullement , 

En  avenir,  i  adviendra  une  attente  que  tu 
ne  verras  jamais  terminée . 
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En  paffé ,  te  jembla  éloigné  ce  qui  ta  paru 
pafjer  trop  vite . 

D.  7<?.  Aujourd'hui  défie-toi  de  taxer  un 
homme  d’ignorance  ;  ne  juge  pas  à  J’infpec- 
tion  ?  quoiqu’il  fembie  avoir  peu  d’efprit  ou 
d’expérience  ;  car  tes  jeux  de  mots  &  tes  ta- 
lens  foibliroient  à  la  lueur  d’une  de  fes  pen- 
fées  ;  heureux  fi  tu  t’en  appercevois  feul , 
car  autrement  tu  ferois  bafoué  ,  tout  haut 
ou  méprifé  tout  bas,  fi  par  complaifance  on 
ne  vouloir  pas  éclater  ;  &  en  ce  jour,  un 
qui  differtera  beaucoup  fur  le  tems ,  en  fera 
un  grand  abus ,  tu  l’entendras  fans  l’écouter. 

Si  aujourd’hui  il  tejl  nouvelle  des  pays 
étrangers , 

En  avenir ,  tu  ne  feras  pas  fatisfait  entiè¬ 
rement. 

En  paffé ,  tu  grondas  beaucoup  pour  papier 
perdu. 

E.  80.  Aujourd’hui ,  que  tu  fçaches  ou  ne 
fçaches  pas  qu’il  eft  homme  en  pays  éloi¬ 
gné  ,  qui  penfe  à  toi,  ôt  que  tu  connois  ;  je 
te  Fatteûe,  tu  ne  tarderas  pas  à  en  avoir  nou¬ 
velle  :  fi  tu  dis  je  fcais  qu’il  en  eft  plufieurs, 
mais  il  n’en  eft  qu’un  qui  m’intéreffe ,  certes 
celui-là  t’écrira  :  un  autre  que  tu  ne  defires 
pas  voir ,  arrive  avant  ta  penfée,  &  de  tel  côté 
que  tu  te  retournes ,  la  viâoire  eft  pour  lui  ; 
s’il  y  a  tempête  ,  crains  le  naufrage. 


Si 


Mal 

Si  aujourd’hui  tu  vois  étoile  filer , 

En  avenir ,  tu  réfléchiras  aux  habituas  des 
fept  P lunettes. 

En  paffé ,  tu  fus  émerveillé  de  voir  un  point 
relatif  à  haute faïence,  mais  tu  l’oublias  bien - 
tôt y  riy  comprenant  pas 

F.  81.  Aujourd’hui  en  Tefprit  humain 
tout  eft  bien  ou  tout  eft  mal  ;  fi  tu  es  vicieux^ 
tu  fcandaiiferas  ;  fi  tu  es  vertueux,  tu  feras 
fcandalifé. 

Si  aujourd’hui  fèmes  alors  que  Us  autres 
dorment , 

En  avenir,  tu  recueilleras  beaucoup  , fur* 
tout  en  l  ef prit. 

En  paffé  j  tu  ne  fus  pas  fadsfait  d’un  ufh * 
rier. 

G.  82,  Aujourd’hui  je  fçais  qu’il  eft  quel¬ 
que  chofe  en  tes  efprits  qui  t'agite;  mais 
efpere,  fois  a£tif  &  vigilant. 

Si  aujourd’hui ,  femmes  enfemble  devant 
toi  parlent  £  affaire  grande  , 

En  avenir ,  te  fera  perplexité. 

En  paffé ,  les  petites  chofes  av oient  un  grand 
pouvoir  fur  ton  efprit  foi  b  le* 

FL  83.  Aujourd’hui  eft  autre  orage  auquel 
ru  ne  t’attendois  pas  ;  mais  nul  fouci ,  plus  le 
feu  eft  âpre ,  plutôt  il  fe  confüme  :  &  en  ce 
jour  fi  tu  releves  enfant  ou  vieillard,  que  tu 
verras  tomber  à  terre,  Fun  te  fera  utile,  Fau^ 
tre  t’inftruira,  &  pendant  que  ton  imagina- 

D  ° 
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tion  parcourt  différons  pays ,  le  voyageur 

fait  fa  route  &  arrive  à  l'on  gré. 

Si  aujourd’hui  tu  brides  lumière  en  la  nuit , 
En  avenir  ,  tu  tomberas  dans  une  folie .3 
En  pal£ é?tu foupçonnas  bien  qui  t  av oit  volé . 
J  .  84.  Aujourd’hui  fois  fur  tes  gardes  ,  je 
faffure  qu’il  vient  près  de  toi  un  flatteur , 
il  fe  pourroit  qu  il  fut  en  tes  efprits  ;  mais 
juge  fainement. 

Si  aujourd’hui  tu  appréhendes  en  jufte  caufey 
En  avenir  j  tu  f'urmonteras  une  embûche . 

En  paffé  ,  Ion  t  accu  fa  de  peu  d’esprit} 
mais  en  ce  moment  tu  raisonnois  jujle . 

K.  85.  Aujourd’hui  eft  bon  à  te  dire  ce 
qui  fuit  ,  parcs  qu’en  ceci  beaucoup  de 
chofes  te  regardent.  Ecoute  :  toutes  les  fa¬ 
milles  font  autant  de  petits  Etats  féparés  ; 
le  Maître  du  logis  en  eft  le  Souverain;  fes 
^enfans  font  les  Princes  ;  Tes  domeftiques  font 
les  Sujets.  Il  faut  pour  le  bon  ordre  ,  que  ce 
petit  Roi  foit  vertueux,  ami  de  la  vérité, 
ennemi  du  menfonge.  S’il  y  a  des  Princes 
qui  recherchent  leur  bonheur ,  qu’on  ne  le 
prennent  pas  toujours  du  mauvais  côté  , 
mais  qu’il  fe  tienne  fur-tout  en  garde  contre 
l’efprit  d’infolence  &  de  révolte ,  de  cupi¬ 
dité  &  d’envie ,  qui  ne  porte  que  trop  fou- 
vent  fes  fujets  à  feiner  la  défunion  dans  l’E¬ 
tat  ,  à  fecouer  le  joug  des  Princes ,  &  à  dif- 
fiper  les  fonds  du  Souverain.  Ces  obfcurs 
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fujets  font  tout  à  îa  fois  des  flatteurs  rampans* 
ôc  des  fangfues  pernicieufes  ,  qui  ef  ^ioyent 
les  moyens  les  plus  bas,  les  coups  îes  plus 
fars  pour  ruiner  l’Etat  qui  les  foutient.  Il  faut 
que  ce  Monarque  defpote  corrige  févére- 
merit  cette  vile  populace  ;  qu’il  fçache  même 
S’en  défaire  à  propos ,  &  qu’il  ne  lui  ouvre  un 
cœur  de  pere  que  quand  elle  le  mérite  par  uti 
zèle  reconnoiflfant ,  &  un  attachement  ref- 
peâueux  pour  lui  &  pour  toute  fa  Cour. 

Non-feulement  ces  petits  Monarques  doi¬ 
vent  prévenir  les  guerres  inteftines;  il  faut  en¬ 
core  qu’ils  terminent  les  différends  de  leurs 
alliés.  Très-différens  des  premiers  Maîtres 
de  la  Terre ,  ils  ne  doivent  jamais  cultiver  les 
lauriers  de  Bellonne  ,  mais  bien  fair£  fleurir 
l’olivier  de  la  paix.  Si  ces  Roitelets  ont  des 
vaffaux ,  ils  font  aufll  tributaires  ,  &  ne  fçau- 
roient  trop  payer  ce  qu’il  en  coûte  à  leurs 
fuzerains  pour  diéter  les  Loix  qui  maintien¬ 
nent  leurs  fortunes  ;  les  armées  qu’ils  fou- 
doyent  pour  défendre  leur  liberté  ;  îa  police 
qu’ils  maintiennent  pour  veiller  à  leur  fu¬ 
reté  :  fans  parler  des  ponts,  des  chemins* 
des  canaux  ,  des  marchés  ,  des  promenades  * 
des  fpedlacles  qu’on  doit  à  leur  magnifique 
bien  fai  fauce. 

Si  aujourd’hui  il  fefl  fait  des  reproches  $ 

En  avenir >  ceux  qui  t  en  auront  fait ,  ne 
t  auront  vas  compris. 

B  ij 
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fin  pafîé ,  tu  fus  piqué  judicieufietne nt  contre 
un  quixH  refufoit  ce  qu il  pour  oit  te  donner . 

L.  Aujourd’hui  tu  feras  conduit  par 
la  curiofité  d’être  inftruit  ;  mais  avant ,  arme 
tes  efprits  de  politique  ,  de  force  &  de  pru¬ 
dence  ;  l’une  de  ces  trois  te  fera  avantageufe. 

Si  aujourd’hui  tu  demandes  chemin  droit 
dans  le  dejjein  de  prendre  route  oppofee ,  tu 
fais  bien ,  ji  tu  as  tes  de  feins  jufles  SC  fecretSy 
car  fi  tu  n  av ois  pour  but  que  de fhivre  ta  tête  , 

En  avenir,  te  feroit  inquiétude  relative  à 
cet  objet . 

En  paffé ,  tu  plaifiantas  les  difciples  £  Hip¬ 
pocrate  >  mais  peu  après  tu  leur  demandas 
confeiL 

M.  87.  Aujourd’hui ,  fi  en  avant  tu  avois 
mal  débuté,  ce  feroit  le  jour  d’y  remédier  ; 
mais  il  te  faudroit  encore  fçavoir  le  jour  que 
tu  pourras  éclater  :  fuis  mon  Zodiaque , 
nouvelle  tu  vas  recevoir. 

Si  aujourd’hui  tu  remarques  dans  les  nuages 
certaines figures, elles  te  parleront pour  lin  fiant. 

En  avenir ,  tu  te  diras ,  j  ai  vu  figures  fien~ 
Jibles ,  qui  mont  annoncé  lafituation  où  je  fuis . 
P7' oirchofie  célejle ,  c  efl  confiolation  y  voir  lionf 
c  efl  force  ;  voir  homme  ,  c  efl  honneur  q  voir 
femme  ,  c  efl  tapage  ;  voir  loup ,  c  efl  mange - 
rie  y  voit  cheval ,  c  efl  bon  travail  y  voir  mon - 
tagne  ,  c  efl  fatigue  en  projet  ;  SC  ainji  de  tout 
autre ,  il  faut  interpréter  C  emblème. 
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En  paffé ,  te  fut  une  faine  petifiée  $  mais  tu 
n'e  la J uivi s  nullement , 

N.  8  8.  Aujourd’hui  fera  pour  toi  bon 
rire  ;  car  fous  tes  yeux  tu  verras  un  fot  te  ju¬ 
ger  fans  arrêt  ;  &  de  fon  jugement ,  tu  en  feras 
papillottes  j  fans  qu’il  puille  en  rien  dire. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  oifieau  faire fon  nid \ 
fiir-tout  hirondelle , 

En  avenir ,  te  feront  matériaux  qui  t  auront 
peu  coûté ,  SC  qui  beaucoup  te  J èr  v  iront* 

En  paffé,  tu  fis  une  remarque  fur  l'excès 
d effronterie  d'un  mauvais  J  u/et, 

O.  Sp,  Aujourd’hui,  comme  hier,  le  teins 
coule  &  les  jours  fe  fuivent  ;  tu  feras  fou- 
cieux  ;  quelqu’un  te  louera  devant  toi  ;  tu 
lui  prodigueras  généreufement  un  epithéte 
qui  lui  appartiendra. 

Si  aujourd’hui  ilefl  lundi  ,  SC  quetufajfes 
la  rencontre  d'un  bon  ami  ,  autant  quil  ejl  à 
prèfent poffible  d'en  trouver 9 

En  avenir  ,  il  te Jecourera  fuigulierement. 

En  paifé  ,  te  fut  rendu  un  bonjervice  d ami , 
ne  l oublie  pas, 

P.  90.  Aujourd’hui  que  de  peine,  je  le 
fçais  ;  que  de  traverfes  ,  je  le  fçais  ;  que  de 
contrafte  en  la  vie ,  je  le  fçais ,  &  dix  fois 
plus  que  toi  ;  mais  remonte  à  la  fource ,  6c 
prends  confolation. 

Si  aujourd’hui  os  de  mort  ejl  foulé -par  toi  aux 
pieds  7je  dis  os  de  celui  oui  fut  ton  femhlable , 
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En  avenir  ,  te  feront  maux  en  les  mêmes  os 
que  tu  auras  foulés  ,  les  reconnût  [faut  pour 
être  y  comme  fai  dit  >  de  tes  femb  labiés* 

En  paffé  ,  tes  fens  furpris  par  un  événe¬ 
ment  ,  te  firent  follement  croire  que  ï  homme 
était  l efclave  du  d&Jlin  $  que  le  même  événe¬ 
ment  prenne  un  cours  ordinaire  y  tu  penferas 
tout  différemment * 

Q.  pi.  Aujourd’hui  brife  les  mauvais 
liens,  renoue  les  bons,  reviens  à  qui  tu 
dois  ;  la  perffée  n’eft  pas  i’efprit j  change  l’ef¬ 
fet  pour  la  caufe. 

5i  aujourd’hui ,  fuivant  ta  route  en  mon 
Zodiaque  ,  tu  te  trouves  en  premier  Juin  , 

En  avenir  ,  tu  reconnoitras  un  retard  re¬ 
connu  trop  tard \ 

En  paffé ,  te  fut  un  jour  bien  remarquable  , 
relativement  à  toi . 

R.  92.  Aujourd’hui  tu  auras  un  rendez- 
vous  ;  fi  tu  y  vas ,  remords  ;  fi  tu  n’y  vas 
pas  ,  remords  ;  le  premier  plus  conféquent 
&  plus  tardif  que  le  dernier. 

Si  aujourd’hui  tu  apprend  malheur ,  occa - 
Jionné  par  arme  à  feu , 

En  avenir,  à  pareil  jour  y  ne  te  joue  à  nulle 
arme  y  tiens- 1  en  même  éloigné * 

En  paffé,  tu  oublia ,  dans  diverfes folies  3 
ton  nom  ,  ton  état  %  SC  le  décorum  que  tu  de- 
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I  o  u  T  ce  que  nos  yeux  voyent  fans  ceffe 
nous  femble  naturel.  Le  jour  &  la  nuit  fe 
fuccédent.  ....  Nous  avons  un  grand  pro¬ 
jet  ,  il  réulfit . Deux  jeunes  gens  s'ai¬ 

ment,  on  dit  c’eft  naturel.  Combien  d'au¬ 
tres  chofes  qu’on  rapporte  toujours  à  la  na¬ 
ture  !  Mais  que  feraient  ces  chofes  ?  quels 
en  feraient  l'enchaînement  &  Fiffue  fans 
l’Auteur  divin  ,  le  moteur  de  la  nature  * 
dont  la  puiflance  infinie  a  tout  créé  de  rien  , 
&  dont  la  feule  volonté  régie  l’ordre ,  le 
mouvement  &  la  durée  de  f univers? 

JUIN. 

S.  P3*  Aujourd’hui  ayant  bien  attendu, 
tu  auras  réuflite ,  mais  tu  n’en  feras  pas  cas  ; 
&  en  ce  jour,  s’il  t’eft  grand  gain  en  efprit, 
ton  corps  ne  dois  pas  être  en  grande  fantée. 

Si  aujourd’hui,  tu  arrive  à  tems pour  faire 
rejpecltr  t innocence , 

En  tes  vieux  ans  ,  courbé  SC  débile  ,  un 
jeune  SC  vigoureux  bras  punira  grandement 
\  un  étourdi  de  i avoir  manqué . 

En  paiTc ,  une  fauffe  crainte  te  fit  délaiffer 
,!  un  infortune • 
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T.  94.  Aujourd’hui  les  paroles  feront 
de  faifon  ,  l’air  fera  pour  les  dire  ;  chemin 
beau,  mais  étroit;  plus  avant  penfées  variées. 

Si  aujourd’hui  tu  fcandalife  par  rudejfe 
parent  tel  qu  il  fait  >  riagijjant  ainji  que  par 
brutalité ,  méchanceté  : 

En  avenir ,  un  bien  proche  te  feras  plus  dur • 

En  paffé ,  ayant  toute  la  raifon  de  ton  côté y 
néanmoins  tu  fus  taxé  dl  entêtement. 

U.  py.  Aujourd’hui  je  fçais  qu’il  n’eft  nul 
homme  au  moins  fans  quelque  défaut;  toi- 
même  en  cet  inflant  ,  tu  n?es  parfait  ;  tu 
penfe  beaucoup  ,  &  ne  réfléchis  guères  ;  tu 
écris,  mais  pas  comme  il  faut;  tu  lis  fans 
t’arrêter;  oui,  en  tout  ce  qui  te  regarde  le 
plus  en  ce  jour ,  tu  fais  une  faute,  à  laquelle 
je  te  dis  de  réfléchir. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  nourrice  ayant  beau 
nourijjon ,  SC  que  de  j on  fein  fafe  rejaillir  lait 
fur  toi  y  que  cette  nourrice  j  oit  telle  que  choijie 

? fera  abondance ,  dont  tu  feras 

un  bon  ufage . 

En  paffé,  tu  entras  pour  beaucoup  dans  la 
vangeance  et  un  mauvais  fujet  y  SC  au  préju¬ 
dice  de  F  innocent. 

V.  p  6.  Aujourd’hui  eft  en  haute  fcience  ; 
à  qui  fera  grandement  joyeux,  adviendra 
trifteffe  ;  &  à  qui  fera  grandement  trifteffe , 
adviendra  joye  ;  &  en  ce  jour,  poudre  perdue» 


pour  les  grands 
En  avenir ,  t 
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Si  aujourd’hui  ?  eau  te f trahie  amère  , 

En  avenir  ,  te  fera  longue  maladie . 

En  paffé ,  tu  fis  le  dégoûté  bien  mal  à  teins . 

X.  97.  Aujourd'hui  un  mauvais  procédé 
te  touchera  ;  un  fat  fera  loué  tout  haut  y 
méprifé  tout  bas  ;  un  ingrat  fera  puni. 

Si  aujourd’hui  tu  marque  ou  trace  le  che¬ 
min  à  outrage  y 

En  avenir ,  n  accufe per  forme  de  ton  revers  y 
mais  toi  même  qui  y  aura  donné  lieu . 

En  paffé  ,  tu  te  fc  and  ali  fias  fans  nul  fiujet  y 
SC  tu  nen  voulus  pas  convenir „ 

Y.  98.  Aujourd’hui  >  fi  tu  dors  tard ,  ou¬ 
vrage  peu  avancé  -,  mais  fi  tu  n’entends  rien 
à  la  conduite  de  tes  affaires ,  dors-,  ii  mieux 
qu’un  autre  tu  y  peux  travailler  ,  à  propos 
leve-toi  ;  &  en  ce  jour  un  événement  y  une 
viiite  j  une  nouvelle  ,  &  un  incident  à  un  de 
tes  amis. 

Si  aujourd’hui  il  tejl  fiurprife  d'un  coup 
fait  par  le  feul  ha  fard  , 

En  avenir }  te  fera  victoire  par  une  bonne 
réflexion. 

En  paffé ,  te  fut  un  choix  >  tu  pris  le  pireo 

Z.  99.  Aujourd’hui  autre  nouvelle;  un 
changement  en  ta  penfée;  fracas  ne  dure 
pas. 

Si  aujourd’hui  tu  tentes  aucun  à fion  dom¬ 
mage  y  tu  réufjiras  ;  mais  y 

En  avenir  ;  tu  n  en  feras  pas  plus Jatisfait. 
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En  paffé  ^  fi  tu  eus  fçu  ce  que  tu fiçais  ,  lu 
fierais  plus  fortuné  ou  moins  Joucieux . 

ôc.  100.  Aujourd’hui  tu  verras  jouer  le 
fcrupule  ;  il  te  fera  requis  des  petits  foins  ; 
Ton  jouera  audi  le  jaloux,  Ton  parlera  de 
mort,  de  défefpoir,  de  départ  ;  mais  garde- 
toi  de  rien  croire  ni  de  jouer  toi-même  ces 
rôles  ;  car  les  machines  manqueroient;  &  en 
ce  jour  ne  t’engages  pas  pour  un  autre  ;  cha¬ 
cun  porte  fa  malle. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  parade ,  il  réim¬ 
porte  laquelle  , 

En  avenir  ,  feul  tu  riras  de  rejjo avenir. 

En  pafTé  ,  ayant  lu  ,  tu  as  pleuré ,  SC  après 
tu  pleuras  dé avoir  pleuré. 

A.  loi.  Aujourd’hui  d’enfant  ou  de  parent 
auras  fourci ,  &  en  ce  jour  peu  fciencé  en 
une  partie  ,  un  effet  naturel  te  femblera 
preftige. 

Si  aujourd’hui  il  te  vient  grande penfée  de 
la  vie  a  la  mort , 

En  avenir,  en  la  fur  face  dé  un  miroir ,  il 
te  fera  démontré  choje  qui  s  approchera ,  quoi¬ 
qu'elle  te  paroiffe  éloignée. 

En  paffé,  tu  pris  une  jufie  Jatisf action  à 
cho/e  légitime. 

B.  î  02.  Aujourd’hui  homme  &  femme  , 
écoute,  le  premier  eft  plus  folide  ,  la  deu¬ 
xieme  eff  plus  pénétrante  ;  celui-là  eft  plus 
affuré  dans  fes  coups  ;  celle-ci  eft  plus  fub- 
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tlle  ;  homme  contre  femme  aura  débats  ,  éc 
en  ce  jour  homme  tu  fouffriras  malgré  toi 
trahifonde  femme  ;  &  toi  femme  fi  tu  chéris 
homme  ,  tu  retiendras  cette  annonce. 

Si  aujourd'hui  tu  ne  retiens  parole  > 

En  avenir ,  tu  feras  fâché. 

En  paffé  ;  tu  crus  à  maladie . 

C.  103.  Aujourd’hui  tu  feras  difpofé  à 
manquer  à  qui  tu  dois  égards  ,  foit  de  lui  à 
toi ,  ou  relativement  à  tes  affaires  ;  ne  faits 
pas  cela>  deux  ....  feront  dominans. 

Si  aujourd’hui  tu  entends  éclats  de  ton* 
lierre } 

En  avenir  ?  te  fera  prudence  SC  diligence . 

En  paffé  y  tu  oublias  un  rendes  vous  pro~ 
fit  ah  le ? 

D.  104.  Aujourd’hui  ufe  de  la  nuit  &  du 
jour,  fans  faire  l’un  de  l’autre  ;  en  belle  clarté 
te  fera  grande  chofe  vifible  ;  en  ténébre  tu 
feras  en  contraire. 

Si  aujourd’hui  tu  es  découvert  en  complot 5 
ou  dangereux  myflère , 

En  avenir , fur  place  tu  perdras  la  vie . 
Songe  que  pour  tous  forfaits  tous  jours  font 
climatériques . 

En  paffé  ;  tu  oublias  le  glorieux  honneur 
et  être  un  bon  citoyen . 

E.  105.  Aujourd’hui  homme  tu  te  repofe 
mal  à-propos  fur  argent  &  alimens  paffa- 
gers;  femme  tu  entraîneras  3  &  cependant 
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tous  deux  végéterez  féparément,  &  en  ce 
jour  fera  pique  nique  &  jaloufie  qui  te  re¬ 
gardent.  Sois  réfervé. 

Si  aujourd’hui  tu  remarques  chofe  qui 
put  porter  préjudice  à  toi  ou  a  tes  JemblableSy 

En  avenir,  tu  feras  beaucoup  loué  de  ton 
dif eernement . 

En  paffé  ,  tu  ne  compris  pas  qui! '  é toit  né - 
ce  faire  quun  mal  ex  i fiât  pour  en  éviter  un 
autre  ,  Lais  pour  beaucoup . 

F.  loé.  Aujourd’hui  tu  feras  difpofé  à 
faire  connoître  à  autre  ton  ami;  mais  donne 
t’en  de  garde;  car  tu  le  perdrais,  &  pour 
tout  en  ce  jour  ne  confie  pas  beaucoup. 
Femme  ne  fréquente  pas  femme. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  pigeon  blanc  fe  po~ 
fer  de  grand  matin  venant  de  la  droite  y 

En  avenir,  en  ton  chagrin  £  adviendra  con - 
/ 'dation . 

En  paffé  ,  te  fut  joie  ;  mais  elle  étoit 
fange. 

G.  107.  Aujourd’hui,  fi  tu  recherches  ton 
bien,  mais  bien  fans  vice ,  tu  feras  bien-tôt  la 
rencontre  de  l’utile  &  de  l’agréable  :  fi  fri¬ 
volité  conduit  tes  efprits  retourne  en  ar¬ 
riéré. 

Si  aujourd'hui  tu  vois  graine  en  dép éri fe¬ 
rrie  nt  par  cupidité  SC  non  pas  négligence  , 

En  avenir  ,  tu  maudiras  un  grand  ufurier , 
qui  loin  defe  corriger  de  J  on  affreufe  cupidité , 
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cherchera  de  plus  eu  plus  les  moyens  de  te 
faire  péricliter . 

En  paffé ,  tu  juras  ;  mais  fans  jurer  tu  eus 
pu  mieux  faire* 

H.  108.  Aujourd'hui  celui  qui  te  fait  le 
moindre  bien  n’eft  pas  celui  qui  t’eftiine  le 
moins  ;  pour  toi  feroit  bon  mariage  ;  s’il 
exifte,  fois  doux  ,  s’il  n’exiffe  pas ,  manque 
à  porcer  dommage. 

Si  aujoud’hui  il  t  advient  belle  SC  noble 
penjèe ,  _  _ 

En  avenir  ,  tu  parleras  peu }  mais  à  te  ms* 

En  paffé  ,  Von  queflionna  pour  toi  les 
Augures  j  ils  annoncèrent  bien  jufle  $  mais  le 
P ronofliqueur  fut  en  oubli* 

J.  10p.  Aujourd’hui  ambition  eft  bonne; 
mais  il  faut  écriture  ou  bonne  mémoire  ; 
compofe  ton  fujet;  c'eft  haut,  c’eft  bas;  penfe 
au  réfultat,  &  préviens  un  inconvénient. 

Si  aujourd’hui  tu  promets  plus  que  tu  ne 
peux  effectuer * 

En  a  venir ,  fera  mépris  de  toi  3  suivant  la 
teneur  de  ta  promejfe . 

En  paffé  5  tu  reçus  ,  mais  ne  rendis  pas * 

K.  i$o.  Aujourd’hui  naiffance  d’enfant 
te  furprendra  ;  qu’il  vienne  au  monde  ou 
qu’il  (bit  à  venir ,  mais  bâti  :  c’eft  tout  un  , 
grand  pour  &  contre  fuperflu  n’eft  pas  en 
ce  jour. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  tonjemblable  altéré. 
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En  avenir  ,  relativement  a  ce  fujet  >  tu  péri¬ 
meras  tout  différemment . 

En  p  a  fie  j  tu  agis  d'une  maniéré  peu  digne 
’de  toi . 

L.  1 1  ï.  Aujourd’hui  tu  verras  chofe  (im¬ 
pie  ,  mais  grande  &  belle  ;  tu  verras  aufii 
amas  confus  de  diverfes  langues  ;  tu  verras 
brûler  des  pavés  ;  tu  pourras  trouver  en  la 
fuperficie  des  eaux  quatre  élémens  ,  &  en 
ce  chofe  utile  ;  le  doux  &  Tamer  agiteront 
tes  fens. 

Si  aujourd’hui ,  trois  font  en  conjidtation  $ 
SC  de  trois  avis  differens  , 

En  avenir,  rien  de  profitable  de  la  con - 
Jiiltation . 

En  pafle  ,  la  frivolité  fut  bien  ta  perte . 

M.  1 12.  Aujourd’hui  caquet ,  brouille  * 
dépit  amoureux,  racommodement  bizarre. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  détruire  orme , 

En  avenir ,  vent  agitera  tes  efprits • 

En  paffé ,  il  te  revint  un  plaijir  bien  court 
de  ta  jolie  dépenfe • 

N.  113.  Aujourd’hui  fera  ingratitude 
mal  combinée  :  fi  c’efttoi,  dommage:  fi  c’eft 
envers  toi ,  fans  mot  dire  ,  auras  bonne  & 
prompte  vengeance. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  fpeclacle  hideux ,  tri 
réalité ,  en  jouvenir ,  ou  en  preftige  y 

En  avenir,  proche  quatre  colonnes  tu  ver ^ 
ras  grande  ajfemblée  ;  fête  pour  les  uns  >fup* 
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p lice  pour  les  autres  y  SC  pour  toi  fête  SC 
Jupplice . 

fin  pafle ,  les  cailloux  fe  battirent  contre 
toi  ,  ou  toi  contreux . 

O.  1 14.  Aujourd’hui  eft  en  contrafte  * 
c’eft  argent  qu’il  te  faut;  &  en  ce  jour  tu 
verras  un  fot  prendre  le  ton  railleur. 

Si  aujourd’hui  tu  afp  ires  après  les  vête- 
mens  d'un  mort  , 

En  avenir ,  tu  en  auras  habits  }  mais  peu 
avec . 

En  paffé ,  un  grand  cri  fut  ta  feule  dèfenfe» 

P.  1  *  y .  Aujourd’hui  fois  difcret  fur  le  fe- 
cret  de  ton  état;  une  femme  trahira;  un  hom¬ 
me  fera  trop  efféminé ,  c’eft-à  dire  qu’il  fera 
peu  ferme;  fit  en  ce  jour  une  Précieufe  ridi¬ 
cule  ,  imaginant  avoir  féduit  ton  cœur  pas 
les  charmes  qu’elle  croira  pofféder  >  t’ho¬ 
norera  d’un  regard  dédaigneux. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  hommes  s  entre-cho- 
quer  fans  intention  , 

En  avenir,  tu  feras  affligé  dun  incident 
arrivé  à  quelquun  que  tu  aimais  ou  aimeras 
d' amour . 

En  paffé ,  tu  te  trouvas  dans  un  furieux 
choc. 

Q.  116.  Aujourd’hui  fi  tu  as  mis  à  la 
Loterie  ,  feulement  par  cas  fortuit  ,  ôc 
qu’infortuné  y  ait  part  fans  avoir  cottifé 
pour  la  mife  ,  le  gain  eft  certain. 
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Si  aujourd'hui  tu  trouves  ruijjèau  pour  éiati- 
cher  ta  Joif , 

En  avenir,  de  la  dépouille  dé  un  autre  tu 
projiteras  innocemment. 

En  paffé,  argent  te  vint  bien  à  tems. 

R.  1 17.  Aujourd’hui  tu  feras  le  dénom¬ 
brement  de  tes  penfées.  Où  l’une  de  ces 
trois  lettres  D,  M ,  A ,  dominera  tu  auras 
réufiîte. 

Si  aujourd’hui ,  tu  apprends  évènement 
extraordinaire , 

En  avenir,  tu  feras  en  liaifon  de  paroles  , 
avec  ceux  qui  y  étoient  intérejje's  pour  peu  ou 
beaucoup , 

En  paffé ,  la  chajfe  fut  utile  à  ta  fanté $ 
mais  non  à  ta  liberté  :  je  fçais  pourquoi. 

S.  il 8.  Aujourd’hui  je  te  veux  éclaircir 
en  la  très-haute  fcience  éprouvée  fur  moi* 
&  par  moi  ;  en  tout  ceci  eft  caufe  deuxieme 
&  non  autre  ;  de  ce  ne  retrancheras  ni  n’y 
ajouteras  rien  par  aucun  motif  :  écris  fur 
papier  le  nom  de  tes  ennemis  ;  n’oublie  pas 
ceux  même  que  tu  foupçonnes  vouloir  te 
nuire. 

(  Exemple  V.  D.  F.  M.  )  ainfi  leurs  noms 
tout  entier,  puis  tu  mettras  en  avant ,  fi  tu 
le  fçais,  le  nom  de  leur  croyance. 

Ceci  exécuté  ,  mets  en  bas  de  la  même 
page  les  noms  de  ceux  à  qui  tu  en  veux. 

Exemple;  D*  M*  M*  S *  5  cela  fait,  il  te  faut 

protefter 
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protefter  Intérieurement  ôt  véridiquement  > 
que  tu  11e  feras  jamais  aucun  mai  direèt  ni 
indireét  à  ceux  de  la  dernlere  ligne. 

Enfuite  tu  rayeras  tous  les  noms  Furi 
après  l’autre,  commençant  par  le  D  d’en- 
bas;  enfuite  FV  qui  eft  en  haut;  après  tu 
rayeras  M.  d’en  bas  ;  enfuite  D  d’en-haut  ; 
ainfi  jufqu  a  la  fin  :  s’il  te  refte  des  noms  dans 
l’une  ou  dans  l’autre  ligne,  tu  tireras  deffus 
un  feul  trait  ;  mais  en  voyant  les  noms 
d’en  bas  3  tu  diras  :  que  paix  foit  entre  nous  ,* 
je  te  pardonne  :  &  à  me  fur  e  que  tu  rayeras 
les  noms  d’en-haut ,  tu  diras  :  que  la  paix 
111  advienne  de  toi  :  ceci  fait,  tu  garderas  & 
porteras  fur  toi  ce  papier  fept  jours  durant  , 
6c  tâcheras  pendant  ledit  terns  de  voir  tous 
ceux  dont  tu  auras  écrit  les  noms ,  &  les  eon  - 
fidereras  avec  œil  bénin  6c  cœur  tendre.  Qui 
que  tu  fois  5  cette  épreuve  faite  ,  tu  reflet*- 
tiras  un  des  plus  beaux  effets  dé  la  fublimd 
&  haute  faïence.  Remarque  que  ce  jour 
feul  eft  propice  à  cette  religieufe  opéra¬ 
tion. 

Si  aujourd’hui  fè  fait  tout-à-coup  ftritif 
fu ave  odeur  f 

En  avenir  ,  te  fera  allé  greffe  que  jamais  m 
ne  goûtas  ni  refends. 

En  paffé  ,  tu  manquas  à  promejfé  touchant 
la  haute  jcience . 

T*  i  !#•  Aujourd’hui  tu  douteras  de  la- 

a 
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vérité  ;  les  apparences  te  frapperont  ;  tu 
reviendras  à  ton  premier  jugement;  un  évé¬ 
nement  te  guidera  mieux  que  tes  éfprits. 

Si  aujourd’hui  il  ejl  Vendredi  , 

En  avenir ,  tu  apprendras  tout-à-coup  line 
nouvelle  de  mort  qui  te  fera  agiter  le  corps  SC 
l'ejpnt. 

En  pafféj  tu  pensas  bien  SC  mal  à  ven¬ 
geance  éntends-inoL  :  tu  avois  cauje  de  ref- 
Jentiment  ;  mais  tu  devois  meprijer  l en¬ 
nemi, 

U.  120.  Aujourd’hui  nul  tort  ne  t’eft 
fait  en  paroles  ;  tu  feras  une  grande  annonce. 
Autre  annonce  de  profit;  &  toi  fi  tu  arrives 
à  temps  ?  fans  nullement  marcher  >  te  fera\ 
nouveau  titre. 

Si  aujourd'hui  tu  dépenfes  argent  pour  ce 
qui  t  ejl  utile }  SC  pourrait  ne  te  b  avoir  jamais 
etè  9 

En  avenir  ,  tu  pen feras  à  Pefprit  des  uns  y 
à  la  duperie  des  autres  $  tu  feras  du  nombre 
des  derniers , 

Dans  le  paiïe  ?  tu  fus  montré  au  doigt  $ 
mais  du  méchant  côte . 

V.  121.  Aujourd'hui  tu  remporteras  une 
victoire  que  tu  ne  croiras  pas  telle  ,  fi  tu  es 
lié  par  liens  facrés  :  en  ce  jour ,  l’infidéle 
fe  plaindra  de  mahaife  en  fon  efprit  ou  en 
fon  corps  ;  &  fi  tu  fuis  celui  qui  y  a  donné 
lieu ,  tu  lui  verras  en  ce  même  jour  événe* 
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ment;  s5îl  s'efl:  plu  à  la  naîffance  du  lien , 
Il  fera  hors  de  lui.  Ceci  eft  haute  caufe. 

Si  aujourd'hui  tu  compofes  fujets  hors  dè 
ta  f  'phère  f 

Ep  avenir,  plus  fciencè  quen  ce  jour ?  tm 
rangeras  ta  compofition  au  nombre  des  Jo¬ 
lies  ou  des  modiques  chofes . 

En  paffé ,  pour  te  fàtiver  d'un  peu  d'eau  $ 
tu  t  enfonças  dans  le  bourbien 

X.  122.  Aujourd’ui  en  tdn  efprit  doit  ré¬ 
gner  inquiétude  ;  à  cette  inquiétude  en  lue- 
cédera  ùne  autre  plus  intéreffante. 

Si  aujourd’hui  oreille  te  bourdonne  >  SC 
qu  il  te  [oit  joie  fecrette  , 

En  avenir,  tu  fçauras  que  quelqu'un  par - 
loi  t  en  bien  de  toi  ÿjlau  contraire  tu  as  le  cœur 
trifle ,  tu  apprendras  que  l'on  en  parloil  ai 
mal. 

En  paffé ,  Jl  tu  eujjje  été  infiruit  en  un  fujei  $ 
tu  y  fer  ois  devenu  trèsfçavanu 
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Ïl  eft  de  la  fage  police  d'un  Gouverne¬ 
ment  d'empêcher  la  fermentation  qu'êxci- 
tent  lourdement  tous  les  ouvrages  ^licen¬ 
cieux  ou  polémiques.  Quiconque  fouille  fa 
plume  par  de  tels  écrits  ,  deshonore  l'hu¬ 
manité  en  lui >  en  cherchant  à  l'avilir  dans 
les  autres. 

Un  homme  à  fyftême  foutient  que  le 
moyen  d'empêcher  les  libelles  ,  ce  feroit 
de  deshonorer  publiquement  leurs  Auteurs. 
Cette  cenfure  feroit ,  dit-il ,  un  miroir  ar¬ 
dent,  dont  le  foyer  lanceroit  des  rayons 
brûlans ,  qui  dévoreroient  l'aine  du  coupa¬ 
ble  ,  tandis  que  fa  furface  lui  repréfenteroit 
fimage  monftrueufe  de  fes  vices.  La  crainte 
du  mépris  public  le  rameneroit  à  l’amour 
du  bien,  &  à  Fefprit  du  bon  ordre.  C'eff 
fervir  le  corps  de  la  fociété,  que  d'en  bo¬ 
nifier  les  membres. 

JUILLET. 

Y.  123.  Aujourd’hui  amour  ne  répond 
pas  à  amour;  chagrin  chimérique  ,  quelque¬ 
fois  raifonnable  ;  en  ce  même  jour  en  gran¬ 
des  penfées ,  &  en  fommeil ,  tu  domineras 
fur  ta  nation. 
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Si  aujourd’hui  tu  perds  ,  ne  foupçonne per¬ 
forine  , 

.En  avenir ,  tu  feras  inflruit  amplement . 

En  paffé  ,  ton  valet  prit  ton  nom  ,  SC  toi 
celui  de  ton  valet . 

Z.,  124.  Aujourd'hui  >  écoute  ceci,  non 
pour  te  fervir  ,  mais  pour  te  garantir.  Qui 
dans  ce  jour  donnera  des  fers  à  l'innocent, 
de  telle  maniéré  que  ce  puiffe  être  ,  éprou¬ 
vera  bouleverfement  en  fa  maifon,  fon  pro¬ 
tégé  le  foulera,  &  défirant  d  y  mettre  ordre, 
le  oui  qu'il  voudra  prononcer  s’étouffera  fur 
le  bord  de  . fes  lèvres  ;  en  fon  déclin  pierre 
fe  détruira  du  fond  de  fes  murs,  &  fes  def- 
cendans  chercheront  le  foc  de  fa  charrue , 
&  le  feuil  de  fa  porte  ;  preuve  dominante  en 
ce  jour  que  j'ai  fuivie  d'après  un  très-Sça- 
vant  en  la  haute  fcience. 

Si  aujourd’hui  tu  conjignes  argent  pour 
mettre  bâtiment  hors  de  la  rade , 

En  avenir,  fois  certain  dl  être  fatisfait . 

En  paffé  ;  tu  ne  fus  pas  trop  honnête  homme , 
s'il  eft  permis  de  né exprimer  ainjl .  Sur  ce 
réfléchis  SC  penje  ci  qui  tu  eus  afaire. 

&.  12  j.  Aujourd'hui  te  fera  un  bon  jour 
de  reffouvenir  ;  un  événement  que  tu  regar¬ 
deras  nonchalamment ,  te  fera  plus  utile  que 
celui  que  tu  fuis. 

Si  aujourd’hui ,  tu  trouves  hefiaux  morts 

E©  *  ® 
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d* eux-mêmes  >  SC  que  tu  leur  ouvres  les  en¬ 
trailles  , 

En  avenir,  te  fera  joie  de  ta  curiojité  ; 
mais  fi  tu  ny  connais  rien ,  employé  £  homme 
habile  en  cet  état , 

En  palTé,  une  folie  t  enthoufiafmoit, 

A.  1  s 5.  Aujourd’hui  tu  recevras  papier 
écrit  ;  tu  croiras  trop  ou  trop  peu  -,  tu  feras 
difpofé  à  vouloir  ce  que  tu  ne  permettrois 
pas  à  un  autre  ;  &  d'un  autre  côté  ?  tu  feras 
obligé  de  penfer  d'une  façon ,  &  d'agir  de 
l’autre.  Une  demande  te  fera  oétroyée,  tu 
continueras  d’excufer  un  coupable. 

Si  aujourd'hui ,  tu  te  dis  :  je  me  garderai 
bien  de  me  laijfer  fur  prendre ,  fai  pour  moi  la 
mifon ,  la  preuve  SC  l  expérience  ,  SC  que  tu ; 
glijjes , 


En  avenir,  fu)et  de  repentir . 

En  p  allé ,  tu  foulas  un  ne  for  fous  tes  piedsy 
SC  tu  avais  grand  defir  d argent  >  SC  même 
befoi.y^ 

B.  1 27.  Aujourd’hui  aile  râblée,  çuriofîté 
f  n  perte ,  maladie  au  néant ,  amour  ou  dou¬ 
ble  mariage  fe  barre ,  un  amant  nous  quitte. 

Si  aujourd’hui >  tu  as  difpute  en  ta  maijon , 
f  qii ob fit  nation  J  oit  égale , 

En  avenir,  te  fera  rupture . 

En  paffé  ,  tu  ne  juivis  quêta  tête ,  SC  non 
pas  bon  confeil  de  païens. 

Çx  128,  Aujourd’hui  argent  dépofé  fera 
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mal  sûr  ;  folle  promeffe  fera  apperçue  ;  qui 
s’élèvera  ,  trébuchera. 

Si  aujourd’hui  tu  fais  une  folie  économie 
en  te  paffant  du  né ce faire  , 

En  avenir  ,  tes  héritiers  fe  riront  de  ta 
folle  conduite . 

En  paffé  ,  tu  penfois  différemment ,  rejjbu - 
viens -t- en* 

D.  12p.  Aujourd’hui  amour  fe  déguife; 
demande  fervice  en  ton  befoin  ,  ce  jour  t’y 
eft  propice  ;  &  en  ce  jour  te  fera  chofe 
remarquable  en  Fefprit  ;  tu  verras  figure 
ayant  trois  yeux,  te  regardant  de  troisdiffé- 
rens  côtés  ;  au  premier  de  fes  regards  te  fera 
enthoufiafme  ;  au  deuxieme  te  fera  indigna¬ 
tion  ;  au  troifieme ,  te  fera  tempérance  & 
réflexions  fur  les  deux  autres  vues. 

Si  aujourd’hui  homme  SC  femme  font  en 
première  folie  de  dépenfe  Sun  pour  i autre  , 

En  avenir,  celui  qui  recevra  aura  beau 
feu  de  ne  laiffer  au  fol  que  les  y  eux  pour  pleu¬ 
rer  ,  SC  la  grande  Jnaifc in  pour  re four  ce  ; 
Etieilla  dit  que  ce  j  ourdi  hui  eft  une  bonne  eri~ 
trée  pour  dépouiller  les  dupes  ,*  le  contrepoi - 
fon  ejl  en  la  reflexion  de  ce  jour . 

En  paffé  ,  follement  tu  traças  ton  nom . 

E.  130.  Aujourd’hui  tu  penteras  à  effet , 
&  en  ce  jour  eft  trop  tôt  \  * .  • .  réfléchis  en 
quoi* 

E  iv 
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Si  aujourd’hui  homme  SC  femme  vtrfent  des 
larmes  , 

En  avenir,  T  homme  fera  furpris  en  lâche 
foiblejje  ;  la  f  emme  furprendra  par  la  victoire f 

En  paffé  ,  ta  pajjfas  contrebande  qui  ri  au¬ 
rait  pas  fait  rire  la  terme  ,  ou  au  moins  les 
Fermiers f 

F.  1 3  ï  .  Aujourd’hui  nouvelle  de  fête  3 
projet  donne  inquiétude;  crainte  de  t’égarer, 
fais-toi  inftruire. 


b  le  , 


Si  aujourd’hui  tu  entends  injlrument  no- 


En  avenir,  femme  te  fera  propice . 

En  paffé  ,  homme  prive  fut  par  toi  reconnu 
pour  un  in  fâme  libre . 

G.  132.  Aujourd’hui  tient  de  cette  contrée 
en  laquelle  on  garde  l’équilibre  entre  lp 
pour  &  contre;  mets-toi  donc  entre  le  oui  6c 
le  non ,  qui  pour  toi  feroit  en  contraire  ;  & 
reffouviens-toi  que  j’ai  dit  que  celui  des 
deux  qui  fe  trouveroit  par  la  jufte  &  unique 
règle  de  mon  Zodiaque  ,  le  premier  en  ce 
jour  ,  laifferoit  le  vafte  champ  libre  à  l’au¬ 
tre  ;  tous  deux  y  arrivant  enfemble,  fe  don- 
net  ont  le  mot  pour  faire  le  voyage,  ou  ife 
fuivre  de  bien  près* 

A  ç  y  ,  *  l 


Si  aujourd’hui  dans  le  jour  ou  la  nuit  tu 
iafjoupzs  pour  repofer ,  SC  que  tu  entendes 
tyne  voix  rappeller  par  ton  nom  ,  /oit  en 

réalité o a  fiction  « 
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En  avenir  >  refouviens-toi  quE titilla  t9  a  an* 
nonce  £ après  ce  ,  que  prêta  être  atteré ,  foulé  > 
anéanti  3  inféras  averti  bien  à  tems  par  le 
même  Génie  qui  t  aura  appellè ;  en  ce  moment 
ne  fois  pas  jourd }  ou  pour  mieux  dire  ne  dis 
pas  à  PE (prit  de  te  parler  plus  clair  $  iljufjit 
même  qui!  te  conduifa  à  l  appareil  de  tel 
chute  ;  tes  efpriis  doivent  agir  3  fi  tu  ne  me 
çomprends  pas }  relis  mou 

En  pafié  ,  grand  étalage  ne  fut  pas  vente • 
H*  13?.  Aujourd’hui  connue  en  bien  d’au¬ 
tres  ,  le  vent  qui  agite  les  mers  >  infpire  la 
crainte  aux  voyageurs;  mais  le  bon  voyage 
amene  profit  ;  évite  le  torrent  ;  joie  n’eft 
pas  pour  tous  -,  ne  perds  point  papier,  tes 
yeux  te  ferviront. 

Si  aujourd’hui  tu  es  furpris  par  brigands  , 

En  avenir  ,  tu  te  rejfouviendras  de  ta  perte  y 
SC  non  de  leur  méfait  3  en  tout  autre ,  dejie- 
t  en}c ê fl-  à-dirc  qu  en  ce  jour  ils  ne  te  peuvent 
nuire  , 

En  pafTé  ,  P  on  fut  bien  pêt  de  crocheter 
ta  ferrure ,  SC  de  forcer  ta.  porte  ,  ou  toi-même 
tu  attentas  à  celle  d'un  autre, 

J.  134.  Aujourd’hui  ne  fatvrife  ni  ne 
rebute  ;  fi  tu  fcais  rechercher  avec  choix  un 
homme,  il  te  rendra  fervice  fans  qu?il  lui 
en  coûte  ;  un  fracas  ne  fera  pas  de  ton 
goût  ;  aujourd’hui  tu  dis  vrai. 

Si  aujourd’hui ,  pour  te  f aire  remarquer  y  tu 
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dépenfg  argent  follement ,  un  J  âge  en  rira ,  SC 

En  avenir  ,  tu  réfléchiras  a  ta  dépenfe • 

En  p  a  fié  ,  ton  pere  te  laijfa  trois  francs  9 
qui  ne  lui  avaient  coûté  que  trois  liés. 

K.  133.  Aujourd’hui  repaffe  en  ta  mé¬ 
moire  un  bon  vieux  fonge;  car  en  ce  jour 
il  fera  effeftué. 

Si  aujourd’hui  tu  déjeunes  le  matin  avec 
appétit  y 

En  avenir,  te  fera  longue  J  anté  de  ce  jour . 

En  pafTé ,  tu  compris  bien  une  énigme  , 
mais  le  dénouement  ne  te  fut  point  heureux . 

L.  13  6.  Aujourd’hui  repofe  ton  ambition, 
ou  change  en  quelque  chofe  :  une  de  tes 
fautes  tu  pourras  réparer  ,  fi  tu  éloignes  os¬ 
tentation  , 

Si  aujourd’hui  tu  vois  gens  de  vie privée  ait 
matin  £ apporter  première  nouvelle , 

En  avenir,  tu  ne  pourras  fortir  dé  un  en¬ 
droit  le  voulant . 

En  paffé  ,  te  fut  bon  avertiffement  dont  tu 
ri  eus  nulle  obligation  à  qui  te  le  donnoit. 

M.  137.  A  ujourd’hui  te  fera  une  trahifon 
apperçue  3  fi  tu  rencontres  ennemi ,  va  lui 
parler ,  il  t’annoncera  la  paix  , 

Si  aujourd’hui  la  raison  t  éloigne  de  la 
foule , 

En  avenir  ,  tu  feras  loué  de  ta  prudence . 

En  pafié  ,  tu  admiras  gibier  qui  ne  valoir 
pas  la  charge . 
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N.  138.  Aujourd’hui  garde-toi  de  parti¬ 
ciper  à  la  rupture  de  tout  ce  qui  tient  à  la 
haute  fcience  :  en  elle  efl  renfermé  le  devoir 
de  la  créature  envers  le  Créateur  ;  du  Peuple 
envers  fon  Souverain.  Il  ne  faut  pas  non  plus 
deflaifir  le  Seigneur  de  fon  droit  ;  priver  le 
fils  d’un  pere  ;  rompre  la  chaîne  qüi  lie  deux 
tendres  époux,  ni  celle  de  deux  amis  ver¬ 
tueux  :  refpede  auiïi  le  bien  de  la  veuve  &  de 
l’orphelin  ,  comme  tréfor  facré  enclavé  dans 
la  haute  fcience,  &c.  Tous  lefquels  méfaits 
que  je  te  défends  en  ton  jour  de  mon  Z  o- 
D  1  a  qu  E  ,  te  feront  aufïi  à  perdition ,  étant 
commis  au  jour  de  celui  à  qui  tu  nuiras  :  &  fi 
de  ce  étant  coupable,  tu  n’y  rémédies  promp¬ 
tement,  il  t’arrivera  incident  ou  accident  ; 
&  fi  tu  as  prévoyance  de  haut  favoir ,  tu  diras 
en  teins  :  bon  !  cela  devoit  arriver  ainfi  ;  mais 
point  ne  te  relèveras  fain  que  tu  n’ais  fait 
œuvre  pie  en  réparation.  D’un  autre  à  toi  , 
te  fera  la  même  preuve. 

Si  aujourd’hui,  joie  publique ,  ne  te  récrées 
pas  , 

En  avenir,  tu  feras  rêveur ,  taciturne  SC 
mélancolique , 

En  paffé ,  tu  fis  bon  royave^  peu  de  profit. 

O.  139.  Aujourd  hui  lettres  &  billets ,  Ôt 
autres  lettres  reçues  &  envoyées,  donne¬ 
ront  fatïsfaêlion  ;  en  ce  jour  tu  te  révolteras 
contre  l’inhumanité  ;  parens  te  confulte- 
ront,  te  viendra  bonne  idée. 
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Si  aujourd’hui  tu  cheois  par  terre  par  faux™ 

,  Pæj  autre  effet , 

En  avenir ,  tu  dois  être  modéré  cl  quefiion 
qui  te  fera faite  en  grande  penjée  SC  en  pro¬ 
portion. 

En  paffé  ,  il  te  fut  divers  èvenemens  qui 
t  affecter e rit  jufqu  aux  larmes. 

P.  140.  Aujourd’hui  tu  feras  divers  pro¬ 
jets  qui  feront  place  à  d’autres  ;  enthou- 
fïafmé  de  Y  un  d’iceux,  tu  regarderas  derrière 
toi,  fi  l’on  te  voit  paffer  ;  dans  cet  inflant  tu 
feras  heurté  ,  &  de  la  boëte  P andorique  for- 
tira  l’efpérance  dont  les  promeffes  illufoires 
cauferont  embarras  &  chute  d’une  maifon 
peu  foiide  ;  mais  il  efl;  autre  Oracle  en  ce 
jour  qui  ne  regarde  pas  l’ame  candide  >  6c 
de  bonnes  mœurs.  Qui  en  ce  jour  répandra 
cruellement  le  fang  de  fon  femblable ,  ne 
pourra  fouftraire  le  fien  aux  loix  ;  il  en 
eft  de  même  pour  tous  voleurs  ou  malfai¬ 
teurs. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  ton  pareil  {s’en¬ 
tend  un  homme ,  car  aux  yeux  du  Sage  tous 
hommes  font  égaux ,  )  SC  que  charitable  amour 
t  oblige  d' enfev élit f es  défauts  dans  la  nuit  du 
fi  lerice  > 

En  avenir  „  tu  feras  joyeux  lavoir  'dé¬ 
tourné  ta  vue  de  fes  méfaits  j  car  il  ne  te  fera 
fait  nul  reproche . 

En  paffé ,  une  parole  qui  ne  s  adreff oit  point 
a  toi ,  le  frappa  comme  dite  pour  loi • 
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Q.  141.  Aujourd’hui  tu  feras  en  table; 
qui  fera  taire  les  autres  ,  agira  fagement 
efpion  eft  aux  aguêts. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  loups  s'entre-manger» 

En  avenir,  tu  auras  la  faculté  de  mener 
ton  troupeau  cl  ï herbe. 

En  paffé ,  un  retard  de  nonchalance  te  fit 
végéter  auprès  du  profit  que  tu  négligeais . 

R.  142.  Aujourd’hui  te  fera  un  embar¬ 
ras  en  Pefprit,  qui  néanmoins  ne  te  portera 
nul  préjudice.  Par  exemple,  on  te  deman¬ 
dera  fi  tel  objet  eft  à  droite  ou  à  gauche  : 
t’orientant  à  ta  maniéré,  fi  tu  panches  d’abord 
pour  1#  dextre ,  on  te  reprendra.  Puis  te  re- 
fafant  la  même  queftion,  fi  tu  inclines  pour 
la  feneftre ,  on  te  relevera  encore.  Alors 
après  avoir  réfléchi  quelques  inftans,  voyant 
que  faute  d’indication  ,  on  t’a  fait  une  quef¬ 
tion  irréfolutive ,  tu  feras  forcé  d’avouer 
que  l’objet  dit ,  n’eft  ni  à  droite  ni  à  gauche. 
Mais  toi ,  fois  toujours  au  milieu  de  tes 
affaires  pour  les  voir  dans  tous  leurs  points. 

Si  aujourd’hui  tu  es  admis  pour  média* 
teur ,  SC  que  tu  J  ois  parti  fan  de  P  un  % 

En  avenir ,  tu  feras  ennemi  des  deux  par* 
tics . 

En  paffé ,  tu  ne  fus  pas  ignorant  à  ton 
profit  ;  mais  qui  fit femblant  d  être  aveugle  f 
liétoit  pas  feulement  borgne . 

S.  143.  Aujourd’hui  diverfes  chofes  te 
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font  annoncées  ;  terreur  panique  ;  adver- 
faire  lâche  le  pied  ;  ne  mets  pas  ta  Philo- 
fophie  au  néant  ;  préviens  une  maladie  $ 
fuivant  ta  penfée;  fi  tu  es  dans  le  déclin  > 
un  infortuné  te  demande  compte  ;  fi  tu  es 
en  ton  plein  midi ,  fuivant  le  cours  ordi¬ 
naire  ,  réfléchis  au  pafie  ?  penfe  à  l’avenir  ;  v 
mais  fi  tu  es  encore  dans  la  matinée  de  ton 
âge  ,  prévois  ceux  du  tantôt  &  du  foir  ;  ce 
jour  t’efl:  favorable  &  bon  pour  ce. 

Si  tu  vois  brillant  fpeclacle  ou  fpeâacle 
bruyant ,  SC  que  tu  aies  bons  y  eux  SC  bonnes 
oreilles , 

En  avenir ,  tu  feras  plus  fçavant * 

En  paffé ,  d'une  fcène  tu  ne  revins  pas  trop 
content . 

T.  144.  Aujourd'hui  prifonnier,  dors  peu 
après  l’aurore.  Si  P.  &  D.  t’adviennent  na¬ 
turellement  en  la  mémoire  y  fers  d’eux- 
mêmes  fe  rompront.  O  !  prifonnier  inno¬ 
cent  ,  ce  jour  te  fera  bon  pour  écrire  à  ton 
adverfaire ,  &  ce  qui  te  fera  plus  falutaire  , 
c’eft  d’avoir  grande  vénération  pour  ce 
fymbole  triangulaire  que  tu  auras  fur  toi 
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dans  ta  détreffe.  En  fuivant  cette  pratique  , 
2.  i  de  nombre ,  ne  fe  pafferont  pas  fans  que 
tu  fois  libre  contre  le  gré  de  tous  tes  enne¬ 
mis  ,  ficj’ofe  dire  de  toute  la  terre. 

Si  aujourd'hui  tu  devijes  trop  fur  tes  pro¬ 
pres  affaires , 

En  avenir,  te  fera  repentir. 

En  pafTé ,  tu  fus  frappé  éC  ne  vis  rien. 

U.  Aujourd’hui  foupçon  eft  bien 
fondé  ;  fi  tu  dis  oui,  il  eft  oui  ;  fi  tu  dis  non , 
il  eft  non  ;  épie  &  tu  feras  certain , 

Si  aujourd’hui  tu  regardes  belles  armoiries 
SC  quelles  te  plaifent , 

En  avenir }  fera  aux  tiennes  bel  accroiffe - 
ment. 

En  paflfé ,  tu  vis  un  coupable  trop  puni  * 
compenfation  faite  avec  la  faute  commije. 

V.  1 46.  Aujourd’hui  trois  endroits  difc 
tans  de  trois  autres  ,  tous  trois  féparés  & 
n’en  faifant  qu’un  pour  un  feul ,  en  l’un 
d’eux  te  fera  grande  remarque ,  qui  pourra 
t’affeéler ,  ou  au  moins  te  donner  à  parler  ;  j’ai 
dit  trois,  j’aurois  pu  dire  quatre,  &  même 
compter  jufqu’à  fept  ;  fi  cela  te  femble  au¬ 
jourd’hui  énigme  ,  un  jour  y  réfléchillant  * 
cela  te  fera  fort  clair. 

Si  aujourd’hui  tu  dis  ne  croire  rien  en  la 
haute  fcience  ,  SC  le  penfe  ainfi , 

.En  avenir,,  caufe  grande  te  fera  unfujet 
de  trouble  en  Cefpriu 
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En  patte  y  tu  cherchas  et  qui  ,  félon  toi  § 
devoit  te  rendre  heureux  ,*  tu  étois  dans  l  er¬ 
reur. 

X.  147.  Aujourd'hui  il  te  fera  parlé  des 
pays  étrangers;  tu  apprendras  une  fuite; 
fais  Fénumération  des  effets  qu'on  pourrait 
t’emporter ,  comme  papiers ,  argent ,  bijoux, 
mets  ies  en  ordre  &  à  couvert ,  ce  jour  y  eft 
propice. 

Si  aujourd’hui,  ayant  plu  (leur s  enfans , 
tu  donnes  des  marques  de  ta  haine  à  l'un  dhi- 
ceux  ,  par  pur  caprice , 

En  avenir,  les  autres  lui  auront  diverf es 
obligations ,  même  toi  le  premier . 

En  paffé  ;  tu  te  défendis ,  mais  réfiflas  peu * 

Y.  148.  Aujourd’hui  tu  donneras  à  pen- 
fer  à  plus  grand  que  toi ,  tu  feras  la  ren¬ 
contre  d’un ,  qui  a  bien  mérité  fa  pofition  , 
&  tu  en  feras  autti  une  autre;  tu  pourras 
ménrifer  un  reptile  ;  mais  fi  tu  le  quittes  de 
vue  3  il  fera  rejaillir  fur  toi  fon  venin. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  animaux  Juivis  de 
leurs  petits ,  je  dis  bêtes  ,  non  domejliques , 
mais  toutes  autres  > 

En  avenir ,  te  fera  rendu  Jervice  en  ton 
méfait  >  ou  avant  >  tu  feras  trop  exeuft. 

En  patte ,  tu  fus  puni  de  ton  of  enta  non . 

Z.  149.  Aujourd’hui  tu  auras  penlée  à 
l’aurore  ,  crainte  au  midi,  décifion  au  cou¬ 
chant. 


Si 
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Si  aujourd’hui  tu  crois ,  ayant  trilles pcn~ 
Jées  ,  que  la  mort  ejl  le  feul  remède  à  tes 
maux  y 

En  avenir,  ta  vie  te  fh'd  moins  à  charge  } 
de  tes  inquiétudes  tu  auras  confolation  ,*  tu 
Jeras  forcé  de  regarder  la  vie  comme  un  don 
divin  y  fort  au- de ffiis  de  ce  qui  i  afflige* 

En  p aile  ,  tu  fis  grand  projet  ;  mais  ta 
taxas  quelqiîun  de  peu  de  hâte  à  le  goûter . 

&  ijo.  Aujourd’hui  il  ne  te  fera  pas  utile 
de  couper  le  nœud-gordien,  telle  envie  qu« 
tu  en  aies  ,  mais  bien  plutôt  cherche  le 
moyen  de  le  délier  ;  réfléchis  à  m’entendre  y 
le  fens  eft  très-facile. 

Si  aujourd’hui  tu  te  laijjes  màchinalemeni 
entraîner  , 

En  avenir ,  il  te  faudra  réflexion ,  SC  quit¬ 
ter  divers  points  trop  bruyans  >  qui  au  lieu 
d' injlruire  ^  égarent  l  efprit. 

En  paffé,  tu  joufjris  travexfe pdr  ton  trop 
bon  cœur . 

A.  i  y  i •  Aujourd’hui  gens  éloignés  par¬ 
lent  de  toi;  un  retard  agite  tes  efprits.  Pré- 
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pare-toi  pour  une  bonne  route. 

Si  aujourd’hui  tu  ne  te  guides  du  froid  oü 
du  chaud  y  je  dis  trop  excefflfs  , 

En  avenir ,  te  fera  mal  dé  avoir  bridé  $ 
ou  gelé  y  fç avoir  comment . 

En  palTé 

B.  I  J  2. 


,  tu  fus  remarqué  par  ith  iéguifé . 
Aujourd’hui  prêt  à  te  repofef 
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fur  l'attente  de  l'amitié ,  il  te  faut  encore 
avoir  un  autre  point  de  vuej  petite  nou¬ 
velle  ,  débat }  changement ,  inquiétude  , 
argent. 

Si  aujourd'hui  tu  apprends  maladie  y 
En  avenir  9  il  te  faudra  être  fur  tes  gardes . 
En  paffé ,  tu  donnas  fujetde  rire  de  ta  foi- 
blejfe . 

C.  îyj.  Aujourd’hui  l’image  de  la  mort 
te  fera  repréfentée  bien  finiftre  ;  ton  huma^ 
nité  en  fouffrira  ;  une  maladie  t’agitera  ;  un 
air  ne  fera  pas  de  ton  goût  :  tu  penferas  au 
dehors ,  &  furement  à  moi , 

Si  aujourd’hui  en  ton  efprit  ou  en  celui 
d'iui  autre  efl  indijerétion , 

En  avenir,  tu  apprendras  que  la  diferé- 
tion  a  changé  de  quartier . 

En  paffé ,  bien }  au)  ourdi  hui  mal . 


\ 
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O  u  1  ,  c’eft  avec  raifon  que  l'homme  fé 
regarde  comme  le  chef-d’œuvre  de  l’Etrê 
fuprême.  L'homme  dépouillé  de  fa  partie 
matérielle  ,  &  concentré ,  pour  ainfi  dire  » 
dans  fa  fubftance  fpirituelle ,  fe  rapprocha 
de  fon  Auteur.  O  homme  î  que  ton  efprit  ne 
s’applique  donc  qu’à  de  hautes  connoiffan* 
ces,  &  tu  mefureras  l’étendue  de  la  terre  » 
la  profondeur  des  mers  *,  tu  planeras  dans 
les  airs ,  &  tu  parcourras  les  deux  ;  mais 
fur-tout  que  ton  aine  ne  fe  porte  qu’à  la 
bienveillance  pour  tes  proches  ,  à  la  fenfi- 
bilité  pour  leurs  peines ,  au  refpeâ  pour 
leurs  vertus ,  &  plus  encore  à  l’adoration 
de  l’Eternel  ;  &  alors  par  ces  divins  efforts , 
tu  t’aflîmileras ,  fi  j’ofe  le  dire,  à  l’Etre 
merveilleux ,  dont  tu  tiendras  de  fi  belles 
parties. 

AOUST. 


D.  1  y  4.  Aujourd’hui  tu  pourras  entendre 
altercation;  les  plus  foulés  n’auront  pas  le 
plus  grand  tort  ;  ne  change  pas  en  ce  jour  J 
un  fou  continue  fes  projets. 

Si  aujourd’hui  tu  rois  fripon  corriger  Via* 
fortune , 

F*  ® 
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En  avenir ,  te  fera  défiance  qui  ne  te  fer~ 
vira  de  rien . 

En  paffé  >  tu  établis  ton  aifance  fur  la 
glace  ,  le  joleil  y  fut  nuijible . 

E.  ijy.  Aujourd'hui  ton  corps  dans  un 
endroit ,  ton  efprit  en  un  autre  ;  fi  tu  réflé¬ 
chis  à  ce ,  tu  y  liras  beaucoup  ;  mais  nulle 
crainte  en  ta  grande  penfée. 

Si  aujourd’hui  animaux  en  iétruifent  un 
autre  9 

En  avenir ,  tu  feras  réfléxion  amère . 

En  paffé  ,  animal  te  fit  mal. 

F.  156.  Aujourd’hui  voyage  n’eft  pas  tou¬ 
jours  agréable  ;  de  nouvelles  tu  feras  fur- 
pris  ;  mais  autres  le  feront  autant  que  toi. 

Si  aujourd’hui///  fais  tirer  i' anagramme  de 
ton  nom  par  Sçavans  en  diverfes  langues , 

En  avenir  ,  il  i dvitndra  diverfes  penfees  ; 
une  fur  tout  te  fera  bien  utile . 

En  paffé  9  te  fut  jaloufie  bien  fondée  ;  mais 
entre  toi  SC  moi ,  dis-moi ,  je  te  prie  >  fi  la  ja¬ 
loufie  )  telle  quelle foit  y  doit  être  capable  d  af 
fèrvir  un  homme . 

G.  iyy.  Aujourd’hui  les  yeux  de  l’ame 
te  feront  plus  utiles  que  ceux  du  corps  ;  en 
ce  jour  tu  verras  une  folie  détruite  par  une 
autre. 

Si  aujourd’hui  tu  lis  de  vieux  Auteurs  >  SC 
que  tu  te  rapproches  des  tems  SC  des  lieux  y 

En  avenir y  tu  feras  plus fciencé. 
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En  paffé  ,  la  ptnjét  Sun  autre  te  déplut ; 

H,  Aujourd'hui  tu  apprendras  que 
fou  aura  fait  ton  portrait  fans  crayons  ni 
pinceaux,  &  qu’on  aura  jugé  de  toi  par  tes 
traits  caraétérifques  >  tes  intérêts  auront  été 
mis  à  fancan ,  il  ne  fe  fera  trouvé  nul  ac¬ 
quéreur;  la  feule  crainte  de  perdre  ou  de 
manquer  à  gagner  aura  fait  revenir  fur  la 
place  un  Marchand  artificieux  ;  un  feul  in¬ 
fortuné  aura  craint  d’y  mettre  un  foi  ,  mal¬ 
gré  fa  bonne  envie  d’en  faire  l’achat  ,  pour 
te  le  remettre. 

Si  aujourd'hui  tu  remarques  petit  infecte 
fuyant  le  péril  de  la  mort y  où  fe  luttant  con * 
tre  elle , 

En  avenir,  tu  marcheras  à  pas  comptés * 
En  paffé ,  une  bataille  ne  te  fatisft  pas » 

J.  i  Aujourd’hui  difputeà  contre-teins^ 
doute  fur  une  maladie  bien  gagnée  -,  fonge 
au  teins ,  &  de  plus ,  à  fes  acceffoires. 

Si  aujourd’hui  tu  es  fans  intelligence , 

En  avenir,  tu  ne  feras  plus  le  maître  en  ta 
mai]  on. 

En  paffé ,  tu  fus  noirci  en  un  bal. 

K.  i  6q.  Aujourd’hui  une  des  vingt-cinq 
lettres  de  Falphabeth  te  furprendra^  cette 
lettre  efl:  inclufe  en  ton  nom  ;  un  menteur 
te  dira  une  vérité ,  tu  n’en  voudras  rien 
croire  ;  tu  projetteras  d’écrire ,  tu  te  hâteras 
lentement. 

Ï-\  «  »  « 
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Si  aujourd’hui  il  ejl  vaille  de  Saint  Jean  9 
SC  que  tu  J  ois  à  portée  de  cueillir  herbes  de 
fougere  ,  coupe  le  maître  -  brin  en  trois  en -* 
droits  y  tel  que  ïon  taille  la  vigne  ,  SC  regarde 
fur  les  trois  côtés  coupés  par  en  bas  y  avec 
un  Micro fcope ,  tu  y  verras  chofes  qui  t'étonne¬ 
ront  en  t  avertijj ant.  A  ton  temps  perduyJi  tu  te 
fers  de  Microfcope  en  tout  ce  qui  s'offrira  à  tes 
regards  y  tu  n  auras  jamais  perdu  un  in  fiant  / 
il  efl:  des  Microfcopes  pour  différentes  vues. 

En  paffé  y  tu  dédaignas  un  autre  qui  mieux 
valoit  que  toi . 

L.  1 6\ .  Aujourd’hui  tu  voudras  être  inf- 
truit ,  tu  ne  le  feras  pas  ;  ton  ambition  man¬ 
que  par  labeur  ;  je  dis  que  tu  ne  remploies 
pas  affez  jufte  en  temps. 

Si  aujourd’hui  tu  e  tends  ta  réflexion  Jur 
les  Duélijles  SC  les  PhyfiçienSy 

En  avenir  9  tu  remarqueras  les  révolutions 
des  temps  y  ou  émolumens  de  la  Jcience  des 
nuages ,  &c. 

En  paffé ,  tu  juras  après  un  homme  portant 
robe . 

M.  162,  Aujourd’hui  te  fera  nouvelle  in- 
îéreffante,  mais  peu  aimée,  dans  laquelle  cer^ 
tain  enchaînement  ne  tiendra  pas  ;  plufieurs 
jours  fe  pafferont  dans  les  nuits,  un  cher¬ 
chera  à  te  diffipcr  j  il  en  viendra  peu  à  bout  : 
amour  ira,  viendra.  Demain  nouvelle  moins 
intéreffante  &  plus  flatteufe* 
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Si  aujourd’hui  tu  cours  follement  ou  invites 
à  courir  les  autres , 

En  avenir  y  une  grande  joie  fera  place  à 
la  trijlejje. 

En  paffé ,  ta  perdis,  SC  tu  taxas  de  voly  ce  qui 
ne  fut  effectif  que  lorfque  tu  ri  y  penfois  plus * 

N.  16$.  Aujourd'hui  tu  feras  difpofé  à  pro¬ 
téger  les  Arts  ;  tu  éleveras  tes  efprits  au  fu- 
blime;  un  cherchera  le  moyen  de  faire  varier 
ta  penfée  ;  tu  le  rencontreras  en  te  difant  : 
l'homme  qui  efi:  fatisfait  jouit  de  la  vie  ;  tu 
lui  répondras  :  de  la  vie  animale ,  &non  hu¬ 
maine  y  qui  nous  engage  à  paffer  de  la  vo¬ 
lupté  aux  vrais  plaifirs  ;  tu  auras  en  ce  jour 
diverfes  belles  penfées  ;  tu  en  auras  une 
neuve  qui  ne  pourra  t'être  difputée  fi  tu  as 
le  talent  de  la  tracer. 

Si  aujourd’hui  tu  esy  le  fçachant  ou  ne  le 
fçachant  pas  }  en  butte  à  la  J dtyre  , 

En  avenir  y  J iir  tes  ennemis  tu  auras  fatis- 
f action. 

En  paffé  ,  tu  eus  une  envie  particulière . 

O.  164.  Aujourd’hui  ton  efprit  fera  fort 
affeêlé  de  ce  qui  pour  tout  autre  feroit  une 
bluette  qu’il  diffiperoit ,  en  fe  frottant  feu¬ 
lement  les  yeux.  Je  fçais  qu’il  eft  des  cho- 
fes  qui  poignent  l’ame  ;  j’ai  trop  vécu  pour 
ne  l’avoir  pas  éprouvé  ;  mais  je  me  fuis 
fait  une  étude  de  les  effacer  de  nia  mémoi¬ 
re  9  après  les  premiers  inftans;  alors  je  me 
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contente  de  les  écrire  fur  un  papier,  qu@ 
j’enfouis  dans  le  porte-feuille  fecret  de  mes 
penfées;  &  je  ne  les  en  tire  que  lorfque  la» 
prudence  exige  que  je  me  rappelle  le  paffé  , 
pour  fçavoir  me  conduire  en  i’avenir.  Si  cela 
eft  aifé  à  dire ,  cela  n’eft  pas  non  plus  fi  dif¬ 
ficile  à  faire  ;  l’habitude  devient  nature ,  & 
la  nature  fait  loi. 

S’il  eh  aujourd’hui  le  il  Août , 

En  avenir  ,  tu  feras  compromis  innocem-* 
menu 

En  paffé  ,  goût  te  fut /incompatible  avec 
tout  autre  $  tu  trouvas  doux  ce  qui  ttoit 
amer ,  SC  amer  ce  qui  étoit  doux  y  tu  badinas 
avec  une  horde ,  tu  en  fus  piqué, 

P.  léy.  Aujourd’hui  tu  vacilleras  en  pen- 
fée;  tu  fuccomberas  en  effet;  un  oubli  te 
caufera  remords  ;  &  en  ce  jour  écoute  :  fi  tu 
n’as  pas  paffé  vingt-une  années  ,  un  te  dira  ; 
fi  j 'étois  à  votre  âge  ,  6c  que  je  fçuffe  ce  que 
j’ai  appris  :  tu  lui  répondras  :  je  fçais  tout 
ce  qu’il  faut  que  je  fçaehe.  Oui ,  reprendra- 
t  il  ;  mais  il  vous  manque  l’expérience  ,  ôc 
c'eft  ce  qui  coûte  le  plus  cher;  car  elle  ne 
s  apprend  pas  aux  écoles  :  il  te  dira  encore 
diverfes  chofes  que  tu  entendras  bien,  mais 
ne  comprendras  guères. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  envieux  remporter 
F  avantage Jur  toi  , 

En  avenir,  te  fera  prudente  penjée  pour 
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les  autres  ;  SC  pour  toi  fera  aujjl plus  de  tran¬ 
quillité  SC  de  réferve . 

En  paffé  ,  tu  fus  contraint  de  trahir  ta pen - 
Jee  ;  je  ne  dis  pas  Jî  tu  fis  bien  ou  mal ,  car 
il  ejl  des  pojitions  gênantes . 

Q.  1 66.  Aujourd’hui  fi  à  midi  tu  n’as  nul 
appétit,  &  que  fommeil  t'advienne ,  dors  ;  le 
fonge  que  tu  dois  faire  t’avertira  de  quelque 
chofe  ;  qu'un  Sage  te  l'explique. 

Si  aujourd’hui  tu  apprends  trait  <T huma¬ 
nité  de  la  part  d'un  Grand  y 

En  avenir,  te  fera  fujet  de  joie  imprévue* 

En  paffé ,  un  bruit  excita  ta  curiofitè . 

R.  1 6j.  Aujourd’hui  te  doit  être  fpe&acle 
bien  agréable ,  compte  fur  ton  attente  pour 
ce  jour  ou  bientôt. 

Si  aujourd’hui  tu  réfléchis  a  trois  couleurs , 

En  avenir ,  une  te  fervira  utilement . 

En  paffé ,  un  homme  de  rien  te  fut  nuifi- 
ble  y  SC  une  femme  te  trahit  bien  cruelle - 
ment. 

S.  168.  Aujourd2hui  tu  verras  les  avis 
partagés  ,  un  confeil  méprifé  ;  ignorance 
reconnue ,  la  mort  n’eut  jamais  tort. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  un  mort  dépouillé 
dans  fa  tombe  y 

En  avenir ,  un  Parquet  te  fera  fatal. 

En  paffé,  tu  fis  réflexion  à  un  abîme . 

T.  1 6$.  Aujourd’hui  homme  dégradant 
ta  raifon ,  tu  gronderas  ta  femme  ,  crois- 
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moi ,  c*eft  par  fois  injuftice ,  &  fouvent  inu¬ 
tilité.  On  pourra  apprivoifer  un  lion ,  on 
ne  pourra  ôter  le  venin  d’un  ferpent  :  &  en 
ce  jour  femme  rira  &  pincera  ;  &  en  ce 
même  jour  tu  critiqueras  en  la  maifon  d’au¬ 
trui,  ce  que  Ton  a  honte  de  voir  en  la 
tienne;  tu  te  mêleras  de  diâer  une  morale 
qu’il  te  feroit  bien  mal-aifé  de  fuivre. 

Si  aujourd’hui  tu  entends  crier  haro  fur 
quelquun  , 

En  avenir  ,  n  étant  pas  injlruit  dé  où  dérive 
ce  mot ,  il  te  fera  expliqué ,  SC  aujji-tôt  par 
écho  tu  répéteras  haro ,  haro. 

En  palfé ,  tu  craignis  que  maladie  ne  tirât 
k  conféquence. 

U.  1 70.  Aujourd’hui  avantage  par  contre¬ 
coup  ;  mais  enferas-tu  plus  content  l  Non, 
car  tu  croiras  toujours  qu’il  manque  quel¬ 
que  chofe  à  ton  bonheur. 

J’ai  lu  dans  le  livre  du  monde 
Que  fur  cette  machine  ronde. 

L’homme  toujours  défireux  , 

Ne  fçait  jamais  être  heureux. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  grande  SC  belle  Bi¬ 
bliothèque  ,  tu  devineras  fans  attendre  beau¬ 
coup  ,  que  celui  à  qui  elle  appartient  n  a  pas 
tout  lu  ;  mais  , 

En  avenir  ,  celui-ci  te  dira  que  cela  ejl 
vrai  ;  que  c  ejl  cependant  pour  avoir  parcouru 
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bien  des  Livres  qiûil fçaitqu en  iceux Je  trouve 
beaucoup  de  fatras  ;  qu  il  croit  que  mon 
Z  o  D  I  A  QU  E  ed  du  nombre .  Sur  quoi  tu 
prendras  ma  défenfe  ayant  toujours  vu  l'évè¬ 
nement  juflifier  mes  Prédictions . 

En  paffé ,  un  parent  dupa  ta  bonne  foi • 

V.  171,  Aujourd’hui  différens  fentimens  ; 
idée  fur  la  vengeance  ;  un  fupérieur  en  ou¬ 
bli  ;  promeffe  non  effectuée. 

Si  au]  ourdi  hui  tu  apperçois  ton  parent  te 
fdifixnt  tort  fans  pouvoir  mot  dire  , 

En  avenir  >  tiens  pour  certain  que  tu  feras 
encore  obligé  de  lui  en  donner  par  humanité . 

En  paffé ,  tu  appellas  le  plus  f âge  des  au¬ 
tres  ,  fou, 

X.  172.  Aujourd’hui  différentes  réflexions 
fur  la  vie  humaine  ;  un  fujet  de  chagrin  ;  tu 
te  nommeras  fauvage  ;  mais  comme  toi  il  en 
ell  bien  d’autres  ;  &  en  ce  jour  tu  entendras 
parler  d’unmonftre.  D’un  autre  côté  tu  feras 
outré  d’indignation  contre  un  qui  manquera 
généralement  à  tout ,  fans  excepter  les  hom¬ 
mes  ,  lui-même  &  les  Dieux,  &  encore 
ofera-t-il  raconter  fon  infamie  ;  niais  tu  lui 
pourras  prédire  le  commencement  de  fa 
chûte,  s’il  t’en  parle  en  ce  jour. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  caufe  de  haute  SC 
puijfante  fcience  ,  que  toutes  les  facultés  de 
ton  ame  j oient  fuf pendues  par  ravijftment  de 
contemplation  ,  revenu  de  cette  douce  extaje  , 
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En  avenir  y  tu  ne  pourras  jamais  ta  décrire y 
SC  tu  fer  as  force  de  te  récrier ,  non  fur  les  mer- 
in  cilles  de  la  nature  y  mais  fur  la  puijfance  in¬ 
finie  de  F Etre  incomprehenfible  qui  les  opère . 

En  pafTé  y  une  maladie  fut  pour  toi  une  ter- 
mble  remarque . 

Y.  173.  Aujourd’hui  mortalité  changera 
Sien  des  chofes;  le  défunt  méprifé;  voix 
Unanime  ;  ne  fais  pas  folle  démarche. 

Si  aujourd’hui  tout- à- coup  un  bruit  vient 
frapper  tes  efprits , 

En  avenir ,  une  anf  e x  un  oifcau  y  ou  un  cri 
S£  renverfera . 

En  paffé  y  tu  fus  ta  dupe  de  ton  amour , 

Z- 1 74.  Aujourd’hui  tu  péferas  ta  réponfe 
à  une  queflion  ,  ou  du  moins  tu  la  dois  pe¬ 
ler  ;  ton  efprit  fe  repofe  fur  une  vaine  efpé- 
lance  ;  une  idée  prochaine  te  fera  propice* 

Si  aujourd’hui  il  Fefl  grande  SC  bonne  ef- 
pé rance  en  ton  projet 9  de  telle  nature  qu'il  foi t^ 
SC  que  tu y  fois  J olidement  attaché  jufqu  à  la 

fn> 

En  avenir ,  te  fera  très-bonne  réuffiie  ;  mais 
si  f  audra  re  fondre  quelque  choje  pour  en  ôter 
*  £&  qui  ponrroiî  être  vain . 

En  paffé ,  y?  tu  eujjes  fçu  5  tu  aurois  eu * 

17  j.  Aujourd’hui  viétoire;  tu  fçauras 
pourquoi  &  pour  qui  ;  &  en  ce  jour  tu  ver¬ 
ras;  quelqu’un  qui  fçait  beaucoup  y  chercher 
à i  sfmflruire  ,  &  un  ignorant  dire  tout  fça- 
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Voir ,  s’ignorant  lui  même  ;  mais  en  ce  jomc 
informe-toi  fi  rien  n’eft  perdu» 

Si  aujourd’hui  tu  apperçois  que  h  mal  tit 
vient  pas  de  la  MeJJure  ;  mais  d'une  autre  eau  fi 
en  traitant  des  deux  cauf es  {épatées ,  tu  auras$ 
En  avenir  9  prompte  SC  parfaite  guéri  fan. 
En  p  allé ,  te  fut  brûlure  ou  coupure  bmn 
feiijible. 

A.  ij6.  Aujourd’hui  brouillé  avec  l’ar¬ 
gent,  raifonnement  fpécieux  qui  ne  conduit 
à  rien,  apprête-toi  à  répondre  jufte. 

Si  aujourd’hui  tu  entreprends  de  bâtir  far 
T  eau , 

En  avenir  ,  crains  d  entendre  dire  que  s$t 
négligeas  trop  le  pilotu 

En  paffé  ,  tu  pris  A  pour  B  ;  le  dernier  war> 
doit  mieux  que  le  premier 

B.  177.  Aujourd’hui  fi  tu  te  trouves  « 
grand  travail  étant  folitaire ,  tu  feras  msn- 
tir  un  mal  avifé  ;  &  en  ce  jour ,  prends  gante 
à  n’être  pas  dupe  de  ta  bonne  foi  ,  mim 
juge  fainement  ;  papier  pour  toi,  campagne 
en  l’efprit. 

Si  aujourd’hui  la  première  chofe  qui  frappe 
ta  vue  te  fait  foupirer  , 

En  avenir  ,  la  pratique  des  bonnes  mœmw 
te  fera  goûter  fuave  tranquillité • 

En  paffé ,  Lais  te  rendit  B  on  n  s  aw~ 

G.  178.  Aujourd’hui  tu  feras  porté  à  de¬ 
mander  quand  bien  éloigné  reparaîtra^  ék: 
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fans  être  au  barreau,  nous  donnera  des  loix  f 
fi  tu  le  demandes ,  tu  feras  taxé  de  n’être 
point  le  foufcripteur  des  Gazettes  &  des 
Journaux ,  &  regardé  comme  homme  peu 
curieux  d’entendre  &  de  rien  fçavoir. 

Si  aujourd’hui  tu  te  rallies  avec  tes  enne¬ 
mis  , 

En  avenir ,  enfemble  fere £  grand  SC  bon 
ouvrage • 

En  paffé ,  tes  plaintes  étoient  peu  légitimes  ÿ 
néanmoins  la  punition  excéda  la  faute « 

D.  179.  Aujourd’hui  fera  événement  rifi* 
ble  ,  mais  pas  pour  tous  ;  projet  en  végéta¬ 
tion  ;  à  demande  indifcrette  fera  répondu 
plus  indifcrettement. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  un  flux  SC  reflux , 
SC  que  tu  t  avij es  d?  avancer  trop  prés  pour  te 
jouer  avec  lui  ou  le  heurter  , 

En  avenir,  fera  peu  fait  mention  de  toi  ; 
oubli  pour  beaucoup . 

En  paffé,  ayant  remarqué  que  ta  parejfe 
ètoit  prej que  toujours  la  compagne  de  la  mi * 
fere ,  tu  penfas  que  la  mifere  rend  oit  parejfeux ; 
reviens  de  ton  erreur  ;  cejl  la  parejfe  qui  caufe 
la  mijere;  crois-m  en. 

E.  180.  Aujourd’hui  amour  tentera  & 
aura  bonne  iffue  ;  &  en  ce  jour  tu  appelleras 
un  homme  fou  ou  hébété  qui,  s’il  étoit  en 
lutte  avec  toi ,  te  feroit  penfer  le  contraire. 
Ce  n’cft  pas  toujours  affez  d’entendre  par- 


À  OUST.  pf 

1er  un  homme ,  ni  même  de  le  fréquenter  , 
pour  juger  fainement  qu’il  a  peu  d’efprit ;  il 
faut  encore  l’inviter  à  ne  point  céler  fes  lu¬ 
mières.  Certain  fage  fut  taxé  de  folie  ou  de 
peu  de  jugement  par  des  ignorans  auxquels 
il  dédaigna  de  répondre. 

Un  Scavant  commande  un  vêtement  ;  Tou- 

>  * 

vrier  fouvent  a  la  fottife  de  rapporter  que 
cet  homme  ne  le  connoît  pas  en  étoffe ,  qu’il 
fait  des  queftions  ridicules ,  6c  n’a  qu’un  jar- 
-  gon  inintelligible.  C’eft  ainfi  qu’un  homme 
déplacé  &  qui  n’a  pas  la  faculté  de  faire 
briller  les  lumières  de  fon  efprit ,  eft  taxé 
de  Ihipidité  dans  le  cercle  des  ignorans,  6c 
vérifie  cet  ancien  proverbe  :  Spargere  marga - 
ruas  ante  porcos. 

Si  aujourd’hui  tu  remarques  grand  flegme 
dans  un  homme  qui  auroit  fa  jet  dé  être  agité  $ 

En  avenir  ,  juge  fouverainement  que  cet 
homme  peut  te  donner  confeil  dans  une  poji - 
tion  critique . 

En  paffé ,  te  fut  donné,  grand  confeil  pour 
ta  fanté  par  un  malade  $  le  remède  était 
bon . 

F.  1 8 1 .  Aujourd’hui  tu  verras  gens  à  fuir  ; 
tu  auras  appris  d’un  autre  un  rien  qui  t’éton¬ 
nera  ;  tu  auras  envie  d’une  chofe  inutile  6c 
d’une  autre  peu  licite  ;  mais  avec  la  raifon 
tu  pareras  à  ces  honteufes  penfées. 

Si  aujourd’hui  t’ advient  enfant } 
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En  avenir ,  il  fera  plus  grand  que  toi . 

En  paffé,  le  feul  hasard  te  procura  un  ami 
honnête *  Le  moyen  aetrè  le  fien  >  c efl  de  té 
mettre  à  fa  placé  ;  je  ne  dis  pas  de  prendre  la 
fienné  y  car  il  en  efl  beaucoup  qui  agijfent 
ainfi . 

G.  182.  Aujourd'hui  changement  mal 
combiné,  où  l’un  gagne  l’autre  perd  ;  con- 
feil  de  peu  de  fecours  3  la  chute  d’un ,  menace 
d’entraîner  la  tienne. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  infortuné ft  nourrir 
des  débris  perdus  de  V abondance  , 

En  avenir  ,  tejera  amertume .  : 

En  paffé,  fur  toi  courut  le  bruit  d'un  ar¬ 
gent  mal  acquis . 

H.  183,  Aujourd’hui  fera  effeâué  un 
fonge  &  non  pas  un  rêve  ;  tu  puniras  un  ino- 
ralifte  par  un  reproche  véritable  ;  tu  appren¬ 
dras  qu’il  y  a  long-tems  qu’il  mérite  mercu¬ 
riale  ;  mais  que  cela  ne  fert  à  rien. 

Si  aujourd’hui  montagne  te  Jemble  rapide 
d  descendre , 

En  avenir,  tu  feras  tout  pour  regrimper, 
fans penfer  d  ce  quil  t  en  a  coiitépour  dévaler.’ 
Je  ne  dis  pas  fl  tu  feras  bien  ou  mal ,  la  réfle¬ 
xion  t  en  avertira . 

En  paffé,  tu  vis  un  parent  a  toi  inconnu , 
SC  tu  lui  parlas . 

J.  1  84.  Aujourd’hui  en  ton  état  fois  la¬ 
borieux,  fatisfaétion  t’en  adviendra,  outre 

le 
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le  profit  qui  revient  au  vigilant  ;  sfil  n’eft 
nulle  occupation  en  ce  jour  pour  toi3  doim 
mage  ;  &  en  ce  jour,  fi  tu  écris  une  lettre 
d’honnêteté  à  un  inconnu ,  il  te  fera  répondu 
bien  aimablement. 

Si  aujourd’hui  tu  gardes  un  grand  fecrèt y 

En  avenir,  te  f  era  héritage  indirect . 

En  pafie  ,  tu  eus  jujïe  crainte  en  mauvaifei 
chef  es  y  mais  qui  ne  te  furent  pas  dominât 
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SEPTEMBRE  UNIVERSEL. 

T  ou  T  eft  l'ouvrage  de  l'Etre  fuprême; 
tout  eft  bien.  La  faim ,  ce  befoin  renaiffant, 
cette  viciffitude  de  la  vie,  eft  le  reflbrt  mou¬ 
vant  de  la  fociété  ,  &  la  chaîne  qui  lie  tous 
les  hommes.  C'eft  pour  la  fatisfaire  ou  pour 
la  prévenir j  que  l'ouvrier  s'exerce;  que 
rArtifte  s'évertue  ;  que  le  Laboureur  fe  roi- 
dit  fur  la  charrue  ;  que  le  Marchand  franchit 
les  dangers  des  mers  ,  &  que  le  Sçavant  mê¬ 
me  pâlit  fur  les  livres.  C'eft  elle  qui  les  excite 
tous  à  faire  du  fruit  de  leurs  travaux ,  un  tri¬ 
but  quotidien  qu'ils  offrent  à  l'opulence  &  à  la 
nobleffe.  Enfin  le  Sage  Cabalifte,  élevé  par 
fa  haute  fcience  jufqu'à  la  voûte  azurée  , 
comme  un  autre  Micromegas* ,  fenible  voir 
la  faim  faire  aller,  venir,  porter ^  traîner, 
fortir  ôc  rentrer  tous  les  habitans  de  la  four- 
milliere  humaine. 

SEPTEMBRE. 

K.  i  S  y.  Aujourd’hui  tu  apprendras  la  pu¬ 
nition  d’un  mauvais  fujet;  tu  entendras  un 
bon  cœur  qui  aura  mauvaife  langue.  Le  ha- 
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zard  pourra  faire  que  ce  foit  un  homme  ; 
mais  la  nature  veut  que  ce  foit  une  femme. 

Si  aujourd’hui  tu  entends  ufurier  débiter 
morale  relative  ci  ufure  , 

i/  ? 

En  avenir,  te  Jera  furprifë  SC  joie ,  par 
rapport  à  lui  ;  tu  apprendras  que  fa  morale  $ 
Jon  état  SC  Jon  habit  ne  le  gatantif oient  point 
de  me  faire  q  de  tels  gens  font  nuijïb  les  aux 
hommes ,  SC  en  horreur  aux  Dieux. 

En  pafïe ,  tu  évitas  mortalité y  SC  rien  fçus 
rien. 

L.  186.  Aujourd’hui  le  bien  qu’on  aura 
acheté  profitera  au  double  ;  la  nuit  en  intri¬ 
gues  fera  trop  éclairée;  les  murs  ne  font 
pas  par  tout  de  même  épaiffeur ,  fauffe  porte, 
défie-t-en. 

Si  aujourd’hui  il  £  arrive  une  remarqué 
que  je  ne  puis  tracer ,  quoique  je  la  jçache  * 

En  avenir  ,  tu  verras  un  bout  de  vite  pi  en - 
dre  le  chemin  du  milieu. 

En  paffé ,  tu  ejperois  de  jour  en  jour. 

M.  187.  Aujourd’hui  fois  fincere  en  pa¬ 
roles  à  un  Magiftrat  ;  s’il  ne  ce  donne  au¬ 
dience  ,  plainfc-fcoi  haut ,  tu  feras  fatisfait. 

Si  aujourd  hui  tu  refifies  à  un  penchant  au 
mal , 

En  avenir,  te  fera  longue  maladie  dé 
moins. 

En  paffé  ,  un  de  tes  parens  fut  puni  ,*  je  ni 
£  explique  pas  la  punition. 

G  jj 
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N.  1 8 3.  Aujourd’hui  efl:  bon  à  prendre 
éclairciffement  en  tout;  &  en  ce  jour  l’en¬ 
fant  qui  naîtra  fera  bien  delà  mere;  mais..,.» 

Si  aujourd’hui  tu  vois  animaux  fraîche - 
ment  tués  ÿ  quêtant  ouverts  Jung  ou  derniers 
efprits  vitaux  fie  meuvent  fur  la  droite  avec 
grande  chaleur  y 

En  avenir ,  gain  fera  en  bataille  ;  ceci  tjl 
fcience  artificielle  de  nos  anciens >  ÔCc. 

En  paffé ,  tu  voulus  combattre  en  lice  9 
mais  la  barrière  te  fut  fermée. 

O.  189.  Aujourd’hui  fais -toi  defirer, 
mais  non  attendre  ;  &  en  ce  jour  qui  te  fera 
morfondre  en  l’attendant ,  te  fournira  oc- 
cafion  de  lui  donner  le  change. 

Si  aujourd’hui  il  te  vient  remerciaient  d'a¬ 
voir  foülagè  h innocent  ou  le  coupable  qui  a 
expié  fa  faute , 

En  avenir  ,  d'un  bonheur  qii du] ourdi hui  tu 
ne  recherches  y  ni  ne  demandes ,  ni  ne  crois  pas 
pofftble ,  d adviendra  choje  qui  te  furprendra 
grandement  ;  s’il  ne  t  advient  après  au- défi  us 
de  ton  ejpoir ,  fais  mépris  de  moi  y  mais Jonge 
avant }  que  de  tomber  d'une  tour  en  bas  9  êC  je 
-bien  porter  après  y  efl  un  bonheur  >  SCc.  SCc. 

En  p  ailé ,  tu  ne  fit  s  pas  dé  accord  à  payer 
la  taxe. 

P.  îpo.  Aujourd’hui  n’eft  nullement  bon 
à  la  lutte.  If  n’en  refteroit  que  la  fable  des 
Plaideurs ,  chacun  une  coquille. 


Septembre,  ioi 

Si  aujourd’hui  entêtement  mal  à-propos 
contre  toi  i  efl  remarquable . 

En  avenir  ,  te  fera  demande  grâce . 

En  p  allé  ,  tu  fis  une  perte  que  tu  rejfens 
encore . 

Q.  ipi.  Aujourd’hui  propofe  une  trêve, 
car  la  paix  ne  peut  tenir  ;  papier  qui  aara 
beaucoup  coûté  ,  ne  fervira  à  rien. 

Si  aujourd'hui ,  pour finivre  le  conseil  £  un 
grand  homme ,  tu  ne  dors  point  la  nuit  , 

En  avenir ,  comme  lui  tu  fieras  traité  de fou 
en  ce  fïijet . 

En  paffé  ,  tu  te  défiefpéras  fur  ce  dont  au- 
j  ourdi  hui  tu  ri  rois  }  SC  ce  te/l  une  temarque 
que  l  homme  efl  fouvent  peu  expérimenté  en  la 
choft  momentanée . 

R.  192.  Aujourd'hui  nouveau  fujet  d'in¬ 
quiétude  ;  telle  efl:  la  vie  de  l'homme  ,  qui 
fouvent,  par  fa  propre  faute,  meurt  fans 
avoir  vécu;  011  l'un  commande  trop  haut, 
l’autre  obéit  trop  bas;  le  fentier  de  la  vie  ne 
t'eft  pas  encore  connu,  réfléchis. 

Si  aujourd’hui  tu  juges  {être  trompe  en  ta 
peu  fée  ,  SC  que  cela  t  ait  porté  à  être  fut  pris 
de  ta  mèprije , 

En  avenir,  en  autre  fujet  tu  reviendras  de 
ton  erreur . 

En  paffé  ,  la  force  te  manqua  pour  punir 
qui  le  mer  i  toit. 

S.  193.-  Aujourd'hui  s’il  fe  préfente  un 

*  *  * 
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projet,  réuflite  t’eft  certaine  ;  je  fçaîs  qu'il  te 

furviendra  obfhicle  ;  mais  tiens  ferme. 

Si  aujourd’hui  il  e/l  neuf  Décembre  % 

En  avenir  ,  tu  feras  cette  réflexion  ,  que  par 
une  habitude  contractée  ,  èC  par  confiance  9 
tu  es  toujours  la  dupe  d'un  qui  te  trompe  im¬ 
punément. 

En  pafïe ,  tu  fus  raffafié  fans  manger. 

T.  194.  Aujourd’hui  retarde  ton  voyage , 
fi  tu  es  à  la  campagne  ,  il  y  a  ennui  ;  s’il 
n’eft  nulle  queflion  de  campagne ^  avant  peu 
jfujet  d’une. 

Si  aujourd’hui  tu  es  prié  d'être  favorable  % 
$C  que  tu  le  /ois. 

En  avenir ,  de  jour  en  jour  te  fera  récom- 
penf  e  proportionnée . 

En  palfé ,  tu  jiffias  ;  mais  l'on  hua  ton 
ffflet  3  ou  plutôt  ton  mauvais  jugement . 

U.  19c.  Aujourd’hui  eft  à  tout  propice 
pour  augmenter  en  a  nitié-eftitne  ,  la  com» 
pagne  de  fon  chef,  l’enfant  de  fes  parens , 
le  pauvre  du  riche,  le  petit  du  grand,  le 
grand  de  ion  Souverain ,  le  Souverain  de  fou 
peuple  ;  fais  toi  remarquer  en  bien,  fuiyant 
ton  rang. 

Si  aujourd’hui  il  ef  premier  de  f  an  uni ~ 
ver  je!  ^ 

En  avenir ,  tu  feras  fuccejjlvement  anéanti 

relevé  par  le  caprice  ;  la  raifon  humaine 
fan  j  les  deux  rfy  fera  pour  rien. 
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En  paffé ,  tu  napperais  pas  un  fin  matois 
qui  te  fit  par  plaifanterie  dire  oui  ÔC  non  dans 
le  même  füjet . 

V.  196.  Aujourd’hui  une  femme  piquée 
te  porte  préjudice  ;  engagement  fe  rompra  ; 
nouvelle  importante-,  cerf  aux  abois. 

Si  aujourd'hui  tu  prêtes  F  oreille  attentive + 
ment  à  chanfon  , 

En  avenir  ,  fera  pour  toi  le  re frein. 

En  paffé ,  tu  contrôlas  une  figure  dont  mal 
F  advint. 

X.  197.  Aujourd’hui  un  retard  dans  ta 
penfée  ,  mais  efpere  encore  ;  autre  fujet  ch  h 
mérique  ;  infortuné ,  prends  courage  ;  avant 

1>eu  te  fera  dénouement  ;  mais  ne  fuis  pas 
e  vieux  chemin  ,  prend  le  neuf. 

Si  aujourd’hui  autre  en  te  montrant  te  jette 
regard  noir , 

En  avenir,  te  fera  dommage  :  s  il  te  jette 
regard  joyeux ,  te  fera  profit. 

En  paffé  ,  pour  faire  parade ,  il  ne  te  man¬ 
quait  que  la  pratique  de  celui  qui  fait  aller  le 
Poli  chine! '. 

Y.  198.  Aujourd’hui  fera  guerre,  &  tu 
en  auras  jufte  fujet  ;  fi  tu  fçais  te  maintenir 
ferme  &  courageux,  ennemi  tombera  en 
tes  embufcades. 

Si  aujourd’hui  il  ejl  le  trente-cinquième 
jour  de  F  an  univerjel , 
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En  avenir  ,  tu  diras  bien  fouvent  9  fai 
manqué  ma  fortune./ 

En  paffé  ^  un  compliment  ne  fut  pas  de  ton 
goût ,  quoi  qu  il  fut  fort  honnête. 

Z,  199.  Aujourd’hui  rumeur  en  ta  mai» 
fon  ;  voifin  bavard^*  domeftique  indifcret; 
ne  tente  perfonne  ;  tu  donnes  trop  en  gros 
çe  que  tu  cherches  à  économifer  ;  il  faut 
un  milieu. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  deux  herbes  a  fleurs 
fimples  j  ou  arbres  fympathijer  amoureufe- 
tnent  $ 

En  avenir  5  tu  guériras  dé  un  mal  dèjefperé . 

En  paffé  ,  tu  ne  voulus  pas  profiter  Sun 
avis  métaphorique. 

&.  200.  Aujourd’hui  un  certain  plus  ridi¬ 
cule  que  toi ,  te  fera  rire  de  tes  propres  ri¬ 
dicules.  Il  te  dira  chofes  défobiigeantes  : 
chacun  s’égaye  en  fe  montrant  au  doigt.  Se 
plaindre  mutuellement  feroit  plus  fage. 

Si  aujourd’hui  tu  fais  pajj'er  modiques 
marchandées  y 

En  avenir ,  te  fera  dit  qu  elle  êjl  bonne  ; 
mais  tu  n  auras  pas  S  argent. 

En  paffé  ,  tu  fis  un  crédit  dont  il  ne  te  fut 
pas  tenu  compte. 

A.  20  s.  Aujourd’hui  de  papier  fi  tu  ef- 
peres  nouvelle  ,  tu  feras  fatisfait;  je  dis  fi  en 
ce  jour  tu  reçois  nouvelle  \  fitu  n’enefperes 
point,  il  t’en  fera  une  qui  ne  te  fur  prendra 
nullement  quant  à  la  teneur. 
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Si  aujourd’hui ,  étant  en  Religion  ou  autre - 
ment ,  tu  fais  trébucher  l  innocent ,  SC  que  tu 
te  targues  de  ce  honteux  avantage  , 

En  avenir ,  grands  cris  aigus  SC  douleur 
en  les  vingt-quatre  heures  précéderont  ta  fin . 

En  paffé  ,  tu  fus  ejlimé  dé  avoir  Joutenu 
choje  raijonnable . 

B.  202.  Aujourd’hui  point  agité,  fçavant 
décline ,  art  au  couchant,  efprit  eft  au  mal. 

Si  aujourd’hui  tu  réponds  à  amour  de  gens 

que  je  ne  dois  pas  dèfigner , 

En  avenir ,  trois  fois  tu  marcheras  fur  ton 
tombeau  ,  SC  en  auras  frémijjément . 

En  paffé ,  tu  fis  une  faute ,  mais  tu  ne  pus 
t  en  difpenjer . 

C.  205.  Aujourd’hui  grande  remarque 
dans  le  mot  commencement  :  prens  trois 
lettres  ,  lefquelles  feront  les  premières 
de  trois  mots  ;  tu  pourras  y  ajouter  une 
quatrième  lettre ,  fi  tu  ne  prens  qu’un  mot 
en  icelui  :  tu  trouveras  le  réfultat  de  ton 
entreprife.  Efprit  aux  aguêts  ,  efprit  dans 
l’équilibre. 

Si  aujourd’hui  tu  remarques  objet  en  feux , 

En  avenir  ,  te  jera  éclairci  ilement  SC  dou¬ 
leurs  enjuite . 

En  paffé  ,  tu  referais  une  joie  dont  la  caufe 
l  était  inconnue . 

D.  20^.  Aujourd’hui  fi  tu  es  avare ,  tu 


en¬ 
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perdras;  fi  tu  es  prodigue,  tu  perdras 
core  ;  con fuite  l’occafion. 

Si  aujourd’hui  de  maladie  tu  as  nouvelle , 
En  avenir  ,  augure  mortalité .  Sois  /âge  > 
ne  crains  pas  pour  toi , 

En  paflfé ,  de  deux  partis  femblables ,  tu  ne 
pus  choifir  le  bon ,  quoi qu obligé  d'en  prendre 


un. 


E.  20 Aujourd’hui  mets  îa  lumière  à 
gauche,  &  regarde  à  droite,  nuance  de 
couleur  t’eft  bonne ,  fois  difcret. 

Si  aujourd’hui  e/l  Dimanche  ,  veille  de  la 
plus  grande  Tête ,  SC  que  de  grand  matin  tu 
Jais  levé  pour  me  faire , 

En  avenir ,  il  te  fera  fait  ton  en  ton  reve¬ 
nu  le  plus  inju/lement  qu  il  foit  pojjible ,  SC 
J  ans  que  tu  aies  un  f  'eul  mot  à  dire  haut. 

En  pafie ,  tu  voulus  prévenir  un  méchant , 
mais  tes  foins  furent  infructueux. 

F.  20 6.  Aujourd’hui  je  fçais  que  tu  as  fu- 
jet  d’avoir  l’efprit  occupé;  mais  avant  peu 
fera  en  tes  efprits  un  autre  fyftême. 

Si  aujourd’hui  ta  es  reconnu  n  avoir  eu  que 
vices  ou  defauts  dans  tout  le  cours  de  ta 


vie, 

En  avenir  ,  fur  tes  vieux  jours  tu  feras 
maujjade  à  tout  le  monde. 

En  pafie  ,  tu  fis  une  réflexion  finguliere  : 
quoi!  te  dis-tu,  cet  homme  qui  eut  du  ci-devant 
obéir  à  mes  ordres ,  J ans  ofersf  foi flr aire , 
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mimpofe  aujourd'hui  des  loix  que  je  fuis  con¬ 
traint  de  fiibir . 

G,  207,  Aujourd'hui  fi  tu  veux  demeurer 
folitaire ,  repais  ton  imagination  des  ridicu¬ 
les  d'une  femelette  à  prétention  ;  imagine  la 
voir  pincer  feslévres ,  jouer  de  la  prunelle  &c 
parler  en  minaudant;  crois  l'entendre  juger, 
ab  hoc  SC  ab  hac ,  des  ouvrages  d'un  fçavant, 
des  travaux  d'un  artifte^  &  fronder  iinpudem. 
ment  leur  mérite  par  un  rire  ironique  ou  une 
pointe  ftupide.  Cherchant  alors  à  analyfer 
cette  caillette ,  tu  ne  trouveras  en  elle  que 
du  vent  au  lieu  d’efprit  ;  un  mafque  au  lieu 
de  figure  ?  Ôc  des  refforts  méch uniques  au 
lieu  d’organifmon  naturelle. 

Siaujourd  hui  il  tejl  Jujet  de  joie  pure , 
connue  à  peine  de  la  centième  partie  des  mor¬ 
tels  , 

En  avenir ,  en  telle  affliction  qui  te  furyien- 
ne  »  tu  auras  une  jufle  SC  bonne  confolation . 

En  paffé,  tu  comptas  beaucoup Jur  la  conf¬ 
iance  j  mais  elle  ne  dura  pas , 

H.  20 B.  Aujourd’hui  tu  feras  Fefpion  de 
toi  même  ;  tes  paroles  >  tes  démarches  feront 
à  contre-tems ,  ii  tu  n’y  fais  grande  attention. 

Si  aujourd'hui  tu  cries  fans  fujet,  par  hu¬ 
meur  méchante  SC  accoutumée ,  ou  déliré  ba¬ 
chique  ,  contre  quelqu  un  , 

En  avenir  ,  la  perforine  te  portera  dommage 
direct  ou  indirect ,  fans  que  tu  puijfes  F  éviter. 
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.  En  paffé  ,  diverfes  routes  s9 offrirent  /  tu  vou¬ 
lus  les  juivre  toutes  à  la  fois  $  tu  fis  mal  de 
tenter  l impojjible. 

J.  20ÿ.  Aujourd’hui  un  envoyé  te  fur- 
prendra:  mais  peut-être  croiras-tu  qu’il  eft 
venu  de  fon  chef;  &  en  ce  jour  fera  négli¬ 
gence  ,  tu  fcauras  de  qui. 

Si  aujourd’hui  il  te  femblt  mai  fon  mat 
bâtie  ou  bâtie  à  mal , 

En  avenir,  tes fîmples paroles feront  coups 
dejlruclifs  qui  la  feront  écrouler  SC  anéantir . 

En  paffé  ,  tu  fus  indécis  fur  le  choix  de  la 
campagne  ou  de  la  ville . 

K.  210.  Aujourd’hui  contrafte  ;  tu  éten¬ 
dras  ta  réflexion  fur  un  marchand  de  pain  & 
un  faifeur  de  vins  ;  &  en  ce  jour  t’adviendra 
cette  remarque ,  que  de  beaucoup  de  préten¬ 
dus  bons  remedes  à  un  mal ,  pas  un  ne  fera 
fecourable ,  &  qu’un  feul  falutaire  fera  en 
oubli ,  s’il  n’eft  pas  méprifé  ;  tu  entendras 
parler  de  proftitution  ;  jour  de  trifteffe  pour 
les  infortunés. 

Si  aujourd’hui  animal  foible  vient  dépo - 
fier  fa  crainte  en  ton  fiein ,  SC  que  tu  ri  aies  ja « 
mais  vu  cet  animal , 

En  avenir ,  tu  deviendras- plus  puiffant  en 
haut  rang ,  honneur  ou  titre  ,  tel  qu  il  /oit. 

En  paffé  ,  tu  fis  une  faute ,  SC  fus  bien  em~ 
barra  fié  pour  la  corriger. 

L.  21 1.  Aujourd’hui  tu  ne  pourras  man- 
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ger  ton  labeur  fans  en  faire  part  au  loup; 
l’impie  viendra  en  ta  inaifon  ,  ne  facrifie  pas 
aux  idoles. 

Si  aujourd’hui  eft  grand  trouble  en  penfani 
à  mè faire  , 

*  En  avenir ,  crois qu il fera  fiijet  à  remarque* 
En  paffé  ,  tu  eus  trop  bon  cœur  ,  SC  eus  trop 
de  franc hi  fe. 

M.  212.  Aujourd’hui  inconftance;  méfie- 
toi  ;  l’on  trame  pour  te  nuire;  fi  tu  dis  :  je 
ne  crains  rien  ,  avant  peu  tu  auras  peur  de 
ton  ombre. 

"  Si  aujourd’hui  tu  vois  papillon  Je  brider  à 
lumière  quelconque  , 

En  avenir,  te  croyant  vainqueur ,  tu  Jetas 
vaincu  ;  te  croyant  vaincu,  tu  feras  vainqueur . 

En  paffé  ,  tu  aurois  du  réfléchir  que  les  dons 
de  la  fortune  ne  font  fbuvent  que  coups  du 
hasard. 

N.  2 1 3,  Aujourd’hui  lien  fans  grande  joie; 
femme,  ne  fais  pas  la  délicate;  homme,  chaffe 
la  mélancolie  ;  maladie  en  ce  jour  eft  pour 
beaucoup  en  l’efprit,  ou  vient  d’icelui. 

Si  aujourd’hui ,  ayant  cent  connoiffances 
ou  amis  5  tu  te  les  rappelles  >  SC  que  tu  ne  fça- 
ches  che ^  lef quels  tu  dois  aller  méfufer  du  tems. 

En  avenir  ,  en  grande  affaire  tu  pe feras  SC 
jugeras  Jainement  :  en  ceci  ejl  matière  a  re¬ 
flexion. 

En  paffé ,  tu  fis  tout  pour  inviter  un  homme 
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à  bien  faire  $  mais  tu  ne  gagnas  rien Jur  fort 
ejprit . 

0.214.  Aujourd’hui  tempérance  en  toit 
jugement  ;  raffermis  tes  efprits  >  nulle  affaire 
en  papier  ,  bâtard  en  jeu. 

Si  aujourd’hui  il  e/l  cinquantième  jour  dé 
ton  Zodiaque  ,  fuivant  ton  dernier  début  >  SC 
que  tu  voy  es  au  dejjus  de  ta  tête  c/ioje  Jurpre - 
nante  SC  qui  taliarme  > 

En  avenir,  dune  mortalité  ou  dun  trèpaf 
fement  tu  feras  mal  fatisfait . 

En  paffé,  tu  fs  de  prudentes  réflexions  j 
mais  tu  ne  ty  arrêtas  point* 


y 
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OCTOBRE  UNITE  RS  EL. 

C  h  a  c  u  n  éleve  un  Temple  à  la  Déité  qu'il 
adore ,  &  chacun  lui  rend  hommage  à  fa 
maniéré  ;  les  vœux  paffionnés  de  celui-ci 
font  les  feux  qu’il  allume  fur  fon  autel  ;  un 
autre  fe  plaît  à  le  parer  des  plus  riches  dons  $ 
un  dernier  enfin  n’y  facrifie  que  de  For; 
mais  fi  la  DéefTe  fourit  à  leurs  offrandes  9 
&  exauce  leurs  prières  ,  leur  ferveur  difpa- 
roît ,  &  FÀutel  &  le  Temple  s’évanouifTent 
comme  une  vapeur, 

OCTOBRE,  ‘ 

P,  21  Aujourd’hui  nulle  fuperftition  en 
cherchant  du  faux  dans  le  vrai ,  ou  du  vrai 
dans  le  faux  ;  &  en  mon  Zodiaque,  fois  tou¬ 
jours  fur  tes  gardes ,  Etteiila  ne  peut  fortir 
de  lui-même  j  mais  en  ce  moment  ,  il  te  dit 
que  pour  voir,  il  faut  lever  les  yeux,  ou  plu¬ 
tôt  les  fermer  pour  ta  tranquillité. 

Si  aujourd’hui  tu  as  ennemi  depuis  long - 
terns  qui  te  méfait ,  c  efl  par  cauje  antipathi¬ 
que  ,  mais  artificielle  ;  SC  en  ce  efl  grande 
fcience  dont  je  pourrai  te  parler ,  t en feignant  à 
remédier  à  V antipathie  nuifible  ,  SC  a  t  ap¬ 
proprier  la  jympaihie  favorable  ,  tant  pour 
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écarter  les  médians  que  pour  t  attirer  les  bonsc 
En  ceci  rien  que  de  naturel:  en  tou  efprit ,  en 
ton  cœur f ont  les  moyens  de  l'un  SC  de  l'autre* 
En  paffé  ?  tes  jeux  de  mots  9  ton  ton  impo¬ 
sant  ou  meprij ant ,  ne  Jirent  nul  effet  f  ur  un 
autre . 


Q.  21 6.  Aujourd’hui  homme  &  femme 
te  feront  en  remarque;  en  tous  deux  fujets 
de  réflexions  ,  l'une  plus  grande  que  l’autre. 

Si  aujourd’hui  y  en  un  grand  jardin  y  tu  es 
invité  au  mal  y 

En  avenir*  tu penferas  au  Maître  du jardin , 
mais  plus  à  la  cupidité  de  fes  valets . 

En  paffé,  tu  crus  avoir  trouvé  le  plan  de  ta 
fortune ;  mais  cela  ne  te  jervit  qu a  te  j aire 
paff  er  pour  homme  à  projet . 

R.  217.  Aujourd’hui  chemin  à  monter  elt 
bon  à  entreprendre  ;  au  fommet  tu  te  repo- 
feras;  i’adion  de  defeendre  n’eff  pas  un  cri¬ 
me  ,  fi  tes  efprits  font  à  bien. 

Si  aujourd'hui  tu  es  dans  ta  vingt  unième 
année ,  SC  que  la  prudence  dirige  tes  p  en  fes 
SC  tes  démarches  vers  V ambition  des  richejjesy 

En  avenir ,  tu  feras  une  fortune  brillante , 
fuivant -ton  état  ;  reffouviens-t  en. 

En  paffé ,  tu  remarquas  qu  ou  les  hommes 
perdoient  l  idee  des  diflinclions  de  rangs  ,  SC fe 
croy oient  au  comble  du  bonheur  ,  c  etoit  dans 
le  ravifffement  amoureux . 

S.  218.  Aujourd'hui  attente  efl:  en  ton  et 

prit, 
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prit  ;  nouvelle  avant  peu  ;  un  événement  oo 
cupera  ta  penfé  ;  il  y  a  beaucoup  à  dire  & 
beaucoup  à  remontrer. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  homme  qui  amüfé 
les  foi  b  Us  SC  les  en  fans  >  SC  que  tu  i y  arrêtes  f 

En  avenir >  deux  queflions  t  agiteront  ;  une 
te  regardera  perjonnellement . 

En  p  a  (Té  ,  tu  admiras  les  dehors  d'un  bâti - 
ment  ÿ  mais  tu  méprifas  le  dedans . 

T.  21p.  Aujourd’hui  fur  chofe  dont  ta 
fera  parlé  ?  tu  t'égareras,  tu  t'oublieras  ;  de* 
main  tu  dois  attendre;  &  en  ce  jour  remar¬ 
que  fur  infidélité. 

Si  aujourd'hui  tu  vois  tempête  qui  porté 
objlacle  à  tes  dèfirs , 

En  avenir,  £  adviendra  crainte  dont  ta 
auras  peine  â  te  r  a  {jurer. 

En  paffé  ,  tu  demandais  pourquoi  un  Auteur 
avoit  donné  une  jeconde  édition  ?  Remarque 
que  je  fuis  bien  éloigné  de  ptrijer  à  un  livre. 

U.  220,  Aujourd'hui  argent  tardif  à  venir  ; 
&  en  ce  jour  renoue  avec  ancien  ami ,  s'il 
ne  t'a  pas  trahi. 

Si  aujourd’hui  tu  demandes  confeil  SC  qi  ê 
tu  agijjes  à  ta  gui  je  y 

En  avenir  ,  tu  remarqueras  qu'il  était  inu¬ 
tile  de  te  lever  fi  matin. 

En  paffé ,  on  t  annonça  chofe  agréable  q 
mais  ta  fatis  faction  a  ce  fujet  efl  évanouie. 

tV.  221.  Aujourd’hui  à  qui  nu  1  te  voii- 
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dra,  mai  adviendra  avant  l’an.  Après  pa¬ 
tience  ,  fcience  viendra  ;  n’en  veux  à  per- 
fonne ,  petit  événement. 

Si  aujourd’hui  tu  entends  agréable Jympho - 
nie  , 

En  avenir  ,  le  cri  dé  un  nouveau  venu  ;  mâle 
de  Jexe ,  te  réjouira . 

En  paffé  y  tu  t  ennuyais  dans  la  folitude . 

X.  222.  Aujourd’hui  ,  écoute  ,  ceci  efl  en 
la  haute  fcience  ;  fi  en  ce  jour  tu  as  trente- 
trois  ans  jufte,  ou  trois  mois  ,  ou  trois  fe- 
maines  ,  ou  trois  jours ,  ou  trois  heures 
avec  ,  &  qu’en  cette  journée  chofes  fubli- 
mes  occupent  tes  penfées,  tu  vivras  moitié 
du  nombre  qui  te  parle  &  fait  cent  onze  ; 
mais  il  faudra  que  dans  le  refte  de  ta  vie, 
tu  fuives  &  pratiques  la  penfée  fublime  qui 
te  fera  advenue;  preuve  efl:  en  nos  jours  par 
fcience  qui  m’a  été  confiée;  &  encore  ce 
jourd’hui  tout  ce  qui  te  pailera  en  i’efprit 
fera  fujet  à  confultation  ;  mais  choifis  un 
confeii  éclairé,  &  non  pas  un  confident 
flateur. 

Si  aujourd’hui  tu  tombes  malade  ,  examine 
bien  la  cauf  e  SC  le  cours  de  ta  maladie , 

En  avenir,  tu  pourras  être  ton  Médecin 
toi-même . 

■  En  paffé ,  tu  remarquas  qu  un  infortuné 
Cétoit  moins  dans  une  grande  Ville  quà  la 
campagne  y  i°.  en  ce  quil  avoit  plus  de  rejé 
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fout  et  pour  la  vie  ;  2°.  en  ce  qui!  pouvait 
mieux  ft  (oujhaire  à  Jes  ennemis  ;  mais  tu 
fie  penfois  pas  que  la  haine  de  ceux-ci  nous 
reffuf citerait  pour  avoir  le  plaijîr  de  nous  re* 
donner  la  mort . 

Y.  223.  Aujourd’hui  défie-toi  de  lâ  fé* 
duétion  d’un  beau  paroli  ;  bavardife  publi¬ 
que  ;  paffion  caufe  inquiétude. 

Si  aujourd’hui  tu  condamnes  l inquifîtion  * 
E  n  avenir  ?  crains  tourne  me  d  être  Inquifteun 
En  palTé  ,  te  vint  une  grande  penfee  qui 
renaîtra  en  toi  ;  elle  regarde  un  certain  combat . 

Z.  224.  Aujourd’hui  vois  amis  &  ennemis, 
parle- leur  fi  tu  peux  de  ce  qui  t’affeéle  à 
leur  fujet  ;  &  toi  qui  afpire  à  honneur ,  en¬ 
treprends  aujourd’hui  ,  êt  tu  m'en  fçauras 
gré  ;  jaloux  peu  fatisfait. 

Si  aujourd’hui  fang  te  tombe  du  ne^ , 

En  avenir,  te  fera  remarque  en  voient « 
En  paffé  ,  fur  le  maintien  tu  jugeas  bien 
des  mœurs  SC  des  Jendmens  de  la  perfonne * 
&.  22  j.  Aujourd’hui  fi  tu  te  querelles  avec 
un  égal ,  un  inférieur  vous  méprifera  tous 
deux  ;  la  nouvelle  que  tu  croiras  telle  ne 
fera  pas  du  jour. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  queri  fbciété  foit 
grand  parlement  âge  , 

En  avenir  ,  tu  feras  trop  ïnflruit* 

En  paffé,  tu  te  di/ois:  quel  ejl  le  réfultat 
de  toutes  ces  grandes  chofes  f 
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A.  226 .  Aujourd’hui  garde-toi  de  t’en  rap¬ 
porter  à  qui  t’a  déjà  trompé  ;  &  en  ce  même 
jour  y  fi  tu  es  à  la  merci  d’un  mauvais  fujet, 
qu’il  trouble  la  paix  dont  tu  jouis,  dix  au¬ 
tres  plus  méchans  que  lui ,  s’emprelTeront  de 
t’écrafer  &  de  t’anéantir ,  s’il  leur  efi  poffi- 
ble  ;  mais  s’ils  te  portent  les  premiers  coups 
en  ce  jour,  pàcifie  fans  ufer  de  vengeance  ; 
en  l’an  êt  fix  mois  tu  verras  grêle  de  maux 
accablans  fondre  fur  eux  ;  &  au  fort  de  leur 
affliction  ils  s’écrieront  :  il  faut  que  celui- 
ci  foit  protégé  d’en-haut;  car  nos  traits  fe 
font  émouffés  contre  lui ,  &  fa  profpérité  a 
fuivi  notre  défaite. 

Si  aujourd’hui  tu  lis  pieux  livre  en  ta  foi  , 
ou  entends  pieux  raijotinement , 

En  avenir  ,  tu  mourras  Jans  nul  trouble  , 
agi  tan  on  tu  j ouff rance. 

En  paffé  ,  tu  fus  outré  cf  indignation  avec 
grande  juftice ,  contre  une  mere  marâtre  qui 
contraignit  fa  fille  à  s  en fevelir  vivante  , 
crime  odieux ,  qui  révolte  la  nature  ,  SC  ou¬ 
trage  la  Divinité  même . 

B.  227.  Aujourd’hui  ta  recherche  n’efl; 
pas  vaine  ;  mais  elle  te  conduira  à  appren¬ 
dre  chofe  qui  ne  te  fera  pas  plaifir;  &  en 
ce  jour  en  tes  efprits  doit  être  grande  fur- 
prife. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  ou  entends  grande  SC 
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belle  chofe  en  la  haute  SC  piaffante fcie.ice  , 

En  avenir  ,  fera  prolongation  de  tes  jours  y 
bien  favorable  pour  toi  SC  Les  autres . 

Eupaffi ,  tu  te  di! ois  ,  Ji  chaque  novateur 
utile  jouiffoit  pendant  fa  vie  du  fruit  de  fou 
labeur  ,  les  gens  les  plus  dignes  cP avoir  un 
bien-être  j croient  moins  fujets  à  périr  lan- 
goureufement  dans  les  pays  ingrats  que  leur 
genie  honore. 

C.  228.  Aujourd’hui  époux,  fi  lien  eft 
rompu,  fais  tout  pour  renouer  ;  d’ici  à  un 
an  ne  fera  plus  teins,  &  [fera  grand  tour¬ 
ment  pour  qui  ne  l’aura  pas  fait  ;  mais  fi  lien 
eft  affoibli  par  éloignement ,  écris  avec  dou¬ 
ceur  ,  ne  te  fera  nul  dommage  ,  vu  i'impof- 
fibilité.  En  tout  ceci ,  fait  remarque  atten¬ 
tive  ,  confie-la  à  un  autre ,  &  ne  t’en  ris 
qu’après  la  première  minute  de  ton  an  ré¬ 
volu. 

Si  aujourd’hui  ta  as  un  ou  plufîeurs  enfans 
SC  que  tu  te  difes  à  part  toi ,  qui  nourrira  ceux 
qui  pourraient  venir  ?  cela  ri  eft  pas  bien  •  car 
Ji  ton  pere  en  eut  dit  autant ,  tu  ne  pourrois 
peut-être  tenir  tel  langage ,  qui  cfl  inhumain  ,* 
en  ty  ohflinani  ,  P  enfant  que  tu  as  te  caufera 
grande  douleur  ,*  mais  fi  aujourd'hui  tu  penjes 
différemment ,  SC  quil  t  advienne  enfant , 

En  avenir  ,  tes  enfans  feront  remettons  qui 
embelliront  leur  fauche.  Ils  lui  communique - 
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ront  de  leur  fubjlance ,  SC  ce  rafraîchijjement 

falutaire  raverdira Jes  rameaux  dejfechés. 

En  pafîe  ,  tu  te  moquas  de  P  amour  $  mais 
il  eut  ou  aura  fort,  tour. 

D.  229.  Aujourd'hui  grand  apprêt  où  tu 
feras  intéreffé  ;  un  vrai  ami  te  donnera  mau¬ 
vais  confeil  fans  le  vouloir  ;  mais  ne  lui  en 
veux  pas  avant  de  réfléchir. 

Si  aujourd’hui  d'un  peu  de  pain ,  de  beurre 
falé  SC  d' eau  bouillie ,  tu  Jais  ton  feul  repas  9 
ne  pouvant  mieux  faire  y 

En  avenir ,  qui  fera  dans  peu  9  tu  auras 
€onfolation  en  ta  penfée ,  fois  fage  en  cecu 

En  paflfé  9  tu  eus  tort  de  juger  mal  fur  un 
homme  qui  ri  exijloit  plus  ,  en  laccujant  di être 
réprouvé . 

E.  230.  Aujourd’hui  fi  quelqu’un  ufe  in- 
jiiftement  de  tyrannie  envers  toi  ou  les 
tiens ,  au  premier  vin  il  fe  tyrannifera  lui- 
même.  Maladie  pour  beaucoup  ;  fi  tu  y 
trempes,  à  toi  fera  dommage  ;  car  en  te 
difant  je  profite  ,  la  roue  revirera  fur  toi- 
même  ,  de  telle  forte  que  tu  en  feras  plus 
écrafé  que  les  autres.  Ne  doute  nullement 
de  mon  dire  ;  car  je  te  jure  fur  la  haute 
fcience  n’avoir  jamais  menti  ;  &  en  ce  que 
tu  le  croirois  >  tu  m’aurois  mal  lu  ou  mai 
entendu. 

Si  aujourd’hui  tu  es  bon  politique ,  je  dis 
Bon  SC  humain  en  même- temps , 
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En  avenir  ,  tu  remporteras  victoire  en  ta 

En  paffé  ,  ta  héjitas  à  prendre  un  homme  de 
bien  pour  ton  ami  }  SC  ta  te  Lüjfas  entraîner 
fur  le  champ  a  l  amitié  d’un  mauvais  fujet. 

F.  23  1.  Aujourd’hui  tu  entendras  parler 
d’un  Devin  ;  fi  tu  joues,  ries  ou  fatyrifes  plus 
haut  que  ton  efpri.t ,  demain  tu  feras  cha¬ 
grin;  ne  t’obfline  en  nulle  chofe ,  de  toi  à 
moi  ;  demain  éclairciffement. 

Si  aujourd’hui  ta  vois  homme  dire  fçavoir 
fans  en  donner  preuve  certaine  , 

En  avenir,  tu  te  garderas  de  rien  croire  en 
ce  quil  £  aura  dit . 

En  paffé  ,  tu  ne  pus  £  empêcher  de  dire  , 
je  fçais  que  mourir  ejl  une  loi  ;  quant  à  moi 
je  ne  ni  en  plains  pas  ;  mais  un  homme  tel 
que  *  *  *  ne  devrait- il  pas  vivre  éternelle¬ 
ment  ?  SC  celai  dont  tu  J  ouhaitois  F immor¬ 
talité  ,  préfer  oit  de  mourir  fiùvani  cette  loi . 

G.  232.  Aujourd’hui  fi  tu  attends  &  dé¬ 
lires  enfans ,  tu  en  auras  nouvelle ,  &  nou¬ 
velle  d’ami  ne  tardera  pas  à  têtre  donnée. 

Si  aujourd’hui  préfent  de  portrait  va  ou 
vient  y  celui  qui  le  recevra  , 

En  avenir,  ne  pourra  jamais  oublier  P  au¬ 
tre  y  il  faut  quil  fait  rejfemblant  SC  monté 
proprement  fur  monture  d acier  uni , 

En  paffé  ,  tu  eus  tort  de  ne  point  aller  vif - 
ter  un prifonnier  3  une  converfation  enfemble 
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vous  tut  rendu ( dûs f ait  s  l  un  6C  l'autre  ,  lui  en 
J  a  liberté >  toi  en  un  fecret  que  tu  ignores  encore . 

H.  253.  Aujourd’hui  petite  vue  en  projet; 
mais  fois  donc  plus  confiant;  car  tu  ne  fais  que 
varier  ,  ton  inhabilité  ne  t’achemine  à  rien; 
elle  te  fait  végéter  &  languir;  forme  donc 
un  plan  folide  ;  fuis-le  conftamment  dans 
toutes  fes  parties*  &  bien  t’adviendra  de 
for*  exécution*  Je  dois  t’avertir  auffi  qu’il 
ne  faut  pas  montrer  de  hauteur  à  qui  que 
ce  foit.  Si  tu  es  fupérieur  à  ton  fécond,  ton 
affabilité  t’éleve  encore  à  fes  yeux  ;  fi  tu  lui 
es  inférieur,  ton  refpeét  te  l’attire  ;  &  fi  vous 
êtes  égaux,  lafimplicité  vous  unit.  Franchife 
&  bonhomie  font  liens  de  la  fociété  &  ache¬ 
minement  a  toutes  chofes. 

Si  aujourd’hui  il eft  en  ton  efprit  de  remet¬ 
tre  à  autrui  ce  que  tu  fçais  légitimement  lui 
appartenir ,  encore  que  les  liens  du  fang  rap¬ 
prochent  vos  fortunes  ,  remets-lui  en  ce  jour  3 
mais  Jî  vraiment  il  ne  tejl  pas  pojftble  ne 
l’ayant  nullement , 


En  avenir , fur  ce  qui  i adviendra  par  coup 
du  hasard  ,  ou  plutôt  par  grâce  finguliere , 
çomp/ette  ta  rejlitudon  s'il  t  e  fl  pojjible  ;  ou 
du  moins  commence-la ,  (i  mieux  tu  ne  peux 
J  aire,  Mais  ne  le  faijant  point ,  pour  toi  for- 
pane  dépérira  ,  SC  le  bras  invifible  c  effet  a  de 
prodiguer  de  célejits  bienfaits  au  vil  mortel 

— - g  j0uir * 
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En  palTé,  tu  voulois  çonjacrer  toute  ta 
vie  ci  La  Jolitude  j  mais  un  Jeul  point  tar~ 
ré  ta. 

J.  234.  Aujourd’hui  j’ai  fatisfaêtion 
j’annonce  un  bien-être  à  qui  n’en  a  point; 
qu’il  aille  où  il  croira  le  trouver  ;  car  il  fat- 
tend  ,  &  j’annonce  l’accroifTement  de  for¬ 
tune  à  celui  qui  en  a  déjà;  que  celui  qui 
a  befoin  d’argent  pour  fournir  à  fon  né- 
ceflaire  ,  y  mette  toute  fon  application  ,  ÔC 
fans  fe  laiffer  entraîner  par  aucune  noncha¬ 
lance  ni  frivolité  ;  qu’il  commence  fon 
laborieux  travail  dès  aujourd’hui  ,  alors 
adviendra  furement  tout  ce  que  je  pro¬ 
mets. 

Si  aujourd’hui  tu  méprifes  tous  Bons  con - 
Jcils  pour  toi , 

En  avenir  ,  te  fera  dommage ,  SC  ceux  qui 
pourront  t  en  donner  ne  le  voudront  pas . 

En  paffé,  dans  une  fociété  aimable ,  fans 
nulle  autre  vue  que  de  te  livrer  à  la  gaieté 9 
tu  ne  pus  t  empêcher  de  convenir  que  b  homme 
devoit  exijler  avec  fon  femblahle. 

K.  23  j.  Aujourd’hui  quelqu’un  te  tend  un 
piège  ;ânerie  fera  reconnue;  honneur,  non 
bonheur  ;  un  politique  te  fait  perdre  avanta¬ 
ge;  &  à  pareil  jour,  fera  bâtiment  démoli. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  monceaux  de  bledy 

En  avenir,  devant  rire ,  tu  pour/  as  pleurer. 
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En  paffé*  la  crainte  t  empêcha  ;  penfebien , 
ne  crains  rien . 

L.  236.  Aujourd'hui  pour  toi  inférieur 
fea  bon  :  un  calomniateur  convaincu  de 
fon  menfonge  ;  beaucoup  à  dire  ;  mais  fe 
•taire  eft  de  faifon  ;  ôt  en  ce  jour  tu  pourras 
entendre  parole  inutile  ;  l'expérience  que 
tu  auras  t'en  donnera  la  preuve. 

Si  aujourd’hui  tu  crois  trouver  grand pro~ 
fi*  ou  il  te  J va  montre  clair  quil  n  en  exijle 
pas ,  malgré  ta  joiujjance , 

En  avenir  ,  te Jera  prouvé  que  V ennemi  qui 
t’a  nui  y  t  ayant  même  oublié  par  contre- coup  ^ 
te  fera  encore  nuifible  jujqu  à  la  mort . 

En  paffé  ,  la  part  que  tu  eus  en  la  cap¬ 
tivité  d'un  qui  valoir  plus  que  toi  *  t  attira 
de  lui  méf  zflime  SC  le  mépris  des  honnêtes  gens. 

M.  237.  Aujourd'hui  fans  t'engager  à  va¬ 
rier,  réfléchis  où  te  conduiront  tes  démar¬ 
ches. 

Si  aujourd’hui  tu  négliges  un  très  - grand 
confeil  touchant  femme  *  ou  de  femme * 

En  avenir ,  jera  un  mot  qui  te  nuira  ,  dont 
la  première  lettre  fera  un  id*  SC  dedans  tu 
liras  un 

En  paffé ,  tu  fus  dupe  d ’ un  pronoflic  que 
tu  ne  fçus  voir  du  vrai  côté* 

N.  238.  Aujourd’hui  en  voyage  tu  feras 
remarqué,  pas  comme  il  te  plairoit  ;  en  ville 
tu  feras  rencontre  ;  en  folitude  t’adviendra 
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grande  penfée ,  &  en  ce  jour  fera  à  propos  ; 
mais  pas  pour  tout. 

Si  aujourd’hui  tu  te  ris  ,  SC  me  tournes  en 
ridicule  ,  en  irf  accufant  ds être  rnoralijle , 

En  avenir,  tu  jugeras  plus  J  ainément  de 
mon  ouvrage  ;  tu  ne  rejetteras  point  tout  ce 
que  tel  auras  condamne  ;  tu  liras  ce  que  tu 
ri  avais  pu  q  u  épeler. 

En  paffé  ,  tu  eus  la  folie  de  montrer  à 
quelqiiun  de  raif  onnable  un  projet  d enfant  9 
Jur  lequel  tu  prétendois  établir  ta  fortune , 

O.  239.  Aujourd’hui jparens  penfenr  à  pa¬ 
ïens;  amis  vont  s’éclipfer  ;  mauvais  Doc¬ 
teur  bafoué  ;  fois  fidèle  ôc  non  traître. 

Si  aujourd  hui  yjang  humain  a  rejailli  fur 
toi  directement  ou  indirectement ,  mais  non 
en  portant  du  Jecours  , 

En  avenir,  fera  le  tien  rejailliffant  avec 
douleur . 

En  paffé ,  noire  nouvelle  te  fut  apportée  de 
bien  loin . 

P.  240.  Aujourd’hui  argent  n’efi:  pas  tout 
pur  ;  en  peu  beaucoup  ;  chacun  pour  foi  ; 
en  ce  jour  ne  demande  pas  où  loge  ufurier  ; 
demain  pain  au  matin  ,  ou  tu  ferois  paref- 
feux. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  fer  rouge  empreint 
d  une  couleur  qui  fera  appellée  blanche  , 

En  avenir ,  couverture  rouge  te  rendra 
joyeux • 


124*  Octobre; 

En  pafTé  ,  tu  appris  la  chute  d'un  homme 
qui  tavoit  ofienfeÿ  cherche  en  toi-même  qui  te 
fit  cette  ofjenfe  y  SC  tu  ne  Jetas  pas  long- 
tempsd  t  en  rejjouvenir . 

Q.  24 1 .  Aujourd’hui  tu  repaieras  en  ta  mé¬ 
moire  divers  événemens  pafles  ;  tu  croiras 
un  fecret  enfeveli ,  il  t’en  fera  bien-tôt  parié. 

Si  aujourd’hui  tu  es  grandement  curieux 
de  chofes  admirables ,  dont  la  caufey  quoique 
naturelle  y  approche  de  la  haute  Jcierice  y 
écoute  :  de  grand  matin  ?  en  lieux  Joli  taire  s  SC 
obfcurs  >  comme  F  arc  ou  Forêt  y  cherche  une 
founnilliere  :  V ayant  trouvée  ,  tu  t  arrêteras 
SC  regarderas  fixement  travailler  fes  habi¬ 
tons  y  alors  en  toi-même ,  demande  qui  les 
invite  Ji  matin  au  labeur  ?  qui  leur  a  dit  d’a¬ 
gir  ?  fi  c  ejl  le  jugement  qui  les  dirige  au  tra * 
vail?  SC  Ji  ces  infectes  penfent  au  prejent ,  SC 
prévoyait  t avenir  ?  Bientôt  étonnement  te 
fera  grand  d’entendre  diflinclement  une  voix 
haute  ,  répondre  à  tes  que/lions  ,  SC  t  en  faire 
d’autres  :  je  te  le  dis  y  tu  déféreras  Jçavoir  de 
moi  toute  autre  choje  ;  ceci  tiefl  pas  magie  : 
en  la  nuit  d’ avant  garde  le  coi . 

En  p allé ,  il  te  vint  grande  idée  qui  teiit 
conduit  d  la  haute  Jcience  ;  tu  fis  des  remar¬ 
ques  fur  toi  y  ...  tac  y  ...  tache...  picotement  y  ... 
mais  tu  ne  pourjuivis  pas  tes  recherches . 

R.  242.  Aujourd’hui  à  la  Cour  nouvelle 
intéreffante  ;  à  la  Ville  un  Bultin  ;  au  Châ- 
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t-eau  grand  fouci  ;  au  Village  il  n’eft  rien. 

Si  aujourd’hui  tu  te  trouves  pris  ou  troublé 
par  quelque  boijfon  contre  ton  ordinaire  9 

En  avenir ,  tu  feras  une  réflexion  qui  te 
conduira  à  beaucoup  dl  autres. 

En  paffé  ,  tu  tavijas  de  chanter  une  Ckan - 
Jon  3  mais  tu  ne  pus  monter  ci  la  reprift . 

S.  243.  Aujourd’hui  argent  vaut  mieux 5* 
mais  fi  tu  veux  effet 9  acheté ,  &  tu  y  pen- 
feras  ;  &  en  ce  jour  ne  te  fera  pas  inutile 
d’apprêter  ta  rnaifon  pour  y  recevoir  coin- 
modément  un  arrivant. 

Si  aujourd’hui ,  il  te  furvient  accident  ou  in¬ 
cident^  tiens  pour  certain  que  quiconque  en  rira 9 

En  avenir  ,  en  éprouvera  un  que  tu  remar¬ 
queras. 

En  paffé,  un  de  tes  parens  avoit  fouie 
délicate  }  SC  la  dejjerte  un  peu  dure  3  ce  mot 
tfl  famillier  >  mais  il  ri éjl  pas  moins  fran¬ 
çais  y  Ji  tu  ni  entends. 

T.  244.  Aujourd’hui  je  veux  te  donner 
un  confeil;  tu  me  diras  peut-être  pourquoi 
je  ne  le  mets  pas  înoi-rnême  en  pratique; 
je  n’ai  nul  réponfe  à  te  faire  :  prends  or? 
argent  ou  monnoie  bien  à  toi  3  telle  femme 
&  quantité  qu’il  te  plaira  ;  mais  que  cette 
monnoie  foit  feule  de  ton  légitime  Souve- 
rain^  &  qu’elle  ait  été  frappée  au  plus  proche 
lieu  de  ta  naiffance,tu  tiendras  toujours  cette 
femme  fur  toi  à  part  9  jufqu’à  ce  que  preffé 
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par  le  befoin  tu  fois  obligé  de  t’en  fervîf  | 
alors  tu  appelleras,  ou  tu  iras  chercher  le 
plus  indigent  de  ta  famille,  ou,  à  défaut,  de 
tes  amis  ou  connaiffances,  tu  lui  donneras 
le  tiers  de  cette  fournie,  pour  aller  chercher 
un  billet  de  loterie,  lui  faifant  préfentdu  fé¬ 
cond  tiers  pour  fubvenirà  fes  befoins,  &  te 
réfervant  le  dernier  pour  faire  Tâchât  que 
nous  avons  dit  t'être  néceiïaire.Et  fi  tu  gagne, 
ce  qui  doit  arriver ,  fuivant  mon  fçavoir ,  en 
une  ou  plufieurs  fois  ,  tu  lui  donneras  en 
fecret  &  fans  marque  de  dédain  un  tiers 
du  lot,  tu  employeras  le  fécond  tiers  pour 
ton  utilité  préfente ,  &  referveras  le  troi- 
fieme  pour  les  néceiïîtés  à  venir.  De  cette 
forte  tu  verras  que  le  bien  donné  porte 
intérêt  ;  &  aujourd’hui  eft  aulfi  pour  les 
Souverains  ce  que  voici  :  fi  Tun  d'eux 
monte  ce  jour  même  en  la  montagne  de  Sa¬ 
pience  ,  &  fe  recueille  en  la  folitude  du 
Dieu  vivant  *,  mâne  lui  fera  donnée  en 
l’an  ;  il  vivra  &  régnera  paifiblement  fur 
fon  Peuple,  &  coupera  le  manteau  de  fon 
Adverfaire.  Ceci  eft  pour  l’an  entier. 

Si  aujourd’hui  tu  dis  vérité  qui  retire 
[affligé  de  J  on  défejpoir , 

En  avenir ,  un  grand  Prince  te  devra  la 
vie  :  rien  cherche  nullement  [ occajion  ,  elle 
viendra  (eide . 

En  paffé,  le  dejir  de  bien  faire  te  fit  tré¬ 
bucher ; 
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U.  Aujourd'hui  tu  auras  fujet  de 

changer  ;  mais  en  tout  fois  prudent.  Certain 
pour  incertain  ,  il  faudroit  plutôt  dormir; 
&  en  ce  jour  il  te  fera  utile  d’éprouver  qui. 
tu  crois  ton  ami  :  tu  pourras  fuppofer  avoîf 
un  projet  fou ,  dans  lequel  tu  prétendras  rif- 
quer  ta  fortune.  Si  cet  homme  te  confeille 
de  l’exécuter,  crois-le  dateur  ou  de  peu  de 
jugement;  en  conféquence  ,  bon  à  connoî- 
tre  ,  mais  non  à  rechercher. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  vieillard  parlant  peu , 
En  avenir  ,  tu  apprendras  qu  il  pouvait 
£  être  utile . 

En  paffé  ,  tu  dédaignas  de  répondre  à  pa¬ 
pier  ,  cela  te  fit  ton . 
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NOVE  MB  RE  U  N1FERSEL. 

U  N  homme  ennuyé  de  ryvreffe  des  pat 
fions  vicieufes  ,  prétend  tout-à-coup  fortir 
de  fa  léthargie  ;  mais  la  vertu  eft-elle  prête 
à  lui  tendre  les  bras  ?  N ’eft-ce  pas  plutôt  le 
vice  qui  le  plonge  dans  un  nouveau  délire, 
fous  le  rnalque  de  la  fage  raifon  ?  Faux 
repentir  ,  hypocrifie ,  font  pis  que  la  dé¬ 
bauche. 

N  O  V  É  M  BRE. 

V.  246.  Aujourd’hui  ne  confulte  aucun 
qui  fe  dira  Prophète  ou  Devin  ;  car  il  ne 
te  diroit  rien  que  de  faux  :  &  en  ce  jour 
toi -même  ne  bâtis  nulle  chimère  fur 
prefîige ,  rêve  ou  vifion  quelconque  ;  en 
tel  jour  ne  t  en  rapporte  qu’à  ce  que  tu 
vois,  &  dois  vraiment  croire,  telle  eft  ta 
loi. 

Si  aujourd’hui  ta  ré  as  nul fujet  cfinquié - 
tildes ,  tel  qu il  foit  y 

En  avenir  ,  une  grande  penjée  t'échap¬ 
pera . 

En  paffé ,  tu  fis  une  faute  ,  quoique ,  foi - 
difant ,  tu  fus  fage  comme  Caton . 

X.  247.  Aujourd’hui  chagrin  n’efl:  pas  de 
faifon  i  d’un  enchaînement  en  naît  un  au¬ 
tre 
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tre;  une  nouvelle  connoiflance  te  fait  ou¬ 
blier  un  ami;  &  en  ce  jour  tu  fonderas  tes 
efpérances  fur  un  projet;  réuiïir  c’eft  autre 
choie  ;  mais  poffibilité  y  eft. 

Si  aujourd’hui  3  fans  intention  autre  qui 
r occajion  ,  tu  montes  cheval  neuf  y 
En  avenir  ,  fête  fera  à  ton  intention ♦ 

En  palTé }  tu  fondas  ton  bonheur  fur  uri 
tour  de  Trictrac  :  mais  le  point  qui  manquoit 

te  fut  donné  à  peu-prés  comme  à  C  Hector  dit 
Joueur  de  R*..** 


Y.  24B.  Àujourd  hui  tu  ne  prêteras  nul-* 
lement  à  ufure,  ni  à  tonfrere,  ai  à  l’étran- 
ger;  car  tu  perdrois  ton  prêt  :  mais  fi  tu  prêtes 
fans  nul  intérêt ,  par  lui  tu  feras  profit  ;  fur- 
tout  fais  aiTurer  ta  fournie; 


Si  aujourd’hui  ejl  le  353e  jour  de  tort 
Zodiaque  y 

En  avenir  y  près  d  un  tombeau  tu  fçaur ai 
un  grand  f caret* 


En  paffé  ,  un  retard  mit  ton  efprit  aux 
aguets  ;  mais  la  nouvelle  arriva  ;  ce  toit  une 
de  celles  qui  affectent  le  plus  les  hommes  >  SC 
qui  cependant  devraient  les  occuper  le  moins * 
Z.  249.  Aujourd'hui  tu  chercheras  amî  j 
mais  bien  peu  tu  en  trouveras  ;  tu  l’aurai 
été  d’un  qui  te  veut  méconnoître  ;  un  au* 
tre  te  bien  parlant  y  au  moins  le  çroiras-tu  * 
aura  fon  intérêt  ;  je  dis  en  ce  jo%:  :  défi®-; 
toi  de  la  fédudion, 

I 
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Si  aujourd’hui  plujïeurs  ennemis  t àjfail- 
lijjent  ne  le  méritant  .pas  , 

En  avenir  3  tu  participeras  à  un  confeil 
de  confequence . 

En  p ailé ,  mal-à-propos  tu  te  mêlas  dans 
des  af  aires  embrouillées . 

6c.  2  jo.  Aujourd’hui  un  vertueux  doit  te 
confeiller;  tu  auras  inquiétude;  tu  ralen¬ 
tiras  la  fougue  de  tes  pallions;  avant  peu 
fatisfaclion. 

Si  aujourd’hui ,  ta  vois  les  flots  de  la  mer 
blanchir  d'écume  , 

En  avenir ,  tu  feras  une  bonne  réflexion  ; 
mais  les  circonjlances  t  empêcheront  d’en  pro¬ 
fiter. 

En  palfé  ,  tu  mis  le  feu  à  t amorce  ; 
mais  la  poudre  étoit  éventée » 

A  2j  i.  Aujourd’hui  de  grand  matin  il  te 
viendra  une  idée ,  c’eft  à  toi  d’y  réfléchir  ;  & 
en  ce  jour  fi  tu  demandes  à  un  homme  vrai 
ce  que  l’on  dit  de  toi ,  tu  en  feras  étonné  , 
s'il  ne  te  flatte  pas  ;  &  encore  aujourd’hui 
tu  ne  diras  pas  tout  ce  que  tu  penferas  ; 
partie  eft  pour  beaucoup;. il  eft  dit  qtje  tu 
deviendras  en  un  inftant  le  parent  de  celui 
à  qui  tu  ferois  honteux  de  parler;  femme 
eft  fort  en  jeu  ;  caprice  ignoble  ;  les  petits 
rougiront  des  travers  d’un  grand.  On 
craindra  de  montrer  au  grand  jour  ce  qui 
déieûera  dans  robfcurité  :  ceci  ne  va 
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pas  à  tous ,  mais  convient  à  beaucoup*, 

Si  aujourd'hui  tu  i  appliques  à  labeur  fcierz- 
tifiquù  ,  ou  que  lu  ayes  talent  ou  art  noble  $ 

En  avenir  ,  un  Journalier  ou  Am  fan 
de  clajje  végétative  ,  méprijera  ta  profejjion  % 
SC  calomniera  tes  mœurs }  comme  un  injenfè . 

En  paffé  ,  fâché  de  têtre  trop  repofé  jut 
la  foi  d' autrui  ,  tu  t  en  repentis  SC  ten  re- 
pens  encore . 

B,  2;  2.  Aujourd’hui  défie-toi  d3un  confeil 
tel  qu’il  fait,  à  moins  que  tu  ne  l’aies  mûre¬ 
ment  réfléchi;  &  en  ce  jour  t’apparoîtra  un 
homme  qui  te  femblera  avare  ;  mais  fi  tu 
l’étudies ,  tu  verras  que  cet  homme  efl:  plus 
fage  que  toi. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  mortalité  y  fans  quelle 
iafjecle  au  point  de  refier  court , 

En  avenir,  cette  même  mortalité  je  re¬ 
tracera  dans  ton  ejprit . 

En  paffé,  dans  fuj et  agité  tu  vis  un  cou¬ 
pable  plus  audacieux  que  C innocent . 

C.  25*3.  Aujourd’hui  efi  chagrin;  mais 
après  débats ,  choifis  folitude  en  grand  air  ; 
alors*  repofe-toi  fans  mot  dire;  puis  tour¬ 
nes  les  yeux  fur  tout  ce  qui  t’environne  ; 
éleve-les  vers  les  Cieux  :  enfin  fixedes  en 
terre,  &  tout-à-coup  t’adviendra  lumière 
falutaire  ,  &  confeil  fecourabie.  Ceci  eft  de 

la  plus  haute  fcience. 

'“*•  *  « 
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Si  aujourd’hui  tefl  jufîe  SC  prudente  ré -* 
flexion  fur  ta  penjee  la  plus  dominante , 

En  avenir  ?  tu  feras  ajfèclueujimcni  recher¬ 
ché  ,  un  chacun  te  voudra  grand  bien , 

Pe/z  fera  r#  ré  en  dejireras  ,  ne  t  ai 

fondant  nullement • 

En  paffé ,  tu  fus  frappé  cC  une  vif  on  ,  tu 
la  crus  chimérique . 

D.  25*4..  Aujourd’hui  rêvant  que  tu  cher¬ 
ches  noife  à  ton  ennemi ,  dommage:  rêvant 
qu’il  te  la  cherche  ,  tu  feras  vainqueur  :  &  fl 
tu  revois  que  tu  la  cherches  à  un  inconnu,  ou 
qu  il  te  la  cherche ,  ce  feroit  un  ennemi  ca¬ 
ché.  Si  tu  cherches  noife  à  un  ami,  ce  n’cft 
rien  quant  à  ce  moment  ;  mais  un  jour  ce 
fera  froideur  entre  vous  deux  :  fi  ton  en¬ 
nemi  qui  tavu  en  noife,  eft  par  toi  en  la 
prifon  ,  retire- le  ,  ou  te  fera  lien  bien  dur 
avant  ta  mort  ;  &  fi  c’eft  toi  qui  eft  détenu.* 
écris-lui  qu’il  te  délivre  ;  s’il  ne  le  fait  pas , 
tes  liens  feront  rompus  fous  peu  ,  &  advien- 
dront  les  fiens  que  tu  verras.  Il  faut  en  tout 
ceci  que  le  Prifonnier  foit  innocent  ou  peu 
coupable,  &  que  celui  qui  tient  fon  fem- 
blable  dans  Tefclavage  foit  humain ,  &  à 
l’abri  des  coups  de  tout  Adverfaire. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  grande  faveur , 

En  avenir  ,  fera  la  calomnie  ou  la  défu. - 
nion. 
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En  paffé  ,  tu  te  livras  entre  les  mains  des 
tyrans. 

E.  2  j  y.  Aujourd’hui  il  y  a  des  maux  avec 
îefquels  l’homme  doit  vivre  ;  ne  dis  rien  à 
ton  ennemi  ;  il  a  l’avantage  fur  toi  ;  en  ce 
jour  en  combat,  tiens-toi  feulement  fur  la 
défenfive  ;  tableau  changé  de  place. 

Si  aujourd’hui  tu  remarques  quelqu  un  fai - 
Jant  frime  de  te  confier  J  es  affaires  les  plus 
inter effantes  pour  Rengager  à  lui  dire  les  tien¬ 
nes  >  telles  quelles  f oient , 

En  avenir ,  tu  te  moqueras  de  lui  bien  à 
propos . 

En  paffé ,  une  converfation  en  promenade 
fut  un  peu  agitée  ;  il  ne  manquoit  que  le 
lieu ,  le  tems  étoit  propice . 

F.  2$ 6.  Aujourd’hui  fur  beau  ne  crains 
rien;  fur  terre  fois  dans  une  jufte  affurance  ; 
évite  le  trop  d’air  &  de  feu  ;  &  en  ce  jour 
tu  feras  une  grande  fpéculation  ;  tu  mau¬ 
diras  toute  une  compagnie  ;  tu  n’auras  pas 
grand  tort. 

Si  aujourd’hui  tu  veux  être  flatté , 

En  avenir  y  iis  vieux  Livres  ,  SC  monte 
jeunes  chevaux. 

En  paffé  yfi  tu  eujfes  (  uivi  ton  premier  mou¬ 
vement  ,  coup  du  hasard  étoit  bien  proche . 

G.  2  j  7.  Aujourd’hui  fi  tu  ignores  ou  veux 
ignorer  combien  le  fuc  des  fimpîes  a  de 
vertus,  tu  ne  feras  jamais  riche  à  millions 

Ï*  »  • 

HJ 
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mais  en  réeoinpenfe  en  ta  vieiliefle  tu  feras, 
moins  foucieux. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  un  infortuné  ver¬ 
tueux Jouir  de  la  mifere  var  un  crime  y 

En  avenir }  à  pareil  jour  par  un  évènement 
tu  h  verras  retomber  dans  la  mijere  ,  ri  ayant 
plus  pour  lui  la  puijjance  de  commettre  le 
même  crime . 

En  paffé  ,  tu  philofophas  fur  un  point  / 
mais  i éloquence  te  manqua  pour  le  per- 
Jiiader , 

H.  2  y 8. x  Aujourd’hui  il  t’adviendra  chi¬ 
cane  ;  écriture  te  fera  en  remarque  ;  Procu¬ 
reur  trèsdnftruit  ;  &.  s’il  eft  jour  de  repos  % 
fera  pour  toi  objet  digne  de  pitié  &  de  nié- 
pris  ;  l’infortuné  perdra  en  un  moment  le 
fruit  du  pénible  travail  de  fix  jours  y  &  fe 
récriera  le  lendemain  fur  fon  fort. 

Si  aujourd’hui  tu  entends  faire  remercie¬ 
ment  avec  emphafe ,  de  grands  dons ,  cejl 
nouvelle  demande  ;  mais Ji  bon  te  remercie  en 
bref  de  ce  qui  ta  peu  coûte ,  Sc  a  valu  beau¬ 
coup  , 

En  avenir  >  crois  ton  protégé  fincere. 

En  paifé  ,  un  branlement  de  tète  ne  te  plut 
pas. 

J.  259.  Aujourd’hui  ton  efprit  préférera 
•Je  romaiiefque  à  Fhiftorique  ;  mais  la  ré¬ 
flexion  du  Roman  un  jour  te  fera  utile. 

Si  aujourd’Iiui  f  apparaît  homme  vraiment 
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terreflre  9  c  êfl-à-dire  bas  SC  rampant  en  fes 
dij cours  , 

En  avenir ,  ta  feras  certain  qiiil  efl  de  fait 
terreflre  en  tout ,  même  en  fes  plus  chers  inté - 
rets  ;  obflirié  en  un  point ,  il  en  jera  très- éloi¬ 
gné,  même  en  croyant  bavoir  pour  baje  f  on¬ 
damentale. 

En  paffé ,  un  événement  entraîna  une  trop 
longue  fuite. 

K.  260.  Aujourd’hui  Ci  tu  panehes  d’un 
côté,  prens  garde  de  verfer  de  Tautre  ;  plus 
grand  danger  eft  dans  l’efprit. 

Si  aujourd’hui///  dis  ton  fecret ,  ou  quun 
autre  te  confie  le  flen  , 

En  avenir ,  tu  feras  fâché  de  l'un  SC  de 
ï autre. 

En  paffé ,  une  gêne  fut  bien  à  contre¬ 
temps. 

L.  261.  Aujourd’hui  ne  quitte  pas  un 
état  pour  en  prendre  un  autre ,  s’il  n’y  a 
plein  rapport  ou  enchaînement  naturel. 

Si  aujourd’hui  tu  dépenfes  follement  fans 
te  borner  , 

En  avenir ,  tu  mourras  moins  riche  ,  SC  tes 
héritiers  auront  moins  de  regret  de  ta  mort 
que  de  ta  folie . 

En  paffé,  fociété  agréable  ;  une  remarque 
dans  une  écriture. 

M.  2 62.  Aujourd’hui  efl:  bon  à  fçavoir 
touci  Copernic  feul  ne  doit  pas  t’arrêter; 

i  iv 


{ 


/ 

s  3$  Novembre. 
médaille  d’or  mérite  plus  de  loin;  travaille 
pour  qui  tu  dois  ;  boiffon  peut  fans  nul  coût 
occuper  tes  efprits. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  audacieux  femerla 
çUvifion  ,  irriter  les  efprits  y 

En  avenir  y  tu  le  verras  plus  confier  né  que 


tout  autre . 

En  paffé  ?  tu  fis  folie  de  ne  pas  accepter 
çe  que  Ion  tojjroit . 

N.  163.  Aujourd’hui  tu  iras  en  nouvelle 
promenade  ;  fi  elle  eft  de  faifon,  elle  te  fera 
propice  ;  différends  entre  deux  te  donne¬ 
ront  à  parler;  grandes  ratures  fur  bien  des 
noms;  bruit  confus  ;  heures  remarquables. 

Si  aujourd’hui  tu  es  taxé  de  peu  de  juge¬ 
ment  >  que  cela  J oit  reel  y  SC  que  tu  le 
fientes , 

En  avenir  ,  tu  auras  fatisf action  d'être 
repris  dé  une  faute. 

En  paffé  ,  tu  te  dis  y  linfiant  e/l  venu  où 
il  faut  vaincre  ou  mourir y  m  élever  ou  tomber y 
mais  avec  cette  réfolution  il  te  manqua  un 
bon  confeil  qui  auroit  pallié  bien  des  bévues . 

O.  264.  Aujourd’hui  le  bien  &  le  mal 
fe  fuecédent  ;  plus  loin  variation. 

Si  aujourd’hui///  juges  en  ton  foyer  procès 
de  ceux  qui  iert  prieront ,  SC  que  les  parties 
J oyentj oumijes fans  appel  à  ton  jugement , 

En  avenir  *  de  toutes  tu  auras  amitié  (in- 
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En  pafTd ,  la  nuit  te  fembla  bien  longue  > 
SC  le  jour  fuivant  tu  ne  fis  pas  grand - 
chope . 

P.  26 y.  Aujourd’hui  tu  entendras  parler 
d’enfans;  &  en  ce  jour,  s’il  t’en  naît  un 
d’un  lien  illégitime  >  il  fera  plus  grand  que 
toi  ;  il  furmontera  grand  obftacle  ;  il  aura 
en  tout  &  par-tout  honneur  &  bonheur  ; 
fon  premier  pas  fera  vers  l’Orient,  &  foa 
dernier  vers  le  Midi. 

Si  aujourd’hui  ejl  pour  toi  le  fieptiéme  jour 
après  Joixante-dou\e  ans , 

En  avenir,  tu  devineras  la  mort  d  un  Grande 
trois  jours  avant  Jon  décès . 

En  paffé ,  dans  linjlant  que  tu  defirois 
voir  la  coupe  dun  Bâtiment  y  d  autres  au - 
raient  bien  dèfiré  en  voir  les  dehors .  Cette 
dernier e  envie  ma  tenu  quelquefois  ÿ  mais 
c  ejl  dans  le  pajfé . 

Q.  2  66.  Aujourd’hui,  fi  tu  lis  fans  choix, 
tu  apprendras  nouvelle.  D’un  fecret ,  fois 
avare. 

Si  aujourd’hui///  remarques  action  de  jeune 
homme  }  telle  qu  elle  J  oit  y 

En  avenir ,  tu  ob/erveras  que  s'il  a  changé 
extérieurement ,  il  a  gardé  au  fond  ce  quil  te 
fiait  paraître  aujourd'hui . 

En  paffé ,  tu  fus  fuivi  en  tes  démarches  / 
qdà  prêjent  SC  à  C  avenir  ce  te  Joit  une 
leçon » 
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R.  26 7.  Aujourd'hui  tu  peux  remarquer 
qu’en  un  pareil  jour  mortalité  te  fut  rela¬ 
tive  ,  puis  après  une  fécondé  ,  &  te  fera 
encore  à  autre  pareil  jour  une  troifieme 
mortalité  ;  &  de  plus,  aujourd’hui  crainte 
ou  grand  defir. 

Si  aujourd’hui  il  te/l  parlé  d'un  Souve¬ 
rain  ,  remarque  fi  ce/l  en  bien  ou  en  mal  : 

En  avenir ,  fi  ce/l  en  bien  y  tu  auras  con~ 
Jolation  par  écrit  j  fi  c'ejî  en  mal ,  tu  auras 
trijlejje  par  paroles . 

1  En  paffé ,  tu  te  figuras  chofe  qui  ,  en  la 
voyant ,  te  jirprit  par  /a  dijjemb  lance  avec 
autre • 

S.  26 S.  Aujourd’hui  fi  tu  fais  une  con- 
noiffance  nouvelle ,  tu  en  feras  réjoui  ;  mais 
peu  après  ta  joie  fe  changera  en  tiédeur  , 
&  à  la  fin  la  haine  naîtra  ;  ôt  en  ce  jour ,  un 
mot  mal  pris  ou  mal  entendu  te  portera 
fouci. 

Si  aujourd’hui  le  fon  défiagréable  d'un 
in/lrument  de  chajje  te  réveille , 

En  avenir  ,  tu  éprouveras  trahi  fon  d'un 
am  i  ;  mais  pour  ty  /ou/lraire ,  fais  taire  l' im¬ 
portun  «,  ou  au  moins  fais-  le  inviter  d  aller  cor¬ 
ner  fur  les  montagnes ,  ÔC  non  dans  les  villes . 

En  pane  ,  difpofé  d  profiter  dé  un  inflant  de 
repos  y  tu  fus  ob/e.dé  par  plujieurs  importuns . 

T.  265?»  Aujourd’hui ,  comme  les  autres  , 
tu  feras  diipofé  à  fuivre  le  torrent  ;  mais 
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honteux  de  t’y  être  laiffé  emporter ,  tu  re¬ 
viendras  penaud  y  ta  précipitation  te  caufera 
grande  honte. 

Si  aujourd’hui  tu  reconnais  fiujet  qui ,  par 
mauvais  génie  SC  mauvaifie  langue  ifajje  dif- 
puter  ami  en  fiociété , 

En  avenir  ?  ne  te  lie  en  aucune  façon  avec 
lui  y  non- feulement  parce  quil  ejl  mauvais  y 
mais  parce  que  tu  t  en  repentirois t 

En  paffé  y  tu  juivis  follement  ce  qui  avoir 
fiurpris  tes  jens  j  mais  ta  fus  afjfifage  pour 
ne  pas  fuivre  ta  première  idee . 

U.  270.  Aujourd’hui  fi  tu  réponds  inté¬ 
rieurement  à  la  voix  qui  t’appelle  >  tu  éprou¬ 
veras  raviflement  en  i’efprit  ;  &  fi  tu  fuis  le 
confeil  de  cette  voix  fecrette,  tu  auras  bon 
changement  qui  te  ravira  davantage  \  nou¬ 
velle  de  parens. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  antipathie  natu-> 
relie  ,  comme  le  chou  SC  la  vigne  ,  l'eau  SC 
C huile  y  le  chaud  SC  le  froid ,  V appétit  SC  la 
djjette ,  &c. 

En  avenir  y  défie-toi  d'un  portant  couleur 
contraire  à  toi  ;  mais  tu  pareras  à  tout  in¬ 
convénient  y  en  détrui f ant  l antipathie  qui  n  e/l 
qpattijzcielle .  Bref , pour  te  parler  clair  y  je  dis 
que  toute  inimitié  entre  les  hommes  nejl  pas 
naturelle . 

En  paffé ,  tu  fis  la  rencontre  d'un  infortuné 
qui  te  J  ut  bien  utile , 
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V.  2ji.  Aujourd’hui  rends  fervice  à  un 
que  tu  auras  grièvement  offenfé  en  fes  biens, 
réputation  ,  honneur  ,  ou  liberté  ;  il  te  par^ 
donnera  >  &  te  révélera  fecret  qui  t’in- 
térefTe  ;  pour  ce ,  va  le  trouver ,  &  lui  dis  : 
w  Je  viens  faire  la  paix  ,  que  pardon  foit  au 
*»  coupable  :  il  te  répliquera  ,  j’y  confens  ». 
Alors  offre-lui  le  moyen  d’étancher  fa  foif 
en  ta  retraite,  &  de  lui  ne  crains  aucun 
mauvais  retour ,  fi  tu  lui  es  fidèle. 

Si  aujourd’hui  quelqu'un  te  reproche  un 
méfait ,  portes-y  remède  y  s'il  t  e  fl  pofjible. 

En  avenir ,  autrement  cela  te  f croit  une  an¬ 
nonce  de  bien  mauvaije  augure  ;  SC  tu  t  écrie* 
rois  entre  deux  tours  de  compas }  Adonaï } 
Ado  n  aï. 

En  p  a  (Té  ,  veuvage  te  vint  en  V  ej prit. 

X.  272.  Aujourd’hui ,  fi  de  ce  jour  en  fix 
tu  as  gardé  le  coi  ,  en  éloignant  de  toi  toute 
penfée  étrangère  ,  le  feptieme  demande 
chofe  jufe  &  utilp  en  ton  befoin  ;  tu  fçau- 
ras  fi  telle  chofe  n’a  un  retour  à  ton  préju¬ 
dice  :  ceci  eft  en  haute  fcience. 

Si  aujourd’hui  tu  fais  le  premier  pas  pour 
percer  la  foule , 

En  avenir,  ton  efprit  fera  a  peine  fuffifant 
pour  remédier  à  la  brèche  que  tu  auras  faite 
d'avance  au  bien  qui  tèchoiera . 

Enpaffé,  tu  jus  évité  dç  gens  plus  à  fuir 
que  toi . 
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Y.  273.  Aujourd’hui  ne  fouris  ni  n’ac¬ 
corde  nulle  approbation  au  bon  mot  d’un 
vicieux  ,  pas  même  par  folle  complaifance  ; 
tu  lui  prophétiferas  mentalement  &  fans  le 
vouloir ,  un  mal-encontre  qui  t’étonnera. 
Je  fçais  qu’en  ce  même  jour  tu  attends  ;  mais 
tu  feras  bien  tôt  éclairci. 

Si  aujourd’hui  tu  crois  trop  en  magie  noire$ 

En  avenir ,  tu  feras  dupe  de  ta  bonne  foi  q 
Ji  tu  ri  y  cr  ois  pas  du  tout  y  tu  feras  dupe  de  ta 
croyance  y  f  tu  dis  ,  le  premier  principe  rend  ' 
îoutpofjible  en  fait  de  magie ,  de  cette  croyance 
t  adviendra  tranquillité . 

En  paffé,  une  feule  perforine  te  fît  manquer 
à  plufieurs  autres . 

Z.  274,  Aujourd’hui  en  grand  fouci  ,  n’afc* 
trille  pa?  ton  ame  ,  n’injurie  point  PEternel; 

ÔL au  contraire,  dis  à  part-toi  :  Seigneur, 
je  bénis  ton  nom  très-haut  ;  &  David  ce 
faint  Roi ,  étant  ton  interprète ,  ton  chagrin 
dès  ce  jour  diminuera. 

Si  aujourd’hui  tu  te  dis  en  le penfant ,  j  ai 
été  confolè  dans  tous  mes  chagrins , 

En  avenir,  tu  connoîtras  caufe  de  haute 
fciencc  5  fans  quelle  te  / oit  apprife . 

En  paffé  ,  tu  ri  inclinas  pas  pour  la  réujjîte 
dî un  autre. 

êr.  27  ç.  Aujourd’hui  fera  pour  ton  repos; 
ne  fais  nulle  remarque  à  ce  qui  t’arrivera; 
car  bien  ou  mal  fe  pafïera  bien  vite* 
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Si  aujourd’hui  tu  te  dis  homme  de  bien  SC 
de  vertu  ^  fois-le  jufques  dans  le  jein  de  ton 
foyer. 

En  avenir  5  on  fatisfera  C envie  que  tu  es 
de  paJJ'ér  pour  teL 

En  paffé,  tu  vis  périr  ton  J émb labié  y  SC  ne 
pus  lui  porter  de  fecours . 

/ 
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DECE  MB  RE  Ü  N 1FE  RS  E  L . 

L'  Espérance  eft  une  branche  d’arbre 
qui  fe  trouve  dans  le  grand  fleuve  de  la  vie  f 
ôc  à  laquelle  s’attache  l’homme  prêt  à  fe 
noyer;  fi  tu  coupes  cette  branche ,  tu  lui 
ôtes  le  fecours  >  ôc  l’infortuné  expire  au  fein 
des  flots. 

DECEMBRE. 


A.  27 6.  Aujourd’hui  je  te  dis  chofes.  que 
tu  peux  ignorer ,  mais  que  tu  devrois  fça- 
voir  ;  ton  débat  vient  de  rien ,  &  c’eft  à  ce 
rien  qu’il  te  faudra  dorénavant  faire  grande 
attention;  &  en  ce  jour,  réfléchis  au  mal 
que  tu  as  fait  par  méchanceté;  car  pareil 
mal  menace  de  retomber  fur  toi. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  terre  ou  bâtiment 
abandonné  y 

En  avenir  j  tu  liras  écriture  qui  t  induira 
â  erreur . 

En  paffé ,  tu  aimois  ;  mais  tu  nétois  pas 
payé  de  retour . 

B.  277.  Aujourd’hui  tu  feras  contraint  de 
dire  ton  fentiment;  tu  pourras  le  dire  après 
mûre  réflexion;  tu  feras  obligé  à  vifite.  Dé¬ 
fie-toi  d’une  chute. 
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Si  aujourd’hui  ta  vois  Lune  brillante  eri 
Jon  plein  ,  éclairer  gens  obligés  de  travailler  la 
nuit  , 

En  avenir ,  tu  verras  Ambaffadeur  s' en  re¬ 
tourner  ou  revenir  par  un  chemin  tout  oppofe • 

En  parte,  tu  fus , fans  y  p  enfer ,  comme  la 
halle  du  jeu  de  paume  $  croyant  compter 
quinze  >  tu  fus  jette  aeffous  la  corde . 

C.  278.  Aujourd’hui  tu  remettras  une 
caufe  qui  fera  appellée  pardevant  toi,  ôc 
bien  t’en  adviendra  par  éclairGiffement  ;  6c 
en  ce  jour,  pour  un  petit  fujet,  grand  éclat 
de  rire  n’eft  pas  civil. 

Si  aujourd’hui  tu  te  détournes  de  la  grande 
route ,  SC  que  tu  te  fourvoyés  pour  arriver  plu¬ 
tôt  par  le  f  entier , 

En  avenir ,  tu  apprendras  qu  on  ta  vu 
pajfer  SC  i égarer. 

En  paffé,  reffouviens-Fen  ,*  ce  que  tu  avcis 
acquis  pour  ton  utilité ,  te  rèduifit  bientôt  a  la 
gêne . 

D.  279.  Aujourd’hui  te  fera  un  fujet  de 
différentes  réflexions  ;  en  toi  tu  frémiras  ; 
tu  loueras,  mais  tu  n’acheteras  point. 

Si  aujourd’hui  tu  as  une  affliction , 

En  avenir,  tu  feras  plus  heureux  que  s'il  ne 
ten  fût  jamais  arrivée  ;  car  C  affliction  cji  un 
pilote  habile  qui  nous  fait  éviter  bien  des 
ecueils . 

En  paffé ,  tu  fus  outré  de  Findifcrétion  d'un 
autre .  E.  2S0. 
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E.  280.  Aujourd’hui  tu  chercheras  les 
ténèbres ,  &  la  lumière  te  cherchera  ;  n’abats 
pas  ton  courage; 

Si  aujourd’hui  un  vrai  ami  te  vient  donner 
confeil  9 

En  avertir  5  tu  reconnaîtras  $  fi  tu  ne  T  as 
pas  fait  ,  quil  fallait  le  mûrir  enfemible . 

En  paffé>  des  caquets  i ennuyèrent  beau* 
coup . 

F.  28  ï.  Aujourd’hui  je  vais  parler  à  toi  ; 
mais  fans  te  nommer  ;  car  fuie  de  diferé- 
tion  refpectueufe.  Garde-toi  de  porter  fean- 
dale  en  ce  jour;  en  ton  cœur  doit  être  le 
vrai  bien  d’autrui  ;  mais  fi  par  ton  méfait 
tu  donnes  à  médire  ,  ce  même  jour  t’efï  per¬ 
nicieux:  quoique  je  fois  fi m pie  en  langage  , 
le  haut  eft  en  moi  ;  certes  tu  ne  te  trompes 
pas  ;  oui  eft  en  ta  penfée. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  poififon  fauter  fur 

V  '  ' 

l  eau  , 

En  avenir,  t  arrivera  changement ,  mais 
non  en  icelui  grande  fortune. 

En  paffé  ,  après  de  grandes  combinai  fions  ^ 
tu  dis  a  par- toi  ,  il  y  a  des  hasards  qui  les 
dêtruifient. 

G.  282.  Aujourd’hui  garde-toi  de  faire 
folie  pour  amufer  les  autres;  mais  à  tout 
réponds  peu  :  ne  critiques  pas  par  dif- 
cours  ou  lingeries  ;  car  après ^  mépris  feroîc 
fait  de  toi. 


K 
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Si  aujourd’hui  tu  as  tuteur ,  je  dis  9  ptre  * 
mere  ,  oncle  ,  par  eus  SC  autres  a  qui  tu  doive 
honneur ,  SC  que  tu  méprifes  leurs  conjeils  ou 
f  oiblejjes  , 

En  avenir  ,  tu  ten  reffouviendras , 

En  paffé  5  tu  te  révoltas  contre  les  caprices 
de  F  amour  >  tu  voulais  Caffujettir  à  la  raijon . 

H.  28?.  Aujourd’hui  repaffe  ta  généalo¬ 
gie  ,  il  s’enfuivra  grande  penfeV,  rends  fer- 
vice  en  ce  jour  ,  s  il  t’eft  poffibie,  au  moins 
par  de  bonnes  paroles.  Pourquoi  nés* tu 
pas  fatisfait  ?  Panche  les  yeux. 

Si  aujourd’hui  tu  es  dans  l  efperance  de 

papier  f 

En  avenir  5  tu  auras  une  autre  attente 
moins  fonde ufe. 

En  paffé,  argent  fe  pajja ,  tu  eus  recours 
à  la  rejjource  *>  elle  t  aida ;  mais  il  ten  coûta 
plus  quà  moi. 

J.  2§q.  Aujourd’hui  chacun  à  fon  labeur 
doit  employer  fon  temps  :  ne  fonde  nul 
efooir  chimérique  fur  le  talent  des  autres; 
&  cn  ce  jour  tu  verras  milliers  d’animaux 
à  cmatre  pâtes  ,  chez  d  autres  a  deux  pieds  9 
dévorer  partie  de  ta  nourriture  1  un  te  fera 
remarquable. 

Si  aujourd’hui  dcfl  offert  poudre  propre 
a  refptter  5  bonne  ou  mauv aife  ,  qu  impoi  te  , 
SC  q u  entre  [es  doigts  le  donneur  L'ait  bien 
froijfee  ;  fi  tu  en  prends  * 
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En  avenir  y  t  adviendra  dégoût ,  je  ne  dis 
pas  en  quoi  -,  mais  c  ejl  vraiment  dégoût . 

En  paffe ,  tu  tarifas  mal  à  temps  de  faire 
la  critique  des  principales  figures  d'un  ta- 
bleau  ;  il  t  tût  etc  mieux  £  en  remarquer  fans 
parler  les  accejfoires . 

K.  28  y.  Aujourd'hui  ?  en  bien  ,  fuis  ton 


projet  ;  pourquoi  te  refroidir  l  De  ia  fri¬ 
volité  paffe  au  folide. 

Si  aujourd’hui  tu  t  en  rapportes  av 
ment  a  la  décifion  d'un  tiers  y 

En  avenir  >  tu  marcheras  à  l'abri  a  une 
ombre . 


En  paffé  y  tu  fus  outré  de  la  grâce  qiion  ac« 
corda  à  un  coupable . 

L.  2 8<d  Nouvelle  fur  nouvelle  ;  il  eit 
fera  une  bien  fauffe  ;  écris  à  qui  tu  dois  5 
&  en  ce  jour  parie  à  chacun  fon  langage  ; 
ufe  de  difcrétion  à  propos  ;  pour  fçavoir  en 


quoi  ?  réfléchis. 

Si  aujourd’hui  tu  notes  ou  remarques  urt 
avis , 


En  avenir  >  tu  ne  confieras  ta  vie ,  ou  c/iofé 
attenante  a  elle  ;  qui  à  toi  feuL 

En  paffé,  tu  fus  ambitieux  de  réujfir  en 
penfant  au  préf  ent  ?  SC  non  à  f avenir . 

M.  287.  Aujourd’hui  mets  à  part  de  tort 
fuperflu  ;  une  trifte  nouvelle  qui  ne  te  re¬ 
garde  pas  ;  une  autre  où  tu  auras  part  ;  un 
changement  n’eft  pas  loin,  de  toi. 


I 
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Si  aujourd’hui  femme  t  anéantit , 

En  avenir ,  fera  une  autte  femme  qui  te 

rel p\>  e.f  a* 

En  paffé ,  tu  affectas  de  faite  amitié  à  un 

tiers  y  par  égard  pour  un  autte. 

N.  288.  Aujourd’hui}  nui  reproche  aux 

cendres  d’un  mort;  fais  des  vœux  qui 
foïent  purs  ;  refpecle  l’innocence  ;  tenant 
des  fervices  d’un  moindre  que  toi ,  palie- 
lui  fes  défauts.  . 

Si  aujourd’hui  tu  demandes  fi  la  Victoire 
conduit  toujours  ie  chat  d  un  Tyran  y 
En  avenir  t  il  te  fera  démontré  que  non. 

En  paffé ,  quel  fut  le  rêfultat  de  ta  chicane, 

fuppofë  que  tu  neuffe  pas  tort  ?  _ 

O.  28p.  Aujourd’hui  obligation  de  don¬ 
ner  ;  rencontre  bien  à  temps  ;  ccnfolation 

inattendue.  • 

Si  aujourd’hui  tu  vois  œuf  tomber  fur  pietre, 

de  hauteur  de  trois  pieds  jufiquà  cinq  ,  àC  ne 

vas  fe  cû  fjer  y  1  r  r* 

En  avenir ,  tu  verras  de  grandes  chojesje 

terminer  à  bien . 

En  paffé  >  à  contre-tons  tu  voulus  compo - 

290.  Aujourd’hui  te  fera  demandé 
confeil  ;  fi  tu  le  donnes  fans  détour  tu  feras 
bien  recherché  -,  &  en  ce  pur  dans  une 
affemblée ,  il  ne  te  fera  pas  facile  d  appeller 

chacun  par  fon  nom. 
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SI  aujourd’hui  tu  veux  t' injlruire fi les  tems 
ont  toujours  été  ce  quils  font , 

En  avenir  ,  un  enfant  roulant  une  boule  par 
terre ,  te  priera  de  lui  dire  quel  en  e/l  le  plus 
beau  côté  ;  je  dis  dans  le  tems  qu  elle  roulera * 

En  paffé ,  tu  demandais  la  vraie  cauje  de 
P ex ifience  des  vices  pas  une  Jeule  bonne 
;  raifon  ne  te  fat  donnée . 

Q.  291.  Aujourd’hui  tu  apprendras  tout- 
à-la  fois  l’élévation  d’un  homme  de  Cour, 
&  l’abaifTement  d’un  autre.  Un  qui  t  aura 
nui  fera  bien  empêché  de  récidiver.  Tu  re¬ 
garderas  le  Soleil  avec  précaution  ,  &  la 
Lune  pourra  t’éclairer  :  je  ne  dis  pas  pour¬ 
tant  que  ce  foit  dans  un  bon  afpeêh 

Si  aujourd’hui  tu  as  Jujet  de  travailler  pour 
autre , 

En  avenir,  crois  -  moi  ,  tu  parachèveras 
t  ouvrage  quel  qu'il foit . 

En  paffé ,  tu  fus  taxé  bien  injufiement  ,*  je 
ne  dis  pas  qu  en  une  autre  cir  confiance  tu 
71  a  vois  pas  tort  ,*  mais  à  peine  le  crus-tu . 

R.  292.  Aujourd’hui  devant  tes  yeux  fe 
formera  un  tableau  ,  n’en  fais  pas  l’accef- 
foire. 

Si  aujourd’hui  tu  te  demandes  d’où  naît 
l'effet  dune  cauje  inconnue  , 

En  avenir,  tu  te  diras ,  il  efi  bien  des  cho* 
fes  indéfinies  ;  l'homme  ré  efi  qu  homme. 

En  paffé  ,  ta  dï fraction  dt  réfléchir  SC  pen - 

K  iij 
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fer  mûrement  fur  ton  compte  ;  il  en  advint  une 
difficulté  attribuée  a  un  autre  fujet  qui  te  fit 
retomber  fur  tes  pieds. 

S.  29  y  Aujourd’hui  tu  compteras  tes 
momens  perdus  j  &  en  ce  jour  te  fera  oc- 
cafion  de  parler  ;  mais  fonge  que  je  t  ai  averti 
qudi  te  feroit  plus  utile  de  paffer  pour  ftu- 
pide  ,  que  de  répondre  par  un  trait  piquant. 

Si  aujourd’hui  tu  as  bien  ,  mis  en  dépôt 
pour  raifort , 

En  avenir ,  défie-toi  d'y  trouver  du  dépé¬ 
ri  fement  ^  SC  de  devenir  encore  le  jouet  de  l'in- 

faïence. 

En  pafifé ,  tu  rav allas  mal- à-propos  les  per « 
faunes  au  rang  des  bêtes. 

T.  25)4.  Aujourd’hui  tu  apprendras  que 
deux  amans  fe  font  quittés  ;  d’abord  cela 
te  furprendra;  mais  revenant  à  toi,  tu  n’y 
trouveras  rien  de  furnaturel  ;  d'un  autre 
côté  tu  fçauras  que  deux  amans  fe  font 
liés  ;  la  chofe  te  femblera  moins  dans 
Tordre  ;  mais  en  amour  l’ordre  eft  compté 
pour  peu  de  chofe,  tu  en  pourras  juger 
par  toi-même. 

Si  aujourd’hui  tu  demandes  à  quoi  Jert  une 
maifon  confidérable  ? 

En  avenir  ,  tu  répudieras  un  mauvais 
livre. 

E11  paffé,  tu  demandois  fi  ayant  davan¬ 
tage  deprijons ,  il  y  aurait  plus  de  prij  cimiers? 
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les  uns  te  dif oient  non ,  les  autres  oui  :  il  i  était 
aJJeK*  permis  de  p  enfer  ^  mais  pas  trop  de  p  arien 

U.  2pj\  Aujourd’hui  tu  pourras  être 
prefié  &  gêné  pour  un  payement  ;  il  tu  ne 
Tes  pas,  fois  en  garde  contre  un  qui  doit 
arriver*  De  parens  te  vient  profit  contre 
ton  attente  ,  &  peut-être  contre  la  leur» 

Si  aujourd’hui  ni  tiens  en  main  une  boule  > 
SC  que  haute  Jcience  fait  en  tes  e( prit  s  > 

En  avenir  ,  tu  ne  te  plaindras  de  rie/n 

En  pafifé,  tu  i informais  où  demeurait  un 
excellent  homme  de  robe: 

V.  296.  Aujourd’hui  propofîtion  d  ac¬ 
cord  n’aura  pas  lieu.  Feu  nuit  à  inaifon  : 
fur  ce  réfléchis  ;  &  en  ce  jour  ,  fans  être 
fur  place  ,  tu  verras  un  certain  Opérateur 
vanter  fon  Orviétan  au-deffus  de  tout  au¬ 
tre  ;  une  efpéce  d’Hiftrion  fe  démener  com¬ 
me  fur  un  Théâtre;  &  tu  pourras  dire  en 
toi-même  ,  chacun  eft  Charlatan  dans  fon 
état,  &  nous  jouons  tous  notre  perfon- 
nage. 

Si  aujourd’hui  ton  inférieur  a  des  droits  fur 
toi ,  SC  qui  il  les  exerce  à  mal ,  fans  que  tu 
puijfes  mot  dire , 

En  avenir ,  tu  repafferas  dans  ta  mémoire 
fon  procédé  ,  SC  un  pareil . 

En  paffé  ,  en  converj ation  avec  un  autre  $ 
tu  i entretenais  fur  le  nom  d  ami  SC  les  devoirs 
de  F  amitié  ;  mais  tous  deux  vous  ne  penfîe^ 
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nullement  a  ces  beaux  Jentimens  dont  vous, 
faille ^  étalage . 

X.  297.  Aujourd'hui  paroles  feront  per¬ 
dues.  De  deux  perfonnes  à  qui  tu  feras 
obligé  de  parler,  Tune  aura  trop  d’efprit, 
l'autre  n’en  aura  pas  allez.  Enfin  d’autres 
paroles  porteront  coup. 

Si  aujourd’hui  tu  te  dis  :  les  bons  s'en  vont , 
les  mauvais  refient, 

En  l’avenir ,  tu  réfléchiras  qu'il  en  efl plus 
des  derniers  que  des  premiers . 

En  palfé  >  tu  ne  compris  pas  comment  les 
hommes  pouvoient Je  laijjer  entraîner  au  faux 
merveilleux  qu'un  moment  avant  ils  condam - 
noient  comme  cfbfurde $  rejfouvieris-toi  néan¬ 
moins  que  les  grands  ne  font  point Jl  fujets  à 
ces  grojjieres  bévues  ,*  SC  de  plus ,  que  les  petits 
(ont  fqrt  heureux  d'être  diriges  par  eux. 

Y.  298.  Aujourd’hui  fcience  n’eft  pas  pa¬ 
tience.  Il  te  faut  l’une  &  l’autre.  Nouvelle 
ne  t’efi:  pas  venue  :  l’on  te  dira  pourquoi. 

Si  aujourd’hui  tu  remarques  fréquentes 
dé  fanions  d' épou  y 

En  avenir,  tu  feras  infruit  quun  homme 
s  e fi  trop  laiffé  fürprtndre  ,  SC  qu'autres  font 
métier  de  troubler  les  ménages .  Un  Sage ,  plein 
d'amour  pour  fon  Roi,  fa  patrie  SC  J  on  Dieu , 
prouve  que  la  rupture  des  époux  caufe  plus  de 
dé  [or  die  dans  un  Etat ,  que  la  guerre ,  la  fa¬ 
mine  SC  la  pefie .  Il  fondent  que  les  Minifires 
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des  Autels  SC  les  Suppôts  de  la  Juflice ^  n  ont 
jamais  affe ^  réfléchi  aux  maux  incurables  que 
ces  dej unions  repande/it  dans  F  enchaînement 
univerjel  de  la  jociété. 

En  paffé  ,  tu  voulais  fçavoir  quel  était  le 
plus  heureux  du  maître  ou  du  valet  ;  ils  ne 
l  eto lent  pas  plus  Vun  que  l'autre . 

Z.  25pp.  Aujourd’hui  un  changement  te 
feroit  favorable  ,  mais  ce  n’eft  furementpas 
celui  gui  te  tient  le  plus  à  cœur  ;  &  en  ce 
même  jour  te  fera  nouvelle  ,  non  celle  que 
tu  attens  le  plus  ,  mais  une  autre  qui,  fans 
paroître  te  regarder  3  deviendra  plus  intéref- 
fante. 

Si  aujourd’hui  tu  demandes  fi  un  Vafquin 
ferait  un  bon  effet  dans  toutes  les  Failles  , 

En  avenir ,  tu  feras  choj \ e  digne  d'être  tournée 
en  pajquinade;SC  alors  tu  feras  certain  du  oui . 

En  paffé,  tu  pris,  campagnard  pour  homme 
de  ville . 

&.  300.  Aujourd’hui  romps  avec  celui 
qui  te  parlera  mal  des  autres  ;  car  avant  peu , 
il  médiroit  de  toi-même -,  ou  fi  tu  ne  peux 
brifer  avec  lui,  montre-lui  cet  article. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  banqueroutier  ,  qu'il 
fait  justement  mis  en  oubli  % 

En  avenir ,  tu  éviteras  une  banqueroute  ;  ce 
Jera  le  contraire  y  s'il  lui  ejl  fait  grâce. 

En  paffé ,  tu  péchas  par  ignorance  ;  mais 
ta  faute  rï  eu  fut  pas  moins  punie . 
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A  5oî.  Aujourd’hui  fi  tu  as  enfant  fous 
ta  garde,  fers-lui  de  pere  ;  ce  jour  t’efl:  pro¬ 
pice  pour  lui  donner  un  état  ;  mais  en  avant  > 
tu  fuivras ,  non  fon  penchant ,  mais  fa  com- 
plexion  &  fon  difcernement.  Ce  jour  t’eft 
bon  encore  pour  nouvel  état  &  pour  grande 
entreprife. 

Si  aujourd’hui  tu  dis  :  te  mariage  ejl  fait 
pour  les  fois , 

En  avenir,  tu  réfléchiras  qiiïl  ne  falloir 
pas  aller  loin  pour  en  trouver  un. 

En  paffé  ,  tu  crus  quil  ri y  avoit  qil un  pas 
du  mal  au  bien  3  c  ejl  une  erreur  yfi  lu  enten¬ 
de  is  le  mal  moral. 

B.  302,  Aujourd’hui  tu  verras  maltraiter 
tonfemblable  ;  &  en  ce  jour  tu  pourras  voir 
quelqu’un  qui  tient  Journal  de  calomnies., 

Si  aujourd’hui  tu  vois  demande  ociroyee  à 
femme  préférablement  à  homme  > 

En  avenir,  une  femme  ri  aura  pas  tort  de 
te  dire  quelle  ejl  née  pour  gouverner  l homme. 

En  pafie  ,  tu  fis  grand  bruit  3  mais  qui 
t  auroit  regardé  fixement ,  t eut fait  baijftr  les 
yeux. 

C  303.  Aujourd’hui  rangeant  Pamour  au 
nombre  des  miferes  humaines,  tu  verras  la 
nécefiité  de  fubir  fa  loi;  tu  l’appelleras  le 
grand  rellort  qui  fait  mouvoir  notre  mécha- 
nique  ,  qui  fait  retentir  des  fons ,  fauter  des 
figures,  &  danfer  des  Pantins. 

O  * 


I 
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Si  aujourd’hui  tu  crains y 

En  un  prompt  avenir  y  tu  fêtas  à  moitié 
vaincu . 

En  paffé ,  tu  connoijjois  la  force  d'une 
jolie  y  SC  tu  ne  pus  t  empêcher  dy  fuccomber . 

D.  3  04.  Aujourd’hui  tu  dépends  d’un  au¬ 
tre;  il  te  fera  utile  de  conformer  ton  hu¬ 
meur  à  la  fienne  ;  mais  fi  tu  crois  ne  rien 
devoir  tenir  que  de  toi-même,  je  t’affure 
que  tu  es  peu  lié  à  la  roue  qui  te  fait 
mouvoir. 

Si  aujourd’hui  tu  te  fais  différentes  quej~ 
lions  fubtiles  SC  JludieuJes  ,  par  exemple  y 

quelle  ejl  la  derniere  fin  d'un  gland  jette  en. 
terre  , 

En  avenir  ,  l  ayant  bien  deviné ,  cette pen- 
fée  ne  taura  pas  été  inutile. 

En  paffé,  tu  demandois  comment  on  pou - 
voit  fou frir  la  faim  dans  un  pays  à  bled . 

E.  3°  5**  Aujourd  hui  te  fera  grande  vifïte  ; 
mais  fortir  de  chez  toi  pour  vaquer  à  tes 
véritables  affaires  te  feroit  mieux  ,  &  don¬ 
nèrent  moins  a  penfer.  En  ce  jour  grand 
projet  en  balance >  mais  il  fera  raffermi. 

Si  aujourd  nui  tu  vois  homme  âgé  eue  tu 
connoifes  d  ancienne  date  ,  SC  n  aies  vu  de 
long- teins , 

En  avenii ,  te  fera  une  remife  du  bien  de 
tes  ancêtres. 

En  paffé  ;  tu  compris  mal  Diogène  dans 
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fort  tonneau  ;  crois-moi ,  ne  ien  rapporte  pas  * 
à  un  avorton  de  littérature  qui  mit  par  igno¬ 
rance  le  jnot  :  Oflentation. 

F.  306.  Aujourd’hui  à  tous  maux  remède. 
N’en  prends  point  de  violent.  Peu  de  dro¬ 
gues  ,  mais  bonnes  :  au  village  t’en  eft  l’exem¬ 
ple;  on  y  vit  en  général  fort  long -temps  : 
Mais ,  dis-tu ,  les  Villageois  travaillent,  cela 
les  fortifie.  Ce  jour  aufii  te  feroit  favorable 
au  labeur. 

Si  aujourd’hui  tu  entends  parler  par  am¬ 
bigu  , 

En  avenir ,  tu  feras  peu fatis  fait  du  parleur . 
En  paffé  f  tu  contrôlas  un  Intendant  y  tu 
aurais  mieux  juge ,  Ji  tu  eujjes  réfléchi  à  fort, 
maître . 


JANVIER  UNIVERSEL. 

d>ï*:Lüi-là  feul  mérite  le  nom  de  fage^ 
qui  regardant  d’un  même  œil  tous  les  évé- 
nemens  de  cette  vie  ,  les  confidere  comme 
un  effet  de$  juftes  &  impénétrables  décrets 
du  Souverain  Etre  ;  &  s’attendant  à  tout 
ce  qui  peut  lui  arriver ,  fe  fait  de  la  vertu 
un  bouclier  contre  l’infortune. 

JANVIER, 

»' 

G.  507,  Aujourd’hui  étant  prêt  à  paffer  la 
nuit,  défie-toi  d’un  événement.  Si  en  la 
nuit  tu  dors  ,  un  fonge  te  réveillera. 
Homme  oublie  fon  labeur. 

Si  aujourd’hui  tu  apprends  grande  fortune 
d'un  quidam  autrefois  ri  étant  rien  , 

En  avenir ,  tu  diras  peut-être  :  grand  fripon . 

En  paflfé ,  tu  fis  agiter  cette  queftion  ffça- 
voir  y  s  il  était  des  femmes  vraiment  f âges  :  Tu 
Crus  pouvoir  dire  non ,  en  te  J trvcnt  d  un  fub- 
terfuge  ;  mais  comme,  on  argumente  mal  en 
iijant  de  fubterfuge }  je  foutiens  contre  toi  qu  il 
efl  des  femmes  vraiment  fages ,  &  ma  pro- 
te&rice  en  eft  une  preuve. 

H.  308.  Aujourd’hui  tu  verras  enfant  te 
faire  réfléchir  ,  &  en  ce  jour  tu  ne  fçauras 
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que  penfer  des  démarches  fecrettes  de  quel¬ 
qu’un  ;  Déclaration  fera  peur  toi  un  Edit* 

Si  aujourd’hui  on  rend  compte  de  tes  pas  ? 

En  avenir,  ils  feront  comptés  pour  rien  ; 
aura  t-on  raifort  ou  toril  tu  le  pourras  mieux 
Jçavoir  que  perfonne * 

En  paffé ,  tu  craignis  que  ton  ne  révélât  tè 
fecret  que  tu  avois  confié  d  autrui . 

J.  50^.  Aujourd’hui  celui  qui  fera  rede¬ 
vable  ,  &  dont  l’affaire  fera  au  bout  ,  fe 
gardera  de  fortir*  &  en  ce  jour  nouvelle 
de  prife  de  corps.  Je  pourrois  ajouter  aufll 
d’habit. 


Si  aujourd’hui  ton  te  demande  :  et  où  vient 
que  ton  plaide  de  petites  cavfes  >  ce  fia- dire , 
de  peu  de  corféquence , 

En  avenir ,  tu  te  rappelleras  avoir  répondu 
que  celui  qui  plaide  pour  peu  n  e fi  pas  fortuné . 

En  paffé  »  un  efprit  étant  porté  à  la  tyran¬ 
nie ,  fut  ajfe ^  ofie  de  dire  :  un  Etat  eji  une  bourfé 
commune 3  fi  tua  la  vuide ,  t autre  la  remplit . 

K.  3  1  o.  Aujourd’hui  méfie-toi  des  papiers, 
fur-tout  de  ce  qui  efl  defftis  ;  &  en  ce  jour 
jaloufie  s'étendra  fur  femme*  mais  avant 
d’éclater,  il  faut  être  plus  inftruit;  &  nous 
parlerons  avec  moins  de  feu  &  plus  vrai. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  deux  animaux  car - 
naciers  fe  dévorer  mutuellement , 

En  avenir,  difpojé  à  prendre  un  parti  fit * 
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fieux  ,  tu  auras  grand  tort  ;  car  Confolaîioti 
ne  fera,  pas  loin  de  ta  peine . 

En  p ailé  y  tu  te  livras  trop  au  défefpoir j 
défi  3  félon  moi  ,  une  pufillanimité  de  Je  refit - 
fer  à  porter  un  fardeau  moins  lourd  que  celui 
qui  nous  attend \ 

L.  3  u.  Aujourd’hui  tu  as  un  tuteur,  tel 
qu'il  foit  ;  mais  s'il  eft  févére  &  non  prodi¬ 
gue,  ton  bien  en  augmente  ;  s'il  eft  dur, 
avare,  ou  doux  pour  toi ,  mauvaife  fureté. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  quelqu'un  te  regam 
der ,  fans  attendre  , 

En  l’avenir,  tu  demanderas  s'il s  efl  bien 
examiné  lui- même. 

En  pafTé ,  la  force  te  manqua  pour  punir 
qui  le  méritait, 

M.  312.  Aujourd’hui  eft  pour  toi  fujet 
d'augmentation  ;  mais  il  faudra  labeur  qui 
pourra  t'ennuyer. 

Si  aujourd’hui  tu  te  ris  de  la  foibleffe  ou 
folie  de  ton  femblable  ,*  je  dis  foibleffe ,  étant 
foulé  par  tyrannie  ;  je  dis  folie ,  ayant  perdu 
la  tête , 

En  avenir ,  reffouviens-t  en  ,  trois  points  te 
feront  nui, (i blés  ;  SC  ces  points feront  très-clair* 
voyants  à  ton  ejpriu 

En  paffé  ,  tu  fus  raja  fié  [ans  manger  $  SC 
en  mangeant ,  tu  pourras  ne  T  être  pas. 

N.  313.  Aujourd'hui,  eft  le  jour  de  fur- 
monter  tou  ennemi  ;  mais  il  faut  parler  * 
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écrire,  aller  ^  venir  5  en  un  mot,  travailler 
à  ta  vittoire  ;  &  Payant  remportée  de  cette 
forte ,  en  ce  jour  il  te  fera  bon  de  ne  point 
fatterrer  entièrement ,  car  de  lui  t’adviendra 
utilité.  i 

Si  aujourd’hui  tu  as  crainte  de  refufer , 

En  avenir  ,  tu  y  réfléchiras. 

En  paffé ,  il  courut  contre  toi  bruit  d  argent 
mal  acquis . 

O.  514.  Aujourd’hui  homme  tu  n’eft  pas 
fage  en  tout  ;  femme  devient  prudente.  Faux 
caquets  ;  grande  vente. 

Si  aujourd’hui  tu  réfléchis  qiiil  ne  fl  pas 
permis  a  tous  les  hommes  de  commettre  les  mê¬ 
mes  fautes  j 

En  avenir ,  il  te  fera  dit  pourquoi . 

En  paffé ,  tu  eus  jujle  crainte  pour  mau - 
- vaije  choje  ;  mais  qui  ne  te  fut  pas  domma¬ 
geable. 

O 

P.  5  1  y.  Aujourd’hui  au  foir  un  Ciel  rouge 
t’annoncera  vent  pour  le  lendemain  ;  tu  peux 
être  affuré  d’être  bientôt  plus  joyeux  ;  &  en 
ce  jour  grand  defir  eft  en  ta  penfëe. 

Si  aujourd’hui  tu  fais  cette  remarque  >  que 
pafer  pour  dupe  ou  1 être  ,  tjl  toujours  duperie , 

En  avenir ,  tu  feras  plus  fur  tes  gardes . 

En  paffé  ,  tu  évitas  la  mort  fans  le  fçavoir. 

Q.  316.  Aujourd’hui  en  un  quatrième  où 
•  la  fombre  tranquillité  repofe,  ou  au  milieu 

du  tumulte  y  tu  te  diras  heureux  ;  &  ton 

fembLble 
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Semblable  t’infpirera  de  la  pitié;  il  te  ièra 
parié  de  femme. 

Si  aujourd’hui  tu  dis  :  la  crainte  n  appar¬ 
tient  qii au  coupable , 

En  avenir  ?  en  étant  toujours  <£  accord  y  tu 
feras  certain  que  I  innocent  y  dans  ce  jiècU  ce 
jer  y  a  aujjl  de  la  terrent  ;  panique  ou  non  , 
elle  ne  F 'affecte  pas  moins * 

En  paffé ,  tu  manquas  au  nom  que  tu  portes , 

R.  317.  Aujourd’hui  vers  l'eau  cours  en 
grande  bâte  ,  li  ton befom  t'y  appelle  ;  mais 
lois  prudent  étant  deifus  ;  6c  en  ce  jour  tu  y 
feras  bien  embarrafié  pour  te  défaire  de  choie 
inutile  ;  fit  fi  tu  veux  faire  un  échange  par 
intérêt  ou  par  goût,  tu  feras  en  perplexité 
des  deux  côtés. 

Si  aujourd'hui  tu  vois  jouer  les  grands  féru 
timens  par  nn  homme  reconnu  pour  vicieux  ? 

En  avenir  ,  tu  pourras  lui  demander  où  il 
a  laijjéjes  nobles  penfées . 

En  paffé  ,  le  jeu  ne  te  fut  pas  propice . 

S.  318.  Aujourd'hui  tu  pourras  entendre 
parler  d'un  exilé ,  d’un  autre  qui  aura  pris  les 
devants;  &  toi  ce  même  jour*  n'oublie  pas 
d’écrire  ;  car  la  mémoire  te  feroit  faute. 

Si  aujourd’hui  l'on  te  conjole  de  paroles  % 

En  avenir *  tu  ne  feras  pas  entièrement  fa~ 
lis  fait . 

En  paffé ,  tu  entendis  une  belle  per  fée  ;  mais 
elle  ne  te  frappa  nullement « 
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T.  3îp.  Aujourd’hui  plaifîr  pour  toi  à  la 
campagne;  li  tu  n’y  es  pas  >  tu  refpireras  un 
air  moins  pur  ;  air  s'entend  de  plufleurs  ma¬ 
nières. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  la  colere  peinte  dans 
Us  y  eux  d  homme  noir  ou  femme  blanche > 

En  avenir  j  tu  éprouveras  une  trahifon  que 
tu  ne  pourras  parer  qu  avec  la  patience . 

En  paffé  ,  tu  crus  bien  cacher  ce  qui  fut 
trouvé. 

U.  3  20.  Aujourd’hui  un  moralise,  vrai 
homme  s’entend,  te  dira  un  grand  mot;  un 
fou  ,  fi  tu  en  vois ,  te  fera  réfléchir  ;  &  en  ce 
jour,  les  peres  fe  confulteront 5  les  meres 
caqueteront,  les  enfans  joueront  ;  en  ce ,  les 
peres  feront  les  plus  raifonnables  &  les 
moins  écoutés. 

V 

Si  aujourd’hui  tu  vois  homme  s'eéever  en 
dignité  3 

En  avenir  ,  tu  diras ,  il' s  e/l  élevé  en  fervi- 
tude  volontaire  ;  heureux  s  il  ne  de  je  end  pas 
dam  le  /entier  de  l  amertume. 

En  paffé  ,  ayant  jette  les  yeux  fur  quelque 
chofe  que  tu  enviais ,  tu  jouas  le  rôle  du  lie - 
nar  0. 

V.  321.  Aujourd'hui,  tu  feras  bien  de 
prendre  bonne  mefure  ;  mais  il  te  faut  grande 
hâte  pour  avancer  ta  route  ;  &  en  ce  jour  ce 
fera  avoir  beaucoup  travaillé ,  d’apprendre 
par  expérience  que  tu  n’as  rien  fait. 
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Si  aujourd’hui  tu  fais  rencontre  et  un  voya¬ 
geur  qui  te  demande  V heure  qu'il  ejl  y 

En  avenir,  tu  feras  bien  logé  9Jâns  qui l 
t  en  colite. 

En  paffé,  quoique  levé  matin  >  tu  fus  de¬ 
vancé. 

X.  322.  Aujourd’hui,  de  trois  partis,  ii 
t’en  faudra  prendre  un  \  s’il  fe  peut,  prens 
celui  de  médiateur» 

Si  aujourd’hui  tu  te  vois  préfervé  d'un  péril , 

En  avenir,  tu  auras  joie  en  iefprit ,  outré 
celle  dl avoir  été  préfervé . 

En  paffé ,  tu  ne  demandais  qitct  être  ver¬ 
tueux  ;  mais  tu  te  laijfas  entraîner  par  la  fou¬ 
gue  des  pa fions. 

Y.  3  23.  Aujourd’hui  tu  feras ,  fi  tu  veux  , 
nouvelle  connoiflkricë  ;  fers-fc’en  pour  ton 
befoin ,  éc  non  pour  ton  fecret  ;  &  en  ce 
jour  tu  te  diras  :  je  connais  tous  les  préci¬ 
pices  ;  je  fçais  combien  la  chute  en  l’un  d'eux 
eft  périiieufe  ,  6c  je  ne  puis  m’empêcher  d’y 
courir.  En  ta  penfée  s’élèvera  révolution  ^ 
&  ta  réfolution  faiblira. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  gens  qui  fe  dif patent > 

En  avenir  ,  tu  ne  fouiras  pas  à  tems  de  che\ 
toi . 

En  paffé  >  tu  craignis  de  Contrecarrer  utt 
vicieux . 

Z.  324.  Aujourd’hui  en  fyftême  tous  ne 
feront  pas  d’accord  ;  mais  il  faudra  fur  tout 

L  ij 
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ten  tenir  an  fbiide  5  &  qui  aura  médît  ne 

p  enfer  a  plus  de  même.  ■ 

Si  aujourd’hui,  tu  vois  homme  Mafqué , 

En  avenir ,  éloigne  de  ton  efprit  le  dé  gui - 
fanera* 

En  paffé ,  tu  entendis  parler  d’ un  ou  d\me 
vile  mortelle ,  qui  pratiquât  les  détours  necef- 
j aires  pour  ne  pas  donner  à  d' autres  ce  qui  lui 
avait  été  accordé q  un  aidant  :  vie  pour  beau¬ 
coup  ,  SC  peut  être  pour  un  grand  homme . 

&.  325.  Aujourd’hui  à  beau  cheval  beau 
harnais.  Toi ,  habillé  de  laine  5  fur-tout 
cherche  en  ton  efprit. 

Si  aujourd’hui  tu  te  plais  en  la  converfa - 
don  dé  un  médifant, 

En  avenir  }  il  s'étendra  au  long  fur  ton 
compte . 

En  paffé,  tu  jugeas  bien  qu  un  homme  etoit 
couvert  d  une  maniéré  qui  ne  convenoit  point 
a  la  fai  j on  ;  mais  tu  ne  pris  point  de  part  à 
J  on  infortune . 

A.  326.  Aujourd’hui  plaifamment  tu  diras, 
pêche  toujours  qui  prend  une  baleine  ;  mais 
dans  peu  tu  fçauras  que  gain  alloit  ailleurs. 

Si  aujourd’hui  tu  entends  le  fon  des  cio - 

c-hes  y 

En  avenir ,  un  mal  de  tête  te  fera  guéri  par 
un  fecret . 

En  paffé ,  tu  ne  voulus  rien  accorder  à 
y  lus  jçavant  que  toi. 
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B.  327.  Aujourd’hui  je  111  c  reffouviens  que 
d’amour  je  ne  t'entretiens  guères ,  &  que  fou- 
vent  tu  y  penfes  ;  mais  en  ce  jour  tu  appren¬ 
dras  beaucoup  à  ce  fujet  encore  cejour- 
d’hui  vieux  payera  pour  jeune  ,  ainfi  qu’on 
a  payé  pour  lui. 

Si  aujourd’hui  tu  japper  fois  que  l'on  fuit 
tes  pas  9 

En  avenir  ,  tu  donneras  le  change  à  un  eu - 
vieux  en  t* arrêtant  tout  court  SC  rebrouffant 
chemin  ,  après  F  avoir  regardé  fixement* 

En  p allé  ,  tu  fis  rencontre  dim  homme 
privé  9  dont  le  regard  te  le  fit  méprifer . 

C.  328.  Aujourd’hui  dans  un  endroit  fer¬ 
mé  ,  où  l’un  rit  fit  l’autre  fait  le  docteur , 

*  r 

mène  toi  d’être  lié  ;  car  les  barreaux  de  de- 
hors  te  feront  réfléchir  qu'un  licol  y  eft  fou- 
vent  attaché. 


Si  aujourd’hui  tujçais  réprimer  la  fougue 
qui  voudra  t  entraîner , 

En  avenir,  tu  regarderas  bien  des  chojes 
d'un  même  œil. 

En  paflé ,  tu  fus  trompé  indignement  ;  ni 
te  dis  :  Je  fuis  outragé  $  mais  je  ne  dois 
pas  être  jurpris.  Il  en  efl  des  hommes  comme 
des  noix  ,  on  je  trompe  à  la  coquille . 

D.  32p.  Aujourd’hui  grande  falutation 
ne  te  fera  pas  rendue  ;  pancher  la  tête  rfeft 
rien  ;  &  en  ce  jour  tu  remarqueras  ton  atta¬ 
che  folle  à  chofe  mobile. 
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Si  aujourd'hui  tu  trouves  bonheur  en  toi  feui% 

Eu  avenir,  tu Jer as  plus  heureux  $  Jolitude 
y  fera  pour  beaucoup. 

En  p allé,  en  une  légère  efquiffe ,  tu  rencon¬ 
tras  le  tableau  de  tes penjees ,  SC  peut-être  de  tes 

traits . 

■  '*■  ■'  *  f  » 

E?  530.  Aujourd'hui  fur  le  bord  d’uq. 
abîme  ,  garde-toi  de  repofer  tranquille.  Je 
ne  parle  pas  d’un  puits.  Ce  jour  paffé  nul 
rifque  ;  mais  en  icelui,  penfe  à  quoi. 

Si  aujourd’hui  il  t  advient  mal  ou  mala¬ 
die  ,  informer  toi  qui  a  refend  pareille  douleur  > 

En  avenir  ,  tu  feras  content  de  fa  recette  $ 
mais  il  faut  quil  te  parle  diaprés  l expérience* 

En  paffé,  tu  eus  tort  de  ne  pas  écrire  re¬ 
mède  utile ,  dont  tu  éprouvas  r effet. 

F.  331.  Aujourd’hui  tu  vivras  dans  Tem¬ 
pérance  ;  un  ami  fera  ta  cour;  tu  réfléchiras 
à  Tordre  d’un  fot  donné  à  un  homme  bru¬ 
tal  ;  tu  liras  la  réponfe  d’un  fat  tracée  fur  la 
muraille  ;  tu  regarderas  de  côté  celui  qui  te 
verra  en  face  ;  un  de  tes  amis  n’aura  pas  lafa- 
tisfaction  de  repofer  tranquille  ;  &  en  ce  mê¬ 
me  jour ,  fi  tu  es  à  tems ,  tu  feras  bien  étonné 
d’apprendre  ce  qui  ne  te  vint  pas  en  Tefprit. 

Si  aujourd’hui  tu  remarques  quil  y  a  des 
ç/iofes  principales  d'où  dépend  pour  toujours 
le  malheur  de  la  vie  , 

En  avenir,  tu  réfléchiras  à  un  faux  pas 
dont  on  a  hon  te  » 
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En  pafle  ,  tu  vis  la  charlatanne  indujlnc 
aller  de  pair  avec  la  véritable  f  :ience . 

G,  332.  Aujourd’hui  incident  te  fera  an¬ 
noncé  ;  pari  trop  équivoque  ;  coup  de  tête; 
on  fait  grand  bruit  ailleurs. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  quelquun  Je  plain¬ 
dre  à  tort , 

En  avenir  ,  tu  le  verras  Je  plaindre  avec 
raifon . 

En  paflfé  )  pouvant  goûter  un  repos  honnête , 
lu  t  embarquas  fur  une  mer  agitee . 

H.  333.  Aujourd’hui  eft  de  ton  an  le  jour 
le  plus  beau;  fi  tu  en  fçais  profiter  ,  tous 
chemins  te  feront  ouverts;  mais  ne  prends 
pas  le  change.  Oui,  curieux  des  hautes 
fciences,  je  te  dis  que  ce  jour  eft  le  meil¬ 
leur  de  ton  an  pour  entreprendre  toute 
chofe  jufte  &  qui  te  foit  avantageufe  ,  foit 
en  guerre,  paix,  art,  fcience ,  guérifon  , 
liens,  état,  délivrance,  &c;  tu  y  joindras 
tes  foins  de  telle  nature  que]  l’objet  le  de¬ 
mande  ,  &  parieras  même  à  ennemis ,  fi  le 
cas  le  requiert.  Pourfuis  tes  tentatives  ; 
frappe  ;  le  maître  du  logis,  laffé  de  t’enten¬ 
dre  frapper,  t’ouvrira.  Ne  crains  pas  qu’il 
te  dife ,  va-t-en  ;  s’il  te  le  difoit,  reviens  le 
lendemain ,  &  frappe  de  nouveau. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  un  homme  méprifer 
les  conj cils  des  anciens ,  difant  :  s'ils  ex  J 
toient ,  ils  ne  feraient  pas  regardés . 

L  iv 
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En  avenir ,  tu  jugeras  qu'il  efl  aujjl  fot 
qu'il  Te  toit  le  jour  quil  tint  ce  langage. 

En  paffé  y  tu  te  trouvas  en  un  qui-proquo 
gui  ne  te  regardoit  nullement . 

J.  334.  Aujourd’hui  inquiétude  en  Pef- 
prit  ;  fujet  éloigné  embarraffe.  Bonne  idée, 
luis- la  ;  &  en  ce  même  jour,  tu  feras  obligé 
de  répéter  clairement  ce  qu'un  ignorant 
n’aura  pu  comprendre  à  demi  mot  ;  &  peut- 
être  le  verras-tu  dire  d'un  ton  goguenard: 
pardon ,  fi  je  n'y  fuis  pas. 

Si  aujourd’hui  un  de  tes  proches  fl  la  vie - 
lime  d'une  folie , 

En  avenir,  nefpere  pas  beaucoup  Jurfon 
héritage  >  ou  au  moins  abandonne  les  trois 
quarts  de  tes  ej gérances . 

En  paffé  ,  près  d'un Jpeüacle ,  il  te  vint  à 
i  efprit  féduijante  penfee . 

K.  535*»  Aujourd’hui  eit  partie  de  pro¬ 
menade  qui  conduira  à  table,  &  là  fe  verra 
beau  fracas ,  bouteille  caffée  $  table  renver- 
fée,  gâteau  mangé  :  je  te  dis  qu’en  ce  jour 
tu  feras  tout  pour  leviter ,  fi  tu  as  jufte 
crainte.  Et  aujourd’hui  fujet  d’humeur,  en 
la  raifon  fera  la  paix. 

Si  aujourd’hui  tejl  montrée  belle  régie  de 
rapport ,  c  efl- ci- dire ,  de  mathématique , 

En  avenir ,  tu  appliqueras  ton  ej  prit  au  bien . 

En  paffé  ,  mal- à-propos  tu  entras  dans  une 
dfpute  de  ménage  ;  il  tien  advint  pai  ce  que 
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tu  efpérois .  De  plus ,  tu  donnas  à  médire  cou - 
ire  ton  mauvais  jugement . 

L.  336.  Aujourd'hui  eft  pour  toi  jour 
d’interroger  les  Oracles  fur  chofes  plus  ou 
moins  grandes,  félon  tes  juftes  intentions; 
en  ce  jour  tu  mettras  donc  fur  papier  Fef- 
fentiel  de  tes  penfées  ,  telles  qu’elles  foient; 
mais  il  faut  qu’elles  t’intçreffent ,  &  que  tu 
veuilles  a  b  fo  lu  ment  en  avoir  réponfe.  Cela; 
étant  fait ,  tu  les  reliras  feul  &  dans  le  fi* 
lence  ,  l’une  après  l’autre  *  avec  la  réflexion 
la  plus  mûre  ,  &  le  recueillement  le  plus 
grand:  alors  en  ton  efprit  tu  entendras  ré- 
po  nfe  que  tu  mettras  au  bas  de  chacune  de  ces 
mêmes  penfées.  Cela  étant  fait,  tu  plieras 
ce  papier,  &  lui  donneras  une  forme  affez 
petite  pour  le  pouvoir  mettre  fur  ton  cœur 
le  rede  du  jour,  &  la  nuit  toute  entière, 
fans  qu’il  puiffe  tomber  de  cette  place.  Le 
lendemain  à  ton  réveil ,  qui  doit  fe  faire 
avant  nul  bruit,  tu  reliras  tes  idées ,  pro¬ 
jets  ,  entreprîtes ,  ôt  tu  trouveras  à  chaque 
ce  que  l’Oracle  t’aura  répondu  intérieure¬ 
ment  la  veille  s  fur  quoi  tu  ratureras  ou  aug¬ 
menteras  ,  &  cela  arrivera  tel  que  tu  l’auras 
écrit  en  dernier.  Ceci  ed  en  haute  fcience , 
en  avant  luis  ce  qui  t’eft  dicté  ailleurs  ;  fois 
fage  ,  afin  d’avoir  grande  &  parfaite  réuflite. 

Si  aujourd’hui  il  t  advient  Jecr et  de  chan¬ 
ger  le  fer  en  cuivre , 
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En  avenir,  tu  fçauras  de  /’ argent  faire  dé 
T  or • 

En  paffé ,  tu  foulas  aux  pieds  caractère  na¬ 
turellement  tracé  fur  terre  ,  qui  t  aurait  indi¬ 
qué  un  grand  chemin . 

M.  337.  Aujourd’hui  tu  te  rappelleras  un 
oubli;  s'il  ell  encore  tems,  ne  fois  pas  pa- 
reffeux.  Evénement  indireâ  ç’intérefiera  par 
contre-coup  ;  ôt  en  ce  jour,  tu  verras  un 
menteur  ou  un  fol  conduit  par  un  autre  fol , 
en  impofer  à  des  infenfés. 

Si  aujourd’hui  tu  écris  tout  ce  que  l'écho 
publiera , 

En  avenir,  tu  reconnaîtras  une  injujlice , 
SC  tu  dete fieras  Ü  auteur  de  l'écho . 

En  pa(fé ,  parlant  ouvertement ,  un  cenfeur 
te  fit  taire • 


É  V  R  I  E  R. 
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J  E  ne  fçais  quel  Auteur  a  comparé  le 
théâtre  de  la  vie  à  une  galère,  où  les  uns 
font  le  rôle  de  Comités  * ,  &  les  autres  ce¬ 
lui  de  forçats.  De  cette  jufîe  comparaifcn, 
je  conclus,  ami  Leâeur,  que  fi  tu  as  le 
malheur  d’êire  au  rang  des  derniers ,  au  lieu 
de  t’aigrir  de  ton  fort ,  &  de  jetter  ton  hu¬ 
meur  fur  ton  compagnon^  peut-être  plus 
foible  que  toi,  tâche  de  foulager  le  poids 
de  fa  chaîne,  &  de  lui  aider  à  manier  fa 
rame ,  fouvent  trop  pefante  pour  fes  bras 
énervés» 
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N.  338.  Aujourd’hui  tu  attends  d’autrui, 
c’eft  bien  ,  fi  ce  n-ejft  argent  ;  &  en  ce  jour  , 
tu  apprendras  qu’un  manœuvre ,  pour  avoir 
enduit  de  plâtre  un  bâtiment,  fe  dira  plus 
fçavant  que  l’Arçhitede.  v 

Si  aujourd’hui  tu  entrevois  belle  paffion, 
SC  que  tu  y  répondes ,  tu  ne  foupireras  que  le 
terns  qu  il  faut  pour  Foccafion  ;  mais 

En  avenir  ,Jera  refroidijfement  de  b  un  qui 
piquera  F  autre* 


*  Officiers  de  Galères. 
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En  paffé ,  croyant  monter  >  tu  fus  obligé  etc 
dej cendre. 

O.  33p.  Aujourd’hui  fera  bien  finguliere 
nouvelle  ;  mais  en  rien  ne  te  fâche. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  grand  parleur  en 
cauje  y 

En  avenir ,  tu  fçauras  que  tu  ne  fus  pas  le 
feul  qii  il  ennuya . 

En  paffé ,  tu  fus  bien  dupe  de  dire  être  inf 
truit  de  ce  que  tu  voulois  fç avoir. 

P.  340.  Aujourd’hui  fi  ton  femblable  te 
fait  tort  en  ton  prêt,  qu'il  parle  de  faire 
ligner  ?  attelle  qu’il  elî  fripon,  ou  bien  ré- 
préhenfible  en  cent  autres  défauts  ;  s’il  te 
montre  papier  qui  puïffe  t’empêcher  de  pou¬ 
voir  rien  lui  dire,  ayant  mangé  ton  bien , 
en  toi  feul  crie  haro . 

Si  aujourd’hui  tu  vois  homme  ou  femme 
parler  bas  y  je  dis  cri  foi-mime  y 

En  avenir  ,  tu  jugeras  qu'il  ri  y  a  pas  cer¬ 
titude  pour  la  reufjite  de  ton  projet . 

En  paffé  >  fi  tu  euffes  fuivi  une  de  tes 
penjees  y  tu  riaurois  pas  été  obligé  de  loger 
hors  de  che £  toi. 

Q.  541.  Aujourd’hui  fujet  de  murmurer, 
outré  ,  piqué ,  attéré ,  moîefté  par  ton  fem- 
blable  ;  un  fera  pouffé  du  diable  ,  un  qui  ne 
connoît  rien  *  fi  ce  n’eft  la  politique ,  qui  fait , 
du  mal  des  autres ,  fa  plus  grande  gloire ,  qui 
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s'érige  en  cenfeur  ,  .&  agit  en  ty  ran  ,  cet  un  9 
tu  le  reconnaîtras. 

Si  aujourd’hui  tu  es  un.  peu  malade  ,  SC 
que  demain  tu  fois  pis  ,  ne  crains  rien  de  ta 
maladie  ,*  mais } 

En  avenir  ?  tu  la  mettras  en  compamijon 
avec  une  autre  générale. 

En  p  a  fie  *  tu  fis  un  projet  qui  neyaloit  pas 
l' argent  qui  tè  manquait  pour  £  exécuter. 

R.  342.  Aujourd'hui  bien  vêtu  ,  biert 
chauffé ^  buvant  &  mangeant  bien,  de  l’or 
plein  tes  coffres  &  fur  toi ,  enfin  fans  nul 
befoin  5  tu  prendras  le  ton  de  Jérémie,  & 
feras  le  moralifte,  mais  ce  jour  pourra  te 
dévoiler.  Celui  qui  t’efl:  ami  fe  défiera  de 
toi;  mais  à  celui  que  je  n’ai  pas  en  vue 
en  ceci ,  nouvelle  advient  ;  on  veut  lui 
parler. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  feu  de  Saint - 
El  me  5  ou  mèteore ,  que  tu  fois  [ayant ,  ce 
ntfl  rien  mais  Ji  tu  es  ignorant , 

En  avenir,  tu  feras  de  grands  Commen¬ 
taires  qui  n  auront  de  joli  de  que  l appa¬ 
rence. 

En  pafie  ,  tu  parlas  jlupidement  dt  un  cerf- 
volant  imaginaire. 

S.  345.  Aujourd’hui  la  force  détonnera; 
agis  d’adreffe,  ton  ennemi  fera  vaincu;  mais 
pourtant  eu  ce  jour ,  faute  eff  en  trahifen. 
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Si  aujourd’hui  tu  formes  grands  projets  $ 
SC  que  tu  fois  petit  en  ta  fi  tuât  ion  , 

En  avenir  ?  tu  reconnaîtras  avoir  tiré  au 
'  blanc  ou  au  noir  ;  ou  jl  tu  veux  un  dé  ces 
coups  de  ha  fard  ,  qui  font  pajjer  poitr 
Chajjcur  habile . 

En  paffé  ,  tu  ne  fus  pas  remarqué  , 
malgte  ta  bonne  envie  y  tu  mis  auffi  prix 
cher  au  talent  que  tu  croyais  avoir  q  maïs 
jl  ne  fe  trouva  guères  £  acquéreurs  pouf 
l acheter . 

T.  344.  Aujourd’hui  ,  après-dînée ,  dors , 
rêve  t’adviendra,  il  eft  très-fignificatif.  Si 
un  Savant  en  fcience  devinatoire  te  l’ex¬ 
plique,  il  te  dira  grande  choie,  bonne  à 
être  prévenue. 

Si  aujourd’hui  tu  perds  effet , 

En  avenir,  nulle  refjburce  de  le  retrouver . 

En  p allé ,  jeu  propice  à  un  autre  t  'en¬ 
nuya k 

U.  34J.  Aujourd’hui  beau  Palais  ,  grand 
Jardin  ;  valet  de  tous  les  tems  ;  valet  de 
tous  les  âges;  valet  qui,  comme  toi ,  n’eft 
qu’oifeau  de  paffage.  Il  en  eft  par  milliers 
quihauffent  >  qui  déclinent  ;  bientôt  tu  Sau¬ 
ras;  mais  avant  devine.  Tout  pâlie  dans  la 
vie ,  &  près  de  fon  berceau,  dit-on ,  l’homme 
auffi  tôt  qu’il  parle  ,  articule  tombeau.  En¬ 
core  avant  peu  grande  nouvelle. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  un  ami  te  vouloir 
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gêner  par  emprunt ,  ou  t  entraîner  au  gré  de 
Jes  caprices , 

En  avenir  ,  vous  ne  vous  verrez  plus  ,  fî 
tnême  vous  ne  vous  brouille ^  pas « 

En  paffé ,  lu  expliquas  mal  un  Auteun 

• V .  3 f4<5.  Aujourd'hui  tu  pourras  être 
utile  à  un  autre;  fois-le  à  un  de  ton  pays; 
de  celui  qui  n’en  eft  points  tu  ne  ferois  pas 
content.  Tu  as  perdu,  tu  es  prêt  à  perdre 
encore.  Un  événement  occafionnera  beau¬ 
coup  de  paroles. 

Si  aujourd’hui  lien  facré  efl  rompu  9 

En  avenir  ,  vieux  5  cacochyme ,  tu  auras 
peur  du  diable  SC  tu  li auias pas  tort . 

En  paffé ,  Ji  tu  tétois  plus  fié  fur  là 
prudence  que  fur  las  paroles ,  tu  ferais  arrivé 
fain  SC  Jaiif 

X.  347.  Aujourd’hui  que  dès  le  grand 
matin  jour  foit  en  ta  maifon  ;  gain  ou  pro¬ 
fit  te  fuivra  de  près  ;  êc  en  ce  jour  ne  t’é¬ 
pouvante  pas  du  bruit.  Le  grand  feu  fe 
confume ,  &  il  n’en  relie  que  cendres. 

Si  aujourd’hui  efl  pojee  la  première  pierre 
de  ton  Bâtiment  x 

En  avenir,  il  exiflera  long -te  ms  dans  ta 

9 

En  paffé ,  papier  que  tu  avais  écrit  {in¬ 
quiéta. 

Y.  348.  Aujourd’hui  défi:  propice  en  af¬ 
faire,  ou  en  titre  d  honneur.  Que  la  raifon 


/ 
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foit  ton  guide  :  une  démarche  aura  un  bon, 

effet. 

Si  aujourd’hui  eft  le  dernier  dé  un  mois  -, 

En  avenir  y  tu  v erras  jeune  amour  s  allim 
mer  follement  à  un  feu  prêt  a  s  éteindre.  La 
réflexion  t infpirera  pitié  pour  le  premier . 

En  p allé ,  femme  te  quittant  ne  fut  pas 
faits  faite  ;  je  dis  quelle  fut  outre ê  de  ton 
peu  de  jugement . 

Z.  345>.  Aujourd’hui  il  te  fera  fait  com¬ 
pliment,  fans  nulle  redevance  ni  envie 
d’avoir  don,  par  un  qui  fera  ton  véritable 
ami.  Si  peu  après  il  s’éloigne  de  toi ,  crois- 
moi  ,  tu  as  des  vices;  car  en  lui  il  fe 
dira  ,  je  me  fuis  abufé. 

Si  aujourd'hui  tu  retrouves  un  effet  qui  ta 
été  pris  5 

En  avenir,  tiens-le  foigneufement . 

En  paffe  ,  ta  curiofite  fut  payée  5  mais 
point  Jatis  faite. 

&.  3^0.  Aujourd’hui,  fête  le  jour  en¬ 
tier,  par  plaifirs,  ou  labeur  qui  t’égaye; 
que  le  tout  foit  à  bien  ;  mais  ia  nuit  nui  le 
iumîere  que  celle  de  ton  efprit  que  tu  dois 
rallumer.  Sera  auffi  en  ce  jour  curie  firé 
ce  fcavoir  fi  la  récolte  fera  bonne  en  ia 

Ù 

prochaine  année  :  l’an  courant  elle  fouf- 
frira  dommage. 

|  Si  aujourd’hui  tu  conduis  feul  l  objet  de 
ta  penfee  , 

En 


I 
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En  avenir,  tu  reconnaîtras  avoir  manqué 
'en  un  point . 

En  paffé ,  tu  eus  grand  dejir  de  fruits  / 
mais  à  peine  touchas-tu  des  fleurs* 

A.  351.  Aujourd’hui  à  l'enfant  ne  caufe 
nul  fouci  ;  s'il  eft  piteux  Spedacle ,  fauve- 
toi  au  loin;  &  en  ce  jour  fuis  foibleffe  de 
tout  point  ,  car  tu  en  pourrois  fouffrir. 

Si  aujourd'hui  tu  vois  arbre  dejjechè  à 
moitié ^ 

En  avenir  ,  tu  verras  quelqu'un  avoir 
grandi -peur  de  fa  fin. 

En  paffé  ,  tu  manquas  de  rejptcl  dans 

la  maijon  d un . qui  te  fît  grâce  '  lé 

châtiment  t  eut  eau  fs  plus  de  repentir \ 

B.  35*2.  Aujourd'hui  tu  apprendras  mal* 
heur  d  un  autre  ;  renforce  tes  efprits  ;  car  tu 
feras  obfédé ,  fatfs  que  tu  doives  rien  dire  5 
demain  tu  auras  revanche.  Et  en  ce  jour 
tu  ne  fçais  où  aller  pour  avoir  l'efprit 
tranquille  ;  pfends  patience* 

Si  aujourd’hui  tu  veux  fçàvoir  ou  efi 
le  baume  qui  doit  appaifer  ta  douleur  , 

En  avenir,  tu  iras  U  chercher  ;  mais  jé 
te  protejle  que  tu  ne  le  trouveras  que  dans  toit 
cœur  ;  joins-y  un  peu  de  force  dlefprit * 

En  paffé,  tu  fis  peu  dt attention  d  un 
exemple  dont  tu  profiterais  aujourd'hui é 

C.  3 y 3^  Aujourd'hui  émotion  en  tort 
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efprit;  grands  envie  de  parler;  fujet  qui 
trouble  Tarne,  caufe  d  attenter  à  la  vie  s'il 
étoit  permis»  Tempérance. 

Si  aujourd’hui  tu  £ en  rapportes  a  unÇon* 
leur  j 

En  avenir,  tu  fçauras  quil  avoit  Juivi 
la  Fable  du  Lion  ,  qui  partagea  fa  chajje. 

En  pafTé  >  Jî  tu  t  étais  arme  ae  courage  , 
tu  je  roi  s  demeuré  vainqueur . 

D.  3  5*4.  Aujourd’hui  luttant  contre  un 
polique ,  je  te  promets  victoire  ;  s’il  te 
fixe,  fixe -le;  s’il  te  quefticnne  ,  ne  dis 
que  oui  ou  non  ;  queftionne-le  à  ton  tour,  & 
ne  dis  pas  que  tu  manques  de  force.  Pour 
parler  à  un  homme ,  il  faut  penfer  Fêtre;  la 
timidité  ,  ainfi  que  l’arrogance  ,  font  man¬ 
que  de  fageife  ;  car  le  timide  eft  traité  de 
ftupide ,  &  Farrogant  d’effronté. 

Si  aujourd’hui  tu  apprerïs  ncuvelle  qui 
occajicnne  jaloufie , 

En  avenir,  tu  reconnaîtras  que  le  nouvel- 
lijte  etoit  un  maraud . 

En  paffé ,  tu  t  en  rapportas  trop  à  un  tiers • 

E.  y.  Aujourd’hui  lien  ne  te  nuira 
pas ,  fi  tu  fcais  te  maintenir ,  comme  en  tout 
il  eft  jufte. 

Si  aujourd’hui  ta  publies  nouvelle  portant 
préjudice  au  général , 

En  avenir ,  étant  effectuée ,  tu  en  feras  le 
premier  puni . 
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En  paffë  y  tu  traitas  an  Ecrivain  d'en- 
'ckoujtajïe  y  tu  eus  raifort  du  côté  que  tu  le 
voyais  3  mais  tort  du  côté  que  tu  n  entendais 
y  as  - 

F.  3  y  6.  Aujourd'hui ,  fai  Tant  facrifice  à 
la  vérité,  demain  FatisFadion  ;  &  en  ce 
jour  devant  entrer  en  lutte  ,  tiens- toi  coi* 
la  bravoure  ne  confifte  pas  à  attérer  Ton  fein^ 
blable  ;  mais  à  fe  vaincre  foi -môme. 

Si  aujourd’hui  il  ejl  aveugle  qui  con - 
diàft z  aveugle , 

En  avenir ,  tu  leur  pardonneras  de  sêtrè 
égarés . 

En  paffé*  ta  fis  folie  de  n  avoir  pat 
voulu  y  ce  qu  aujourd'hui  tu  ferais  folie  dé 
vouloir • 


G;  5  3  7.  Aujourd’hui  dans  un  Temple  *  tu 
auras  occafion  de  fcandale  ;  tu  verras  grand 
Valet  qui  te  démontrera  chofe  honteufe; 
je  dis  en  Temple,  mais  non  chez  les  Rois* 
car  il  y  feroit  mal  venu;  en  ce,  grande 
étoffe  efl:  pour  beaucoup ,  mais  laïs  eft  oii 
aura  été  pour  plus  encore  ;  queftionne  à  ce 
fujet  ;  fi  l’on  te  dit  vrai  ,  tu  me  rendras 
juftice. 

Si  aujourd'hui  tu  te  fâches  dé  là  vérité , 
En  avenir ,  tu  feras  fâché  de  titre  for * 
malifé. 

En  paffé  ,  tu  aimas  mieux  rompre 


de  plier < 
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K.  3  y  8.*  Aujourd’hui  enfant  fur  fon  dé¬ 
part  ;  ayant  bon  confeil  &  quelqu’argent , 
s’il  efl:  prudent  ôt  fage  ,  rapportera  grand 
profit.  Et  en  ce  même  jour,  vife  au  folide, 
&  ne  fais  nulle  chofe  frivole  ;  je  fouhaite 
que  tu  m’entendes. 

Si  aujourd’hui  fe  préfente  fous  tes  yeux 
beaucoup  d'hommes  à  projets  5 

En  avenir  ,  tu  en  accujeras plufieurs  de  V  un 
de  ces  trois  defauts  :  ignorance  ,  mifere  ou  pré - 
fomption . 

En  paffé  tu  fus  fui  pris  de  l  arrivée  dé  un 
nouveau  venu . 

J.  3^9.  Aujourd’hui  tu  auras  myfière  en 
idée-,  réfléchis  :  tu  remarqueras  aufli  quel¬ 
qu’un  ,  ayant  la  tête  fort  occupée ,  tracer  un 
labyrinthe  par  la  forme  de  fes  pas. 

Si  aujourd’hui  tes  cheveux  fe  hérijfem  par 
coup  de  fang  ou  autre  ,  mais  fans  nulle 
colère , 

En  avenir  >  tu  pofféderas  fcience ,  SC  tu 
en  devineras  la  caufe . 

En  paffé ,  un  jour  te  fembla  bien  long . 

®  K.  360.  J’approche  du  déclin,  &  toi  de 
la  colline;  fi  tu  es  las,  repofe-toi;  non  pas 
toujours  debout  ,  car  devant  moi  encore 
tu  pourrois  trébucher  ;  &  en  ce  jour  mo¬ 
dère  tes  grands  feux. 

Si  aujourd  hui  fatisfaclion  ejî  en  ton  ef- 
prit, 
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En  avenir  ,  pour  toi  Jera  douceur . 

En  paffé ,  le  tems  ne  fut  pas  favorable  a 
tes  dejlrs . 

L.  3<5i.  Aujourd’hui  fera  crainte  qui 
laiffera  fou  ci ,  non  pour  toujours.  Et  en  ce 
jour,  petite  vue,  petit  profit.  En  procès, 
qui  le  tentera  ,  le  perdra. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  Mer ,  Fleuve  , 
Ri\  ’iere  agités  ,  toi  voguant  de  fus , 

En  avenir  ,  tu  te  refour tendras  de  dire 
trois  fois  :  Le  vrai  Chrift  marcha  fur  les 
eaux,  ôt  la  foi  d’un  pêcheur  fut  raffer¬ 
mie.  Enfui  te  travaille  arec  activité  SC  J  ans 
crainte . 

w 

En  paffé ,  la  volonté  dé  un  Tuteur  pour  toi 
ne  fut  pas  Loi  ;  SC  tu  vis  quelqu un  qui ,  polir 
ne  pas  s  en  foncier ,  fut  bien  / ouvert  gêné. 

M.  3  <52.  Aujourd’hui  étant  fans  nulle 
reffource,  après  avoir  tout  eu,  baiffe  toi 
légèrement,  ramaffe  ce  qui  t’eft  utile  \  mon 
ter ,  defeendre  &  remonter ,  eft  dans  le  re¬ 
tour  des  événemens  périodiques  de  la  vie 
Efpere  encore. 

Si  aujourd’hui  tu  vois  particuliers  d evi- 
fant  ensemble  SC  parlant  de  toi , 

En  avenir  ,  tu  feras  inflruit  de  leur  conver- 
fation ,  tel  intérêt  qu  ils  ayentà  te  la  cacher . 

En  paffé ,  tu  te  laijfas  trop  emporter  à  une 
efpérance  frivole . 

N.  3<5j.  Aujourd’hui  £  ennemi  te  dit  :  je 
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veux  guerre ,  ou  te  le  fafle  entendre ,  dis  :  /# 
;/t?  dépouillerai  3  ifen  dis  pas  davantage ,  tu 
lui  auras  dit  vrai. 

Si  aujourd’hui  tu  manques  à  {expliquer 
clair  craint  3 

En  avenir  >  il  te  fera  dit  :  que  ne  vous  expli - 
quiepj-vous  ?  tu  rien  croiras  que  la  moitié. 

En  paffé  3  T  an  te  demanda  ce  que  tu  ig no¬ 
rd  s  5  croyant  que  tu  le  fçavois. 

O.  36%.  Aujourd’hui  à  la  promenade  efî 
pour  toi  rutile  &  l’agréable  ;  s’il  fait  mau¬ 
vais  3  joue  ?  tu  gagneras  ;  mais  fur*tout  que 
ton  efprit  r.éfîéchiife  à  ce  qui  frappera  tes 
yeux. 

Si  aujourd’hui  tu  te  trouves  en  grande 
toute  y  P hé bus  couché  y  SC  que  tu  entendes  cris 
plantifs  y  garde-toi  de  te  fourvoyer  dans  l'inf- 
tant  préjent  3  car 

En  avenir  y  tu  ne  ferais  pas  vu  où  Je  diri¬ 
ge  oient  tes  pas . 

En  paffé  y  tu  pris  l'un  pour  1  autre  >  tu  re¬ 
vins  au  premier  y  tu  ne  fus  pas  mieux  ajjure. 

P.  36$.  Aujourd’hui  en  grapd  fracas  cha¬ 
cun  s’apprête  ;  fois  diferet  &  réjouis-toi 
clans  le  fein  de  l’innocence. 

Si  aujourd’hui  tu  es  invité  à  t  ébattre  3 

En  avenir  ,  tu  n  auras  de  ce  nul  remords. 

*  *  • 

En  paffé  ?  tu  fus  inquiet  d'un  dij cours  3 
tuais  étant  éclairci  y  tu  fus  rejoui  de  ce  que 
iii  avais  lu  ou  enicnfu* 
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AÂ.  Sera  pour  quand  il  y  aura  un  trois 
cens  foixante-fixiéme  jour  dans  l’année /ce 
qui  arrive  tous  les  quatre  ans  ;  s’il  n’y  en  a 
point  en  Fan  ou  tu  feras  ,  tu  paüéras  cet  ar¬ 
ticle  comme  s’il  n’exiftoit  pas. 

Aujourd’hui  bondis  fur  Fherbette  ,  com¬ 
me  les  tendres  agneaux  qui  arrivent  fur  le 
prés  verd  ;  admire  tout ,  fois  fage  ;  peu  de 
bien,  beaucoup  de  fageffe,  c’eft  être  riche. 
Pour  demain,  fois  tout  prêt. 

Si  aujourd’hui  tu  as  hocquct  importun  ou 
éternuement  prenant  > 

Sans  attendre  l’avenir  }  tu  pourras  remé¬ 
dier  a  /  un  SC  r autre  fin  le  champ  fç avoir  , 
au  premier ,  en  comprimant  ou  tenant  [erre  ton 
pouce  gauche  dans  ta  main  droite  ;  èC  au  deu¬ 
xième  y  en  te  frottant  légèrement  les  paupières 
avec  le  dejfus  d un  des  deux  doigts  index  *. 

Je  ne  te  donne  pas  le  moyen  de  remedier 
au  bâillement  ,*  car  s  il  ejl  h  effet  de  l  ennui  > 
il  en  efl  le  pafj'e- teins. 

En  paffé>  ton  te  demanda  fi  tu  fçavois  U 
Jecret  de  rendre  inconfiant  y  fi  ce  Jecret  ne  fl 
pas  rare  y  il  n  en  ejl  pas  moins  un  préjerva  - 
tif  contre  le fouet . 


*  En  ceci  font  fecrcts  &  non  recettes  ;  mais  comme  j’en 
ai  nomûre  d’éprouvés  ,  je  t’en  pourrai  un  jour  faire  part  ; 
je  te  prie  aifli  ,  cherLe&snr,  de  m’en^communiquer  en 
t  change. 

M  iv 


F  É  V  K  I  E  R. 


AU  S  E  U  L  à  qui  en  tout  ce  mien  la¬ 
beur,  je  irai  pas  prétendu,  ni  dû  adreffer 
une  feule  parole. 


Dans  le  cours  reliant  de  la  vie  >  je  dis 
qu’il  fubira  le  fort  de  tous  les  grands  hom¬ 
mes  ;  il  fera  chéri ,  aimé ,  eflimé  &  honoré , 
&  en  cinq  regretté.  Il  paflera  fous  trois 
arcs  ;  le  premier  d’airain ,  le  fécond  d’ar¬ 
gent  y  &  le  troifiéme  d’or  ;  il  terminera  fa 
carrière  comme  un  Soleil  qui  fe  couche, 
lorfqu’il  ne  délirera  plus  qu’une  feule  chofe* 

Sous  la  première  génération ,  une  attente 
ne  fera  pas  infruétueufe  ;  fous  la  deuxième, 
grande  luiniere  étonnera  les  mortels  5  fous 
Ja  troifiéme,  des  bannis  feront  rappellés; 
la  quatrième  y  palfera  du  Levant  au  Cou¬ 
chant.  bous  la  cinquième ,  grand  fracas.  Si 
les  petitsmeveux  fe  reffouviennent  de  leur 
bifayeul ,  dans  le  fein  du  calme  ,  on  punira 

des  traîtres _ En  la  feptiéme  génération, 

une  mortalité  changera  bien  des  chofesj 
Grand  courage  ,  une  mine  d’or  de  réferye 
vaudra  mieux  que  la  poudre  noire  ;  les 
hommes  feront  plus  mâles  ,  les  femmes  plus 
fcrupulcufes ,  je  ne  dis  pas  en  tout.  Les  en*? 
fans  le  feront  plus  long  rems.  Une  belle  rofe 
renaîtra  de  fes  cendres  ;  Un  nouveau  jeu  ,  où 
au  p Lis  fe  çomptera  quinze  ;  un  1  &  une  N 

Us  ^ 
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pour  première  lettre ,  feront  regretter  des 
ayeux.  Un  arbre  végétal  n’en  dit  pas  plus* 


Pardonne ,  ami  Lefteur  >  le  ftyle  familier 
employé  en  mon  art  ;  ne  prens  rien  à  mal 
ni  à  fatyre  ;  n’interprête  mes  Oracles  que 
du  côté  où  ils  répondront  à  tes  plus  fecrettcs 
&  faines  penfées  ;  mais  reflbuviens-toi  que 
cette  partie  de  mon  labeur  eft  le  fruit  des 
fçavanres  découvertes  que  j’ai  faites  en  fouil- 
lant  dans  les  profondes  arcanes  de  la  nature. 
Si  tu  veux  de  plus  grands  pronoftics, 
fais  choix  de  maints  anciens  fçavans  Philo- 
fophes  qui,  en  traçant  partie  de  ce  qui  fe 
paffoit  dans  leurs  fiécles ,  nous  prédifoient 
ce  que  nous  voyons  dans  le  notre  ;  tel  qu’en 
nies  pronoftics  fe  pourra  lire  ce  qui  ar¬ 
rivera  dans  le  futur.  Avant  de  dire  adieu  à 
mes  Lecteurs  &  Leêtrices ,  &  de  me  recom¬ 
mander  à  leur  bon  Génie,  je  dois  encore 
leur  dire  ceci.  Il  fe  pourra  qu’il  ne  foit  abfo- 
lument  rien  ,  en  quelqu’articlç  du  jour ,  de 
relatif  à  la  perfonne  qui  le  confultera;  mais 
afin  d’en  bien  juger,  je  défirerois,  pour  fa 
fatisfaélion  &  la  mienne,  qu’elle  confultât 
fon  plus  fincère  ami,  ou  for*  plus  petit  en¬ 
nemi  ,  &  qu’elle  méditât  fur-tout  attentive¬ 
ment  fur  la  métaphore,  fans  s’attacher  ab- 
folurnent  au  fens  littéral. 


! 
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REGIE. 


Lecteur,  cette  Régie  eft  auffi  néceA 
faire  que  facile  pour  interpréter  avec  fatis- 
faétion  le  grand  nombre  des  Oracles  con¬ 
tenus  en  ce  chef-d’œuvre  de  la  divination* 

•  '  ’  ■  M  ‘ 

Pour  parvenir  à  ce  même  chef-d’œuvre, 
Etteilla  a  fuivi  la  foule  d’évenem.ens  arri¬ 
vés  à  nombre  de  perfonnes  de  tous  âges 
&  de  tous  états.  Le  foin  d’écrire  l’heure  fixe 
où  arrivaient  ces  éyenemens ,  de  telle  na¬ 
ture  qu’ils  fuffçnt ,  a  a  pas  été  une  des  moin¬ 
dres  attentions  de  l’Auteur;  mais  les  fati¬ 
gues  d’un  homme  accoutumé  au  labeur, 
ne  le  rebutèrent  pas;  il  voyoit  de  jour  en 
jour  la  roue  de  la  vie  tourner  fur  fon  axe, 
fans  changer  nullement  de  place;  il  fen- 
toit  qu’il  approchoit  de  la  perfeélion  de 
fon  ouvrage;  encouragé  par  le  fucçès  de 
fes  obfervations,  il  ne  lui  manquoit  plus 
que  le  point  d’où  il  fallait  partir,  pour  pou¬ 
voir  rendre  fon  ouyrage  public;  mais  où 
trouver  ce  point,  inconnu  jufqu’ alors ,  ôc 
dont  nul  Sage  Cabalifte  n’avoit  parlé  ?  Quoi 
que  la  réflexion  foit  une  habile  ouvrière , 
qui  conduife  à  la  découverte  de  ce  que  l’on 
cherche  ,  l’Auteur  ne  prétend  pas  fe  flatter 
d  avoir  trouvé  ce  point  en  le  cherchant ,  car 


iî  avoue  de  bonne  fois  qu’après  y  avoir  long- 
tems  travaillé,  le  feul  hazard  le  lui  a  pro¬ 
curé.  S’étant  chargé  de  faire  l’horofcope 
d’un  enfant  le  jour  d’un  événement  remar¬ 
quable  ,  cet  événement  &  le  jour  de  rapport 
lui  firent  fentir  fur  le  champ ,  qu’il  étoit  ab- 
folument  nécelfaire  de  faire  la  Régie  telle 
qufil  va  l’indiquer. 

(  O,  •  i  !  ’  ‘  •  - 
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Cette  Régie  confifte  à  palier  autant  d’ar¬ 
ticles  dans  ce  Zodiaque ,  qu’il  y  a  de  jour 
que  l’on  efl  né,  en  obfervant  en  outre  d’y 
en  ajouter  fept  de  plus  par  année  ;  ainfi  donc, 

«  fi  JV. ..... .  naît  le  quatre  de  Janvier ,  l’ar¬ 
ticle  1 1  du  mois  de  Janvier  fera  ce  qui  lui 
doit  arriver  le  quatre  de  Janvier  ;  c’eft-à- 
dire ,  dans  le  jour  qu’il  eft  né ,  &  ainfi  la  régie 
eft  faite  &  parfaite.  Mais  le  curieux ,  fans 
connoître  l’Auteur ,  va  être  inftruit  de  ce 
qui  lui  arrive  tous  les  jours ,  ou  au  moins 
de  ce  qui  l’agite  le  plus  en  la  journée,  par 
fa  propre  régie  qu’il  va  donner  pour  modèle 
de  toutes  les  autres. 

Je' fuis  né  le  premier  de  Mars  (  entre  l'au¬ 
rore  SC  Le  Soleil  levant)  *5  en  mil  fept  cent 
trente-huit,  &  je  fais  ma  régie  le  deux  Mai 
mil  fept  cent  foixante-douze. 


*  Cette  parcnthèfe  n’efl  utile  qu’aux  Sçavans  dans  les 
feîenccs  occultes. 


i®.  Je  dis  :  Combien  s'efLil  paffé  d'années? 
34  :  or  34  fois  7  font  cc  xxxvm;  je  dis  à 
préfent  combien  de  jour  biffextils  ?  vin. 
Combien  y  a-t-il  de  jours  non  compris  les  bif¬ 
fextils  en  ces  34  ans  ?  Il  y  en  a  xn  m  cccc  x; 
mais  comme  je  fais  ma  régie  au  deux  dea 
Mai ,  c'eft  encore  lxiïi  jours  de  plus.  AddP 
tionnez  les  quatre  nombres  romains  ,  vous 
trouverez  qu'ils  font  12719,  alors  paffez 
pareils  nombres  dans  mon  Zodiaque  ;  mais 
comme  cela  deviendroit  long  ôc  inutile, 
dîtes  tout  de  fuite  34  fois  366  font  12444; 
dites  à  préfent  :  Qui  de  l'addition  totale  de 
la  première  opération ,  ôte  celle  de  la  fé¬ 
condé,  combien  refie  t  il  ?  27J  ;  hédaien  ,  il 
faut  lire  cet  article  dans  le  Zodiaque  pour 
le  2  de  Mai,  &  le  lendemain  vous  lirez 
l'article  fuivant,  ainfide  jour  en  jour  ;  &  lorf- 
que  vous  ferez  ,  l’année  qui  xient,  à  l'arti¬ 
cle  2  1 1  ,  vous  pafferez  feulement  fept  ar¬ 


ticles  ,  &  vous  fuivrez,  fans  plus  faire  d’au¬ 
tres  réglés  ,  toutes  les  années  fubféquentes^ 
que  de  pafier  toujours  ces  fept  articles. 

Les  lettres  initiales  mifes  avant  les  nu¬ 
méros  des  articles  ,  avertiffent  les  Curieux 
que ,  lorfqu'il  s'en  trouvera  de  celles  qui 
commencent  leurs  différens  noms ,  ils  doi¬ 
vent  réfléchir  davantage  à  ce  qui  leux  fera 

dit.  f 

* 

Le  29  de  Février  eft  compris  dans  l'ar¬ 
ticle  A/L 


S’il  m’a  été  oQroyé  0  mon  cher  Leéïeiir^ 
ce  te  donner  ce  fruit  de  mes  plus  ftudieu- 
fes  occupations ,  c’eft  moins  pour  t’engager 
à  y  attacher  une  ferme  croyance ,  que  pour 
te  prouver  qu’en  ta  Patrie ,  il  eft  de  tems  à 
autre  des  hommes  qui  fe  plaifént  à  entrete¬ 
nir  les  fentimens  de  nos  anciens  ,  pour  les 
fuivre  dans  le  bien ,  &  les  rectifier  dans  ce 
qui  eft  abfurde.  Sois  lage  &  fatisfait  dans  ton 
état  >  comme  je  le  fuis  dans  le  mien  ,  &  tu 
mériteras  l’approbation  des  mortels  >  com¬ 
me  je  defire  ardemment  la  tienne* 

»  Des  nombres  combinés  *  je  tiens  tout  mon  fçavoir» 
s>  Je  fuis  ce  que  l’on  voit ,  &  non  ce  qu’on  croit  voir* 
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Licteur,  Etteiila  ayant  eû  la  permiïlîon  de  te 
dévoiler  une  partie  de  Tes  combinaifons  fcientifiques, 
t’ofïre  auffi  de  faire  ton  horofcope  ,  tel  qu’il  fa  fait 
pour  plufeurs  Grands. 

Il  ne  lui  efl  pas  néceffaire  de  te  voir,  mais  il  lui 
fuffic  d’avoir  les  lettres  initiales  de  tes  noms,  avec 
fan  &  le  jour  de  ta  naiflance. 

En  occupant  l’Auteur  à  ce  travail ,  tu  ne  pourras 
t’empêcher  de  remarquer  clairement,  ou  tout  au 
moins  d’une  maniéré  métaphorique ,  jufqu’ou  ce 
prétendu  Oracle  a  fçu  porter  ce  genre  d’amulemenr. 
Le  palfé ,  le  préfent,  l’avenir,  rien  ne  farrêrej  il 
dit  ce  qui  occupe  le  plus  la  perfonne,  avec  tant  de 
fagacité  &  de  jufteiTe ,  que  f  on  en  augure  fur  le 
champ  qu’il  pourroit  pénétrer  plus  avant  ;  mais  on 
ne  peut  faccufer  de  chercher  à  en  impofer  ;  car  à 
chaque  mot  qu’il  trace ,  il  a  foin  de  dire  que  f ho¬ 
rofcope  même  qu’il  fait  n’eft  qu’un  amufement.  Tel 
qu’il  foit,  il  demande  50  liv.  pour  chaque. 

Sa  demeure  eft  p^r  note  dans  l’Apparition  méta¬ 
phorique  qui  eft  à  la  tête  de  cet  Ouvrage. 
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